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Il y a de la place pour tous
Aussi longtemps, dit, au cours d’un vibrant article sur les 

oeuvres de presse, notre confrère français de Winnipeg, que 
la Liberté restera un journal hebdomadaire, Dieu aidant, 
elle espère boucler son budget sans faire d'appel de fonds. 
Mais ce qu’elle ne demande pas pour elle-même, elle ose le 
demander pour nos trois grands quotidiens catholiques de 
langue française, au Canada: /’Action Catholique, à Québec, 
le Devoir, à Montréal, et le Droit, à Ottawa. Voilà les frais 
grands champions de la cause catholique au Canada. Si nos 
lecteurs veulent leur donner notre place à leur foyer, nous 
ne le trouverons pas mauvais, car nous serions avantageuse­
ment remplacé.
Nous sommes profondément touché de ces généreuses paro­

les, mais il nous faut répondre, dans l’intérêt particulier des 
Manitobains, comme dans l’intérêt général de la presse catholi­
que et nationale: Que les lecteurs de la Liberté n’abandonnent 
point leur journal, ... même pour le Devoir. Qu’ils placent 
côte à côte la Liberté, l’un des trois et, s’ils le peuvent, les trois 
quotidiens auxquels elle veut bien rendre un tel témoignage. 
Chacun d’eux peut rendre des services, mais aucun ne peut rem- 
placer, auprès de nos frères de l’Ouest, par exemple, des jour­
naux comme la Liberté ou le Patriote de Prince Albert.

Ce qu’il faut souhaiter, ce nous semble, c’est qu’à côté de la 
feuille régionale, qui seule peut suivre de très près les intérêts 
particuliers d’un groupe, faire à ses besoins immédiats l’applica­
tion des principes généraux, lui donner le sentiment de la cohé­
sion, on lise l’un des quotidiens du dehors qui, dans Je même 
esprit, avec le même souci des intérêts religieux et nationaux, 
têaite de l’ensemble de nos problèmes, p’eut tenir les groupes 
particuliers au courant de ce qui se fait dans nos grandes villes, 
servir d’intermédiaire entre les divers cléments de la race, con­
sacrer plus d’espace aux choses de l’extérieur, etc.

Et nos lecteurs anciens savent que nous ne formulons point 
là des voeux de circonstance. Nous espérons n’avoir laissé pas­
ser que bien peu d’occasions de rendre hommage à des journaux 
comme la Liberté, le Patriote de l’Ouest, VEvangèline, de signa
1er le bien très considérable nil’ils neenmnlissent rte marnuor

campagne qu’il mène depuis 
plus d’un an, notre directeur ne manque jamais de mettre en 
relief l’importance de Y Action catholique et du Droit, aussi bien 
que celle du Devoir. Dans sa tournée de conférences de l’an 
dernier, dans la région de Chicoutimi et du Lac Saint-Jean, com­
me cette année dans la région trifluvienne, il a fortement encou­
ragé ses auditeurs à donner le plus cordial, le plus ferme appui 
à nos confrères du Progrès du Saguenay et du Bien Public. 11 
laut ajouter que ceux-ci, non plus que nos autres amis, ne nous 
ménagent point non plus le témoignage de leur sympathie. La 
conviction de servir une cause commune et qui nous dépasse 
tous a créé et maintenu entre nous les plus cordiales relations.

En fait, il v a place et besogne pour tous: place et besogne 
pour les quotidiens de Québec, de Montréal et dfOttawa (et pour 
d’autres peut-être), place et besogne pour les feuilles régionales, 

^place elbesogne pour les revues qui s'adressent à ladFmde ou à 
l'élite, place et besogne pour les oeuvres de propagande par le 
livre ou le tract, comme il y a place pour tous les types de pro­
pagande oratoire. Nous devrions tendre à fortifier, à compléter 
dans tous les sens nos moyens de propagande intellectuelle, les 
opposer partout aux moyens d’action que peuvent mettre en 
oeuvre les adversaires ou les simples spéculateurs.

Et, pour en revenir à la question plus particulière des quoti- 
< lien s et vies régionaux, s’il peut arriver que, dans de rares cas, 
l’un exclue l’autre, on constatera, d’une façon générale, qu’au 
contraire, et par la force même des choses, ils s entr’aident. Ils 
créent ou développent le goût d’un certain type de lecture. Le 
lecteur du quotidien est naturellement enclin à vouloir chez lui 
un journal du genre de celui qui lui plaît à Québec, à Montréal 
ou à Ottawa, le lecteur de la feuille rurale désire le quotidien 
qui lui apportera chaque jour ce qu’il trouve une ou deux fois 
par semaine dans le journal local, qui traitera, d’une façon for­
cément plus abondante, des problèmes qu’indique, en marge de 
son domaine particulier, la feuille régionale.

Et à mesure que se fera l’éducation publique, que l'on com­
parera le coût de revient de la saine lecture à celui de tel ou tel 
amusement, de telle pu telle dépense, diminuera le nombre de 
ceux qui se croient incapables de recevoir un ou deux journaux 
franchement catholiques et patriotes.

Quant à ceux oui le sont vraiment, incapables, on sera étonné 
de leur petit nombre.

Orner HEROUX.

Billet du soir

Le chien de Dempsey
En principe tous les automobilis­

tes sont des veinards. Leur veine ne 
consiste pas à posséder une machi- 

' ne à soi, mais à conserver leur vie 
tout en f/ardant leur machine. Il 
leur arrive aussi d’épargner quel­
quefois les passants; ainsi, moi gui 
écris ces lignes, je ne me souviens 
pas d’avoir été frappé plus d’une 
douzaine de fois et éclaboussé à 
peine une centaine par un chauf­
feur pressé. D’esprit disirait, je suis 
d’ailleurs Incurable et je dois con­
fesser qu'il m’arrive d’oublier que 
la chaussée est la propriété exclusi­
ve des chauffeurs, bien qu’ils ne 
paient point de taxe municipale, et 
que, souventes fols, j'ai foulé la 
chaussée d'un pied téméraire sans 
m'inquiéter des voitures automotri­
ces qui la sillonnaient.

Ne vous est-il pas arrivé à vous- 
même d’oublier que 90 pour cent 
des propriétaires d’autos sont assu­
rés contre les accidents et n’ont par 
conséquent aucun intérêt à les évi­
ter, qu’ils sont meme justifiables de 
croire qu’en exprimant de votre 
corps votre Ame, ils rendent servi­
ce à votre famille, lui garantissent 
un joli caiiital, la débarrassent pro­
bablement d’un mari et d'un père 
peu prévoyant puisqu’il ne songe 
pus a se garer, cl nécessairement 
pauvre, puisque piéton’.’

Mais les automobilistes ont par­
fois (dfairc à des piétons volontai 
res. C’est leur tendance à générali­
ser, à considérer comme méprisable 
lout ce qui déambule sur deux pat­
tes ou sur quatre et c’est IA qu’ils 
démontrent leur absence de psycho­
logie. Ainsi quand Jack Dempsey 
marche, c’est uniquement pour pu­
nir un abdomen trop affirmatif qui 
irait au-devant des coups de Car­
pentier. Mais l’oeil le plus exercé ne. 
peut reconnaître de don le cham­
pion, On le confond quelquefois 
avec un simple membre de Y.M.U.A., 
surtout quand on est étranger à la 
région et qn’on ignore le nom et la 
localité lia patelin où il triture cha­
que jour le faciès de quatre bons­
hommes payés pour len/rainer.

Et voilà pourquoi c’est seule la 
veine particulière à tous les auto­
mobilistes qui a sauvé du lynchage 
celui qui, avant-hier, a passé sur le 
docteur Hemingway.

Le docteur Hemingway n’est pas, 
comme on pourrait le penser, un 
monsieur qui a richement mérité le 
trépas à force d'aider à celui des 
autres. C’est un chien, un chien de 
police belge qui a été élevé à la 
haute dignité, avec deux camarades 
de même poil, de mascotte de Demp­
sey. Quand le champion s’en va de 
par les routes trotter pour réduire 
sa ceinture, enfler son thorax et al­
longer son haleine, lout comme si 
le résultat de la rencontre du 2 juil­
let n’était d’ores et déjà fixé, il em­
mène ses chiens avec lui. I,es ani­
maux sont les meilleurs amis des 
boxeurs; ils comprennent, admira­
blement, à cause de leur état d’àme, 
la bestialité. Aussi Dempsey prise- 
t-il beaucoup ses louions.

Or, hier, comme il Irotlail le long 
de la route avec ses trois confidents, 
un automobiliste qui, comme tons 
les automobilistes, croit que les 
chiens sont faits pour être écrasés 
et être ensuite mis dans les gazettes, 
passa dessus ledit docteur Heming­
way. Il ignorait l’étendue de sa fau­
te; mats mû par un certain pressen­
timent il arrêta tout de meme son 
moteur. Jugez de sa surprise, de sa 
confusion, de sa peur et de sa dou­
leur, quand il conmil le nom du 
proprietaire. La dépêche dit qu’il 
ne put que balbutier des excuses. 
Heureusement que le chien de 
Dempsey n'était pas mort; sans cela 
celui du chauffeur Pétait aussi. L’a­
nimal fut ramassé et pat regagner le 
cnmp en boitant, derrière son mai- 
tre.

Non, mais sont-ils veinards, ces 
automobilistes! Songe: à ce qui se­
rait advenu de celui-ci s’il avait 
écrasé à mort le chien du champion 
ou simplement éraflé le champion 
lui-même en passant!

Jamais le lynch n'eût été plus jus­
te; car les rois de la démocratie 
sont des rois qu’elle se choisit elle- 
même. contrairement aux antres qui 
lut étaient imposés de droit divin. 
Et Irar règne est purement spirituel, 
de n’est qu’une raison de puts pour 
qu'elle les idolâtre.

PASCALOV.

L’ouverture de la 
rue Sherbrooke

M. Décary veut rendre justice à 
l’est. — Un boulevard. — Mais 
comment le bordera-t-on ? — 
Les architectes augmentent et
l’architecture est en baisse. — 
Pourquoi ?

M. Décary sc décide à tourner 
les yeux vers l’est. Loin de nous 
l’intention de le chicaner puisqu’il 
y a plus d’un an que nous l’y in­
vitons. L’ouverture de la rue 
Sherbrooke-est parait chose enten­
due; nous conseillons cependant 
aux membres de la délégation qui 
ont eu, hier, une entrevue avec le 
président de la commission admi­
nistrative et qui ont obtenu de lui 
cet, engagement, de ne point s’en­
dormir, mais de s’apprêter, si ce­
la est nécessaire, à revenir à la 
charge.

La rue Sherbrooke fournira le 
premier chemin de communication 
directe et en droite ligne, ou à 
peu prés, d’un bout à l’autre de 
l’üe de' Montréal. Il développera 
dans des endroits très accessibles 
la construction. 11 ne s’agit pas 
cette fois d’entreprendre des tra­
vaux d’égouts dans les champs et 
de pousser la route à travers une, 
verdoyante population de plants 
de maïs ou de carottes. Tout près 
de la rue Delorimier se trouvent 
des terrains rapprochés du centre 
de la ville et qui pourront être 
construits à peu de frais.

* * *

Il est temps que l’on s’occupe 
enfin du développement de l’est. 
Celui-ci paraît à l’ordre du jour et 
il est probable qu’il recevra une 
nouvelle impulsion du fait de l’ad­
ministration de la ville en petits 
quartiers.

Il est peu de chose qu’on ne 
puisse obtenir quand on veut s’en 
donner la peine. Ainsi* l’a prouvé 
la question du service des tram­
ways de l’est; ainsi le prouve en­
core la campagne entreprise de­
puis quel (pies années et soutenue 
ici assidûment pour l’amélioration 
des moyens de communications de 
toute la population demeurant à 
l’est de la rue Saint-Laurent.Mr W «r

On parle de créer un grand bou­
levard. C’est très bien. Mais de 
quelle espèce de maisons sera bor­
dé ce boulevard? Les autres arts 
sont en progrès chez nous; 
mais sûrement pas l’architecture. 
Cela ne dépend pas des architectes; 
sauf quelques incompétents, leur 
nombre s’accroît de même que 
leur science, chaque année, mais 
cela vient de ce que la construc­
tion est conduite, un peu comme 
tout le reste chez nous, à la dia­
ble. Quand on veut un conseil 
légal, on va voir un avocat, quand 
on veut un conseil médical, on va 
voir un médecin, mais quand on 
veut construire une maison, on ne 
prend conseil de personne, on dic­
te ses ordres et ses volontés à un 
entrepreneur-maçon ou menuisier. 
On voit le résultat.

Sans doute l’intervention des au­
torités municipales est ennuyeuse, 
it! est désagréable de se heurter à 
chaque instant à des règlements; 
mais cela, nous semble-t-il, ser­
virait en même temps les intérêts 
particuliers et l’intérêt générai.

Dimanche, nous en avions sous 
les yeux un exemple concret. Dans 
une campagne, non loin de Mont­
réal, deux particuliers se sont cons­
truit des villas, côte à côte. L’une 
d’elle est en bois; elle a coûté très 
cher et elle est horrible. Elle pro­
fesse plusieurs hérésies contre l’ar- 
chitecture, entre aut res une aile 
lourde, sorte de belvédère qui repo­
se sur quatre minces colonnes de 
bois, à tel point qu’un homme 
prudent ne voudrait pas s’installer 
dessous à moins que ce ne soit pour 
renouveller l’exploit d’énergie de 
Garcia Moreno lisant tranquille­
ment sous un rocher branlant. Cet­
te maison, il est évident, et d’ail­
leurs on nous a confirmé le fait, 
n’a pas été construite par un ar­
chitecte. La pierre abonde dans la 
region, on La pour rien, dfl suffit do 
gratter le sol et cepenidant la maison 
est en bois, (iela fut voulu par son 
propriétaire comme on le devine fa­
cilement à la peinture éclatante 
dont j] ]’a couverte. La pierre, c’est 
résistant et ça me coûte pas cher 
dans ce pays, mais c’est gris, c’est 
calme, ça ne tape pas dans l’oeil. 
Le voisin lui, au contraire, a une 
maison de style très sobre, mais 
confortable. Elle est de pierre et 
sensiblement débordée par le toit 
qui entretient autour d’elle de con­
cert avec de beaux vieux arbres 
qu’on a respectés, la fraîcheur. 
seule fantaisie ce sont de larges 
haies peu hautes mais démesuré- 
memt grandes, qui ont bien leur rai­
son d’etre dans une campagne où le 
panorama est magnifique et où 
aussi, du reste, on vient pour sc vi­
vifier les uoumons. Voila une jolie 
maison. Elle a été, de toute éviden­
ce. bâtie sur les plans d’un arehi- 
tcçte. Elle est utile h son proprié­
taire- Elle 1 enchante probablement- 
de plus, elle bénéficie â toute la lo­
calité. Une maison laide et de mau­
vais goût, fait tache au contraire 
Qui na vu le long du fleuve surgir 
comme un cauchemar de cos villas 
bnmdées surmontées de quoique 
feuille dVrable monumentale et qui 
par leur affreuse prétention et leur 
aideur immodérée, empoisonnent

laisse libre carrière à taules tes bi­
zarreries, qu’on laisse s’exercer le 
goût du cocasse et du fantasque, ce- 
là ne regarde aucunement le pu­
blic. 1

En somme,Atous sommes heureux 
d’enlrevoir la possibilité d’un bou­
levard, traversant toute i’Ue, mais 
que l’on •prefae dès maintenant des 
dispositions pour éviter ce qui est 
trop fréquent que, passé la rue 
Saint-Laurent, On constate une ag­
gravation très sensible dans la lai­
deur des maisons. Evitons de divi­
ser la ville on deux parties, l une 
belle et l’autre laide, la première 
habitée par les Anglais et l’autre 
par nous.

Qu’on n’aille pas croire s’il en est 
ainsi! qui? les Anglais ont plus de 
goût. On aurait tort. Us n’ont pas 
plus de goût, mais plus de modes­
tie. S’ils ont passé leur vie à mesu-

consultenft un architecte Ils ne 
paient pas plus cher et ils ont une 
belle maison, raisons donc de mê­
me. Mais pour soutenir l’action des 
particuliers, passons un règlement 
(Ians le sons que nous indiquons. 
On n a pas hésité à le faire à West- 
mount, il y a quelques années et 
pourtant, d’ores et déjà, la moyenne 
de ta construction y était au point 
de vue esthétique, bien supérieure à 
celle de Montréal.

On tenait à conserver cette avan­
ce et on a pris tes moyens.

Louis DUPIRE.

“Le Pape infaillible”
LETTRE D’APPROBATION DE S 

G- MGR OLIVIER-ELZEAR MA- 
I HIEU.

S’adresser au secrétariat général 
de TA. C. J. €.. 90, rue Saint-Jac­
ques, Montréal, tél. Main 4939.

En vente aussi au Devoir et dans 
les meilleures librairies de Mont­
réal.

La session fédérale

Bloc-notes

p
, .................................., --t *■•■l'oiKiniii-nile paysage, donnent envie de fuir 
en hurlant.

Le remède cependant ne j>eirt s’ap­
pliquer à la campagne, mais il est, 
au contraire, faciV à mettre en oeu- 
vre h la ville. 11 suffi! d’un règle- 
mrrwt de quelques lignes qui porte 
que lotis les plans devront être sou­
mis h une commission d'architecte* 
qui en fera la critique et exigera 
de* modifications, il le faut, 
«tuant â l'aspect «xtéri ;m Pour 
1 intérieur, dès Ws que les lois de 
l’hygiène sont respectées, qu’on

Sa Grandeur Monseigneur l’nrchc- 
yeque de Régina apprécié en ces 
ternies elogioux la publication inti­
tulée Le Pape ihfaiuible : 
Archevêché de Régina.
Régina (Saskatchewan),6 avril 1921.Cher Monsieur,

Je vous remercie sincèrement 
(lavoir bien voulu m'envover cette 
brochure, que j’ai lue avec autant 
de plaisir que d’intérêt. Puisse-t-elle 
se répandre et rappeler à nos chers 
fidèles des ventés qui sont de na­
ture a les consoler, à les rendre 
fiers d’être des infants de l’Eglise, 
d dre attachés par de doux liens, 
par une sincere obéissance, à celte 
surnaturelle majesté qui est le Pape.

On a foujours parle et on parle 
encore du Pape partout. Tout ce qui 
a etc grand dans le monde l’a ren­
contre sur son êhemin, tout ce qui 
1 a respecte a été béni de Dieu, tout 
re qui 1 a persécuté a péri. Plus on 
étudié le passé, plus on réfléchit sur 
le present, plus a-t-on lieu de se 
convaincre que ia papauté est, dans 
tous les sens, l’arc-boutant du mon­
de civilise non moins que de l’E­
glise.

Et jamais cette suprématie spiri­
tuelle, que ces personnages distin­
gues proclament dans votre brochu­
re, ne fut plus nécessaire que de 
nos jours. Le doute s’étend, comme 
un froid linceul, sur les choses les 
plus vénérées et les plus sacrées ; 
aujourd'hui tout est remis en ques­
tion; le vieil édifice des croyances 
est secoué jusque dans ses fonde­
ments; on s’avance au hasard vers 
un avenir ténébreux et incompris ; 
mille théories contradictoires nous 
enlacent; nous ne voyons partout 
que des ruines intellectuelles et mo­
rales qu’on entasse sans rien élever 
sur ces tristes débris. Or, au milieu 
du chaos qui menace le monde civi­
lisé d’une prochaine dissolution, 
c’est un insigne bienfait de la Pro­
vidence d’avoir placé, au-dessus 
des tempêtes incessamment soule­
vées par d’inquiets et turbulents es­
prits, une autorité stable, infaillible, 
transmettant d’âge en âge les 
mêmes traditions, le même symbole, 
dissipant les nuages de l’erreur et 
guidant les peuples avec une sécu­
rité parfaite dans la route du temps 
à l’éternité.

* Que nos chers catholiques le com­
prennent. qu’ils continuent à re­
mercier Dieu de ce radieux flam­
beau qui, depuis deux mille ans, ré­
pand dans l’univers les consolations 
et les enseignements de la foi, pa­
reil à un phare dressé sur le rivage 
et dont les feux, projetant une vive 
clarté par delà l’immensité des 
flots, montrent le port aux naviga­
teurs égarés dans les ténèbres ou 
surpris par l’orage.

Que tout ce qui réjouit notre cher 
Souverain Pontife les réjouisse; que 
tout ce qui le contriste, les contris­
te; qu'ils approuvent ce qu’il ap­
prouve. qu’ils blâment ce qu’il bla­
me, qu'ils condamnent ce qu’il con­
damne. Serrés autour de lui, qu’ils 
soumettent à sa direction leurs in­
telligences, leurs volontés, leurs 
coeurs, comme il convient à des su­
jets vis-à-vis de leur monarque,à des 
brebis vis-à-vis de leur pasteur, à 

! des fils vis-à-vis de leur père.
I Ce sont là les sentiments que fera 
naître en eux la lecture de ces véri­
tés si bien exprimées par des hom­
mes ayant exclusivement à coeur de 
donner une bonne direction à leurs 
concitoyens.

Votre toujours dévoué.
tOUVlER-ELZEAH, 

areh. de Régina,
De res hommes soucieux de don­

ner une bonne direction à leurs 
! concitoyens, l'un, M. l’abbé Arthur 
I Curotte. docteur en philosophie, en 
théologie et en droit canon, étudie 
“la nécessité du dogme de l’infailli­
bilité’’ ; l'autre. M. l’abbé Philippe 
Perrier, docteur en philosophie et 
tn théologie, fait "l'historique de la 
proclamation” ; et le troisième, M. 
Henri Bourassa, directeur du De­
voir, montre “i infaillibilité doctri­
nale dn Pape, fondement de son au­
torité sociale".

A ces trois mattresses pièces s’a­
joutent deux belles allocutions de 
S. (î. Mgr Bruchési et du Dr Georges 
Baril, ancien président de l’A. C. 
J. C.

Prix du volume (près de 140 pa­
ges) : 00 sous l'exemplaire, 05 sous 
franco. Remise* sur achats en quan­
tité: 10 la douzaine, $45 jc niille. 
frais de port en plus.

M. Ballantyne
Ce ministre, qui se déclarait il 

y a quelques: semaines si certain t 
du résultat d’Vamaska, et qui lan­
çait le même jour le pavé qu’on 
sait à la tète de M. Mondou, eu 
croyant lui rendre service, — il 
n’a donc jamais lu. la fable de 
l’ours et l’amateur des jardins, — 
n’a pas encore exprimé d’avis sur 
la défaite de son protégé. On ne 
nous a pas encore dit, non plus, 
si M. Mondou a adressé ses remer­
ciements à M. Ballantyne, pour 
l’avoir fait battre de si belle façon. 
M. Meighen doit se trouver dans 
un dücmnc: s’il laisse M. Ballan­
tyne ici, en son absence, il a tout 
à redouter des impairs de son mi­
nistre de la marine; et s’il s’en 
fait accompagner à Londres, il 
n'est pas du tout certain que M. 
Ballantyne n’y fera pas d’autres 
impairs, et de plus graves, pro­
bablement. La solution, ce serait 
(lue M. Meighen demandât la dé­
mission de M. Ballantyne; mais, 
en l’état actuel des choses, com­
ment s’y prendrait-il pour le rem­
placer dans le ministère, puisque 
le Québec ne veut à aucun prix 
voter pour un candidat du minis­
tère?

Appels aux préjugés
La Gazette affirmait hier, que 

les appels aux préjugés de race 
ont été cause de la défaite d’Ya- 
masku, samedi soir. Le Droit no­
te, en marge de la note de la Ga­
zette, que les appels au fanatisme 
religieux ont fort contribué à fai­
re élire le candidat ministériel, 
dans York-Sunbury, ees jours-ci, 
“Les libéraux - conservateurs de 
l’endroit ont exploité les préjugés 
de religion aussi odieusement qu’on 
peut le faire”, dit le Droit, qui 
ajoute ces détails assez précis, sur 
l’élection: “Comme leur adversai­
re était un progressiste, partisan 
de MM. Crerar et Drury, on a re­
présenté le gouvernement fermier 
d’Ontario comme étant sous la fé­
rule du Rape et des évêques d’On­
tario. Impossible de faire un pas 
dans ce comté sans se buter à des 
affiches où l’on pouvait lire que 
le gouvernement d’Ontario était di­
rige en sous-main par Messei- 
gneurs McNeil, Latulipe, Béliveau; 
on pouvait y lire aussi que M. 
Manning Doherty, ministre catho­
lique du cabinet Drury; était allé 
récemment, en Angleterre non pas 
pour faire lever l’embargo sur le 
bétail canadien, niais pour faire 
de la propagande sinn feiniste et 
embarrasser le gouvernement Lloyd 
George.” Evidemment, la Gazelle 
a cru voir dans Yamaska ce qui 
s’est passé dans York-Sunbury. Il­
lusion d’optique?
La commission

Les journaux ont publié ces jours- 
ci une entrevue du président de la 
commission de régie des alcools, à 
Montréal ; il s’y déclare, avec ses 
collègues, satisfait de la façon dont 
le publie a accueilli et respecte la 
nouvelle loi. Tant mieux. Personne 
ne doit vouloir violer la loi. (moi 
qu’on en pense par ailleurs. St le 
public est satisfait de la loi et la 
respecte, il l’est peut-être moins de 
la façon dont la commission agit. 
Nous avons exposé ici certnins 
griefs relatifs à Remploi exclusif 
de l’anglais dans certaines formules 
de la commission, et aussi quant à 
la qualité de certains vins que vend 
celle-ci. Le publie aimerait à savoir 
s’il est vrai que des chèques desti­
nés à des maisons canadiennes- 
françaises sont exclusivement libel­
lés en anglais, pourquoi la llangnc 
de Montréal centralise définitive­
ment tous les dépôts de la commis­
sion, quand il y a trois banques ca­
nadiennes-françaises aussi capables 
que n’importe quelle banque angln- 
canadicnne d’administrer les fonds 
de la commission, et comment il se 
fait que des vins que la commission 
dit avoir importés directement, et 
dont elle garantit l’authenticité, pa­
raissent frelatés, une fois soumis à 
une analyse chimique soigneuse­
ment faite. Le public aimerait é«a- 
lement à savoir s’il est vrai que la 
commission a donné des comman­
des de vins domestiques ontariens 
à des producteurs de la région de 
Niagara, commandes qui seront 
soumises, dit-on. à une an ah si-, 
quand elle attend par ailleurs, pour 
passer des commandes de vins do­
mestiques québécois, le résultat 
préalable d’anaivses d’échantillons. 
On aurait pu traiter les marchands 
ontariens comme ceux de la pro­
vince. ou ceux de la province com­
me les marchands onfarfons. Pour- 
quoi les avoir traités différemment ? 
Le publie aimerait à savoir tout 
cela. Tl serait reconnaissant aux 
commissaires de lui en parler, dans 
leurs prochaines entrevues aux 
journaux ; d'autant plus que c’est 
avec son argent, à lui. Baptiste, que 
la commission fait le commerce 
des alcools, et qu’on lut a promis 
qu’une fois celui-ci sous m direc­
tion de la commission, tout irait ' 
pour le mieux ; or cela n’est pas 
encore si certain mie cota, quoi 
qu'on en dise dans les milieux mi­
nistériels.
En marfte d'une élection

La Presse écrivait hier soir, à 
propos du résultat d'Yamaska, res 
phrases assez significatives, et qui 
Indiquent bien jusqu'où elle penche 
du côté du groupe MeighemBallau- 
tync. “Le verdict de \amaxka est 
basé sur le sentiment et aussi sur le 
ressentiment. Ce sont des facteurs

Etrange conduite d'un groupe libéral
Plusieurs députés libéraux canadiens français 

quittent la chambre au moment où elle va vo­
ter sur le bill de divorce de Martigny.—Pour­
quoi?. — Le débat remis à ce soir.—M. Stein 
mène bien la lutte contre ce bill.

(PAR LEO-PAUL DESROSIERS’
Ottawa, 30. — L’élection d’Ya- 

niaska continue d’être le sujet de 
nombreuses discussions et de 
commentaires. On attache beau­
coup d’importance à la dépêche 
de la Gazette annonçant que le ca­
binet peut entreprendre la tâche 
de liguer les huit autres provinces 
du Canada contre la province de 
Québec dans l’élection générale 
prochaine. Cette dépêche reflé­
terait l’attitude des milieux offi­
ciels unionistes, particulièrement 
celle de M. Meighen. Après la ten­
tative de séduction, c’est la tenta­
tive de chantage. 11 n’est pas im­
possible pourtant que la menace 
s’accomplisse dans une certaine 
mesure. De vastes intérêts pous­
sent un gouvernement discrédité à 
rester au pouvoir. Pour avoir trop 
longtemps méconnu la volonté po- 
pulaire> il diminue ses chances de 
succès en proportion directe du 
retard qu’il met à reculer l’élec­
tion. Au dernier moment, le pre­
mier ministre n’est certainement 
pas l’homme à hésiter devant une 
manoeuvre qui lui assurerait, pen- 
se-t-il, la victoire. Mais, d’un au­
tre côté, certains facteurs ren­
dent douteuse l’efficacité de cette 
manoeuvre. D’abord, il n’y a plus 
deux partis seulement, mais trois, 
et le troisième, le progressiste, qui 
combat contre le même ennemi que 
le parti libéral, divisera le Canada 
anglais. Les unionistes ne peu­
vent plqs faire répéter leur coup 
de 1917. Il y a encore l’alliance 
probable des fermiers et des li­
béraux. Ensuite, les mêmes cris 
de guerre ne sont pas efficaces en 
tout temps, et les circonstances 
ayant changé, les mêmes paniques 
ne se font plus sentir.

D’ailleurs, jeter encore une fois 
les deux races l’un contre l'autre, 
est un moyen si désespéré et qji 
pourrait avoir h la longue des ré*

; suItais si incalculables, qu'il «’est 
pas probable qu’un jeune premier 
ministre veuille y recourir ouver­
tement. Une faute en entraîne une 
autre, on le voit bien aujourd’hui ; 
et si le gouvernement veut éviter 
l’expiation de l’élection de 1917, il 
sera encore obligé de renchérir et 
d’augmenter la dose. D’exagériitii.n 
•n exagération, cela mène loin, et 
on finit pur se cesser le cou.

Puis 1rs électeurs d’Yamaska ont 
manifesté par leur vote leur volonté 
d’antiimpérialisme intégral, leur 
opposition au gouvernement actuel, 
particulièrement à M. Meighen, 
beaucoup plus qu’une hostilité fla­
grante pour le reste du Canada. Ce 
sentiment est si général dans notre 
province qu’il crée le bloc québé­
cois et le maintiendra, au moins 
pour un certain temps.

D’un autre côté, connaissant les 
appels ordinairement faits en 
temps d’élection, il serait oiseux 
de prédire que les préjugés de race 
ne joueront pas un grand rôle dans 
lu prochaine élection générale. Ils 
ne seront pas officiellement affi­
chés comme cela s’est vu récem­
ment ; mais le bloc québécois 
fournira le leit-motiv de certains 
petits discours et de cabales privées 

mm < *6m\-------- -
tout puissants pour qui sait s'en 
servir auprès de tout électorat, et il 
semble bien que les amis de M. Ilou- 
cher en ont tiré tout le parti possi­
ble. Mais, tout compte fait, et si lé­
gitimes que puissent être les motifs 
qui ont inspiré les électeurs de Ya­
maska, il est permis de se demander 
si la victoire de M. Boucher, basée, 
comme il est indiscutable, sur l'ex­
ploitation des griefs du passé, si ré­
jouissante qu’elle puisse être pour 
le parti libéral, est pour ceux que 
préoccupé l'avenir un motif de se 
réjouir. Il est permis d'entretenir 
drs doutes sincères à cet égard." Et 
voilà. Si ce n’est pas clair, c’est à 
s’y méprendre. On peut se rendre 
compte, certes, que l’élection d'Ya- 
mnsk-i n’a pas donné un résultat tel 
qu’il avance les machinations de ce 
bonhomme qui représentait il n’y a 
pas longtemps à M. Ballantyne que, 
si le ministère prenait les moyens 
de s’assurer le concours de la Pres­
se, d'ici aux élections générales, ce I 
journal avait assez d'influence pour! 
faire élire 40 députés unionistes i 
dans le Québec français. L'élection ! 
d'Yamaska. d’une part, la défaite! 
du projet d'administration niuniri-| 
pale montréalaise connu sous le j 
nom de cédule A, d’autre part. — 
projet prôné si haut par la Presse, ! 
avec le si pitoyable résultat noté à 
l'époque, —- tout cela, assurément, 
n'est tins pour avancer les petites 
combinaisons machinées dans la ! 
coulisse par le groupe Moighen-Bal-; 
lantyne, de mèche avec des mes­
sieurs qui font les couloirs à Ottawa | 
et réclament d'avance des gages en 
échangé de leurs services. Le Qué-1 
lue, lui. ne perd rien à l'échoue-1 
ment de tous ces projets; il y gagne 
plutôt de savoir ce ûuc valent au 
tond ceux qui prétendent le condui- 

bire dans la larque ministérielle.
G. P.

En deuxième page
Nous publions aujour­

d’hui en deuxième page 
la suite de l’encyclique 
sur Dante.

qui auront du retentissement. De 
tout ceci, il n’y aura rien qui ne 
soit pas coutumier et habituel. Cet 
élément de nos élection générales 
ne disparaîtra pas de sitôt, que les 
électeurs d’un comté québécois vo­
tent pour le gouvernement ou con­
tre lui.

OUSW EUSSE CONDUITE

T-æ divorce de Martigny a encore 
occupé le (parlement aujourd’hui. 
M. Stein, de Kamouraska, a présen­
té une motion pour renvoyer l’af- 
taire devant le comité sipé-cial de la 
Chambre des Communes, avec ins* 
truetion de compléter l’enquête. 
Cette motion est mise aux voix, sans 
aucun discours de part ou d’autre, 
et l’Orateur donne à l’huissier le 
signal convenu pour appâter les 
memtbres. Alors se produit une 
clhose curieuse et bien étrange. Bon 
nombre de libéraux, soi-sllsant ca­
tholiques et CanadiensMfrançais, re­
présentant en tout cas, des comtés 
canadiens-français, sortent de la 
Chambre, pour ne pas voter. Et 
lorsque le greffier commence a 
faire l'appel des membres, il n'y a 
pas plus d une douzaine de députés 
de notre race dans la Chambre. De 
longues rangées de chaises sont vi­
des. Et Ton est ainsi obligé dVnre- 
gistner une défaite alors que la vic­
toire était assurée. En effet, le vote 
•donné contre la motion constitue 
une majorité de 12 voix, les unio­
nistes anglais et protestants qui vo­
tent pour le renvoi du bill, étant 
plus nombreux que tous les catho­
liques c»n®d iens-f rança is. Parmi 
les premiers, il faut signaler M. Do-» 
herty, ministre de la justice; M. Mc­
Curdy, ministre des travaux pu­
blies; M. CaMer, ministre de l’immi- 
gration; M. Spinney, M. Crerar et 
plusieurs autres.

Dans ces circonstances, 11 est dif­
ficile de trouver le mot juste pour 
qualifier la conduite de certains dé­
putés libéraux, apparemment favo­
rables au bill du divorce, mais trop 
prudents pour l’affirmer puldique- 
mrnt. La crainte de Télectetir a dé­
terminé l’exode. Il est à souhaiter 
cependant que notre vieille provin­
ce choisisse avec plus de soin ses 
représentants, et mette de côté cer­
tains petits libre-penseurs de villa­
ge qui leur ont été imposés par l'or­
ganisation du jiarti. Les députés qui 
viennent en Chambre ne doivent 
pas représenter seulement les idées 
politiques de leurs électeurs mais 
encore leurs idées religieuses, fl 
faudrait prendre garde de ne pas 
l’oublier: le parti libéral lui-même 
serait mieux d’y voir.

M. Stein ne se laissa pas découra­
ger par un échec amené jiar les 
siens; entouré de M. Ernest Lapoin­
te, de M. Denis et de quelques au­
tres, il reprit le débat lorsque la 
Chambre se forma en comité pour 
étudier le bill. 11 parla pendant 
longtemps, renouvelant son dis­
cours de la semaine passée, ajoutant 
au dossier nombre de témoignages 
recueillis devant les cours de justi­
ce de Montréal. Pendant ce temps, 
la Chambre se vida d’un bon nom­
bre de ses occupants. Au bout d’une 
heure de discussion, M. Denis pro­
posa de rajiporter progrès, et cette 
motion mise aux voix donna un ré­
sultat favorable. La majorité fut de 
1(5; le bill de Martigny reviendra 
< ncore à l’ordre du jour mardi soir. 
Il aurait été tué par le résultat fa­
vorable d’un premier vote.

M. King, cnef de l'Opposition, 
et après lui, M. Cannon, député de 
Dorchester, s’inquiètent des allées 
et venues d’un vaisseau canadien 
nomme P'Arctic”. Ce navire avait 
été équipé pour se rendre dans 
les mers qui s’étendent au nord 
du Canada afin d’y prendre pos­
session de certaines iles et de cer­
taines terres où l’on espère trou­
ver des gisements d'huile. î.e gou­
vernement a remis à une autre an­
née le départ de (’"Arctic", et l’on 
affirme que d’autres nations pro­
fiteront de ce délai pour nous de­
vancer. M. Meighen répond que 
l'expédition a été retardée pour 
diverses causes, dont la principale 
est que les subsides ne sont jihs 
encore votés par le parlement. 
D’ailleurs, les Canadiens n’ont pas 
besoin de s’émouvoir, car le gou­
vernement est assuré que le retard 
ne sera pas à leur détriment. 11 
se lient sur le qui-vive et fera pro­
téger nos droits en temps et lieu. 

*
Les horticulteur* ont aujour­

d’hui été défendus en Chambre par 
le député du éomté des Deux- 
Montagnes, M. Ethier. Selon une 
loi de 1919, Us avaient été obligés, 
de se servir de imites d'empaque­
tage plus petites que celles dont ils 
se servaient couramment. lis 
avaient obtenu une année de délai 
pour se conformer à la loi. M. 
Ethier prétend qu'ils n’ont pu se 
procurer en quantité suffisante les 
boîtes nouvelles et qu’il serait pré­
férable de retarder l'échéance. 
Plusieurs députés se font l'écho de 
celte protestation. Mais ils 
échouent devant la volonté iné­
branlable du ministre de Pagrieul* 
lure. « $r m m

Plusieurs ministres ont passé sur 
la sellette le reste de la journée 
avant d’obtenir les subsides de 
leur département. M. Wigmort,

(Suite a in 2ème page.)
1
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LETTRES AU 
“DEVOIR"

Nous ne publions que des leltre» 
•ignées, ou des communicstions ac­
compagnées d’une lettre signée. aTee 
adresse authentique.

' Les correspondants anonymes s’é­
pargneraient du papier, de l’encre, 
un timbre-poste, et a nous une perte 
de temps, s’ils roulaient bien en 
prendre note définitivement

La voix du Pape

Encyclique “In praeclara ”
Adressée par S. S. Benoit XV à ses fils bien-aimés 

les professeurs et élèves des lettres et beaux- 
arts des instituts catholiques à l’occasion du 
sixième centenaire de la mort de Dante Ali­
ghieri.

Une grève de tvpos au “Droit î J Courrier des
Trois-Rivières

La représentation
proportionnelle

{Suite et [in)
•RESPiBCTfiR FIUALEMHVT L’E- 

GfljLSE ET ÏÆ SOUVERAIN
Ste-Ursule, 24 mai 1921. PONTUHE.

i! °-Le Devoir". Montréal. [^propres infortunes et des abus
! fMs excusent la durete des w-

Auriez-vous Vobligence de nous vectives de Dante.
«nf l°CtZnLtl!?trîn Z ! Alighieri a des égards tout parti-

2 dZLZ JZJndnm ,27 à tjfe Romain, pouvoir qui, A ses yeux.du dernier referendum, tenu a 
Montréal sur le choix d’un projet 
de charte pour le gouvernement de 
cette dernière ville? Vous ren­
driez certainement un réel service 
à un groupe de jeunes amis du “De- 
zroir”, qui ne demandent qu'à s’ins­
truire.

Vows remerciant d'avance, croyez 
teous.

Vos bien dévoués,
X...

donne leur force à chacune des lois 
et institutions de l’Eglise elle-mê­
me. De là l’énergique exhortation 
qu’il adresse aux chrétiens: dès 
lors qu’ils ont les deux Testaments 
et en même temps le Pasteur de 
l’Eglise pour les guider, qu’ils se 
tiem.nent pour satisfaits de ees mo­
yens de salut. Aussi bien, attristé 
des maflheurs de l’Eglise comme 
s’ils eussent été les siens, pleurant 
et stigmatisant toute infidélité des

Note de la Rédaction. — Nous!Retiens à l’égard du Souverain 
Baisserons aux partisans des diffé- ; Pontife, voici en quels termes il in- 
rents types de proportion-nelle, [g tcrp^Ue les cardinaux italiens quand 
soin d’exposer leur thèse. hie >ièsSe .Apostolique a quitté Rome:

----------- ------------- ! “QuelUe honte pour nous aussi qui
croyons au même Père et Fils, au 
même Dieu et homme, à la même 
Mère et Vierge; nous pour qui et 
pour le salut de qui Pierre s’est en­
tendu dire, après avoir eu à répon­
dre trois fois de son amour: Pier­
re, sois le pasteur du troupeau sa­
cro-saint! Quelle honte pour Rome 
qui, après avoir fêté tant de triom­
phateurs, s’est vu confirmer en pa­
role et en acte par le Christ l’empi­
re du monde; Rome, que Pierre et 
Paul, l’apôtre des nations, ont con- 
sacrèeule Siège Apostolique en l’ar­
rosant de leur propre sang; Rome, 
dont, à la suite de Jérémie, nous la­
mentant pour les contemporains et 
non pour la postérité, il nous faut 
pleurer la viduité et l’abandon ! 
Quelle honte aussi affreuse, hélas! 
que le spec ta nie du lamentable dé­
chirement des hérésies!’’

Aussi appetlle-t-ü l’Eglise romaine 
“la Mère très tendre ou l’Epouse du 
Crucifié"; Pierre, il le proclame le 
juge infaillible de la vérité divine­
ment révélée, auquel tous sont obli­
gés de se soumettre avec la plus en­
tière docilité en tout ce qu’on doit 
croire ou pratiquer pour assurer 
son salut éternel. C’est pourquoi,

LA FÊTE DU 
SACRÊ-rOEUR 

À QUÉBEC
LES PRÉPARATIFS A SAINT-

SAUVEUR

Québec, 30 mai.
Qn se prépare à célébrer avec 

éclat, à Québec, la fête du Sacré- 
Cœur. M. l’abbé E.-V. Lavergne 
écrit à ce propos, en tête de l'Action 
catholique :

“Cette année encore, la fête du 
Sacré-Cœur, vendredi prochain, sera 
l’ooeasion de vives manifestations 
religieuses. A Saint-Sauveur, elles 
auront la même splendeur que par 
les années passées. Surtout, d’a­
près le programme déjà paru, il est 
visible que les organisateurs lui 
veulent une sérieuse préparation 
de prières.

"C’est pourquoi, depuis jeudi 
soir, dans l’église de Saint-Sauveur 
décorée avec un goût parfait, une
neuvaine de prières et de prédiea- ...
tien est commencée. Hommes et T'"™ qU ,! prof?SSe 1'* ,
femmes, jeunes gens et jeunes filles, ^
les enfants eux-mêmes sont chaleu- prendre dans un sens si ab-
reusement invités à se confesser et ' lu qu>, ^Vrim,e Romain n’aü pris

tous préjugés et ne s’inspire que 
de l’amour de la vérité. Si l’on 
compte bon nombre d’excellents 
poètes catholiques qui remportent, 
comme l’on dit, tous les suffrages 
en joignant l’utile à l’agréable, que 
dire de Dante ? S’il captive par une

L'Internationale force les typos du 
quitter le travail demain matin, 
maine de 44 heures à $44. — La 
“Droit”

tt

Ottawa, 31, (D.N.C.)— I-6 Dro;< 
d’hier soir a publié en première page 
l information suivante ;

“Les directeurs de l'Union typo­
graphique internationale dont le 
siège est à Indianapolis, É.-U-, ont 
décidé que les ouvriers du Droit, 
typographes, linotypistes, apprentis 
doivent se mettre en grève mercredi 
matin.

“Qu’on le remarque bien, il n'y aextraordinaire variété d’images, - , __
l’éclat des couleurs, la puissance aucune difficulté entre la direction 
de la pensée et du style, il use de 1 du Droit et ses employés qui sont
ce charme pour amener le lecteur 
à l’amour de la vérité chrétienne; 
au reste, comme chacun sait, Dan­
te a déclaré ouvertement qu’il se 
proposait, en composant ce poème, 
de fournir à tous les esprits com­
me un aliment de vie. C’est ainsi 
que, sans remonter bien haut, nous 
savons quelques âmes, éloignées du 
Christ sans l’avoir toutefois renié, 
qui, alors qu’elles avaient principa­
lement en vue de lire et d’étudier 
l’oeuvre de Dante, ont d’abord, par 
un effet de la grâce divine, con­
templé avec admiration la vérité 
de la foi catholinue pour entrer en­
suite avec allégresse dans le sein 
de l’Eglise. — Nous en avons dit 
assez pour montrer que l’élite des 
chrétiens a le devoir, à l’occasion 
de ce centenaire, de resserrer les 
liens qui l’unissent à la foi, protec­
trice des arts, puisque, si la vertu 
de foi a janiais brillé d’un grand 
éclat, c’est bien chez Alighieri. Ce 
qui, chez ce poète, force l’admira­
tion, ce n’est pas seulement la puis­
sance de son génie, maïs encore la 
grandeur comme infinie du thème 
que la religion divine a fourni à 
son chant; l'esprit si pénétrant que 
lui avait donné la nature s’affina 
longuement par l’étude approfondie 
des oeuvres de l’antiquité, mais 
trouva plus d’acuité encore, comme 
Nous le disions, au contact des 
écrits des Docteurs et des Pères de1? la «f ! î t-4 I JL • ..

satisfaits des conditions actuelles
“L’union des typographes a décidé 

que les ouvriers devaient travailler 
quarante-quatre heures et recevoir 
une piastre de l’heure.

“Les directeurs du Droit com­
prennent que ce serait une injustice 
pour les actionnaires qui, jusqu’ici, 
n’ont reçu aucun dividende, pour 
les autres employés et pour le public, 
d’accéder à de telles exigences alors 
que le coût de la vie a subi une 
baisse considérable qui tend encore 
à s’accentuer.

“On se demande pourquoi les 
autres journaux de la ville ne sont 
pus affectés. La raison est simple, 
c'est que le Droit, exploitant en 
même temps une imprimerie com­
merciale, tombe au dire de l’Union 
sous les règlements de ces dernières. 
En réalité, l’organisation du journal 
et de l’imprimerie est distincte et 
nos contrats avec l’Union Inter­
nationale sont différents.

“En janvier 1918, le Droit signa 
un contrat avec l'Union typogra­
phique pour le travail au journal, 
fixant le minimum des salaires à 
$26.50, pour le travail de jour et à 
$27.50 pour le travail de nuit, pour 
une semaine de quarante-huit heures 
d’ouvrage.

“En face du coût élevé de la vie

Trois-Rivières, 31. (D.N.C.» —
Marie Bellemare, cinq ans, fillette Droit” à de Arvvdius Bellemare, maire de 
Yamadiiehe, a été vivlinc d’un 
mu: tel accident. Elle était à iouer 
avec de petites compagnes, dans 
le village de Yamachiche, près du 
petit pont sur la route nationale, 
quand elle s’aventura soudain de 
traverser le chemin. Au même mo- 

, ment, une lourde machine venant 
Aux | de Montréal, propriété d’un M. Ro-

La se- 
version du

à celle des travaux de ville.VA,,V ,IA c ----| ne muimcui, piupucic u un ai. no-
ia 1 union comme aux nôtres, dion, qui était accompagné de M. 

Cvja < artemen^s 80nt ^en con'i Emile Uastien, déboucha sur la sidérés comme séparés que deux ‘ ‘ ■
contrats différents affectant ces 
deux catégories d’ouvriers ont été 
signés entre le Droit et l’Union.

“Le contrat concernant les ou­
vriers composant les travaux de 
ville expire le 31 mai; celui des typo­
graphes du journal le 31 décembre 
1922. D’après le premier contrat 
nous sommes tenus à payer $32.00 
par semaine; en réalité, nous don­
nons $34 et $37. D’après l’autre 
contrat le Droit est tenu de payer 
$26.50; il a, toujours donné plus; 
les typographes travaillant au jour­
nal ont reçu pendant longtemps 
$32.00; ils reçoivent maintenant 
$35.00.

“On connaît quelles conditions 
l'union internationale veut nous 
imposer ainsi qu’à tous les maîtres- 
imprimeurs de la ville, en ce qui 
concerne les ouvriers attachés aux 
travaux de ville ; $44.00 pour 44 
heures d’ouvrage, alors que mainte­
nant le Droit paie $34., $35., et $37. 
pour 48 heures d’ouvrage. D’au­
tres conditions du nouveau contrat 
que l’on trouvera exposées dans une

route. Le chauffeur n’eut pns le 
temps d’arrêter la machine qui 
frappa la fillette, la renversa et lui 
passa sur la tête, lui écrasant af­
freusement le crâne. L’enfant fut 
transportée à la demeure de son 
oncle près de l’endroit, où elle ex­
pira quelques minutes plus tard. Le 
coroner Lambert a tenu une enquê­
te et le jury a rendu un verdict de 
mort accidentelle.

— Deux autres accidents d’auto 
se sont produits le même jour aux 
Trois-Rivières. Comme M. Zéphirin 
Lambert, ingénieur de la cite, pas­
sait à l’intersection des rues No­
tre-Dame et Des Fosses, un cheval 
se précipita soudain sur son auto. 
Un des brancards de la voiture 
brisa le pare-brise en miettes, ce­
pendant que le cheval Se cabrait et 
se rabattait sur le devant de l'auto, 
lui causant des dommages assez 
considérables, cependant, que M. 
Lambert et sa fillette s’en tirèrent 
avec quelques lésions dans la figure.

— Le jeune Raoul Plante, em­
ployé de M. Rodolphe Hamel a été 
frappé et renverse par un camion 
automobile près de la rue des For­
ges, comme il se promenait en bi-

autre colonne sont également inae- sures'n^i/er-ih.72* ^cs. bi,es; 
eeptables, celles qui concernent le .jout 2 mfme être conduit”à Vhô- 
surtemps et les apprentis, par exem- j pital pour y subir un pansement.

à faire la Sainte Communion. Dans sur tel ou tel point à se soumettre
la nuit du jeudi au vendredi, devant j au Pontife Romain, étant donné que 
le Saint Sacrement exposé, les adora- g prospérité 'mortelle d ici-bas est
leurs se presseront. A minuit, par 
un privilège spécial, on chantera la 
messe, on distribuera la Sainte 
Communion, et jusqu’au lever du

en quelque sorte ordonnée au bon­
heur éternel”.

Principle excellent et plein de sa­
gesse, qui, s’il est fidèlemenl ob- 

süJeii. continueront en actions de servé, même aujourd’hui, ne man- 
gi àces et en supplications, les prières que pas de produire pour (les Etats 
et ies chants. les plus abondants fruits de pros-

’ Tout le jour se passera aussi en périté. 
prière. En sorte que le soir, les; Tl est vrai, Dante a des invectives 
hommes et les jeunes gens seront j extrêmement sévères et offensantes 
prêts à faire escorte d’honneur au i contre des Papes de son tempe ;
Sacré-Cœur. Us iront , un cierge I n,ais ^ visait ceux dont il ne par- 
à la main, par les rues de la paroisse. téRcait point les vues politiques et 
tête nue, priant et chantant pieuse- ff11* 'étaient, pensait-il, de conniven- 
ment. Seule l'ardeur de la piété,1'4' axe'<' ^ avait exile de
devra faire la beauté du spectacle; son ^0- pl .10 sa. PatrI,\' 
seuls ' 
rét
monteront
toirs. sur les galeries et aux fenêtres. .uWRanisateur* désirent ne voir n est d'autant plus Excusable qu’il i HgjoVfoüÜ

1 Eglise; c'est là ce qui ouvrit au vol des années dernières, le Droit a
vLtSa Çen,see Ain champ bien plus ; augmenté ces salaires à $32.00 puis vaste et plus elevé que s il se fût ! no

31
? , , O116 s’il se fût i à *35 00cantonné dans les limites toujours “pâ contrat 

étroites de la nature. Voilà pour- 
quoi Dante, séparé de nous par tant 
de siècles, semble être presque no­
tre contemporain ou. au moins, 
bien plus rapproché de nous que 
tels chantres actuels de cette anti­
quité que le Chris! a éclipsée par 
son triomphe sur la Croix.

Chez l’Alighieri et chez nous, 
memes aspirations de piété, mêmes 
sentiments religieux, mêmes voiles 
revêtant “la vérité qui nous esl ve­
nue du ciel pour nous élever à de 
si sublimes hauteurs’’. La plus belle

n expire ou au
décembre 1922.

“En 1919, une entente a été signée 
entre les directeurs du Droit et 
l'Union typographique pour les tra­
vaux de ville ou les imprimeries 
commerciales établissant la semaine 
de 48 heures avec un minimum de 
salaire de $32.00 Ces salaires ont 
depuis été portés à $34.00 et 
$37.00. Cette entente expire le 
1er juin 1921.

“C’est à cette occasion que l’U
louange qu’on puisse lui décerner,1 nion typographique Internationale 
e est d avoir été un poète chrétien, a décidé de demander la semaine de 
c est-a-dire d avoir trouvé des ac- 44 heures. C’est-à-dire que l’on
îc's'instuViVwTn! • ^ol,r «'hanter | veut travailler 8 heures par jourles institutions chrétiennes, dont i

pie.
“Parce que le Droit refuse, avec 

les autres maîtres-imprimeurs, de 
signer le nouveau contrat, contrat 
qui affecte seulement trois de nos 
ouvriers sur douze, l’union oblige 
les neuf autres, c’est-à-dire ceux qui 
font le journal et que le contrat lie 
à nous jusqu’au 31 décembre 1922, 
de quitter leur poste et de faire la 
grève. C'est donc là une grève 
des plus injustes. Elle se fait mal­
gré les ouvriers eux-mêmes qui,

Le comité de direction de la 
Ligue des Femmes des Trois-Riviè­
res contre l’Indécence des Modes 
a été définitivement formée et se 
compose des dames suivantes; Mme 
N.-L. Duplessis, présidente ; Mmes 
J.-A. Tessier, AV. Gariépv, C.-D. Hé­
bert, L. Girard, L.-E. Dufresne, E.-F. 
Panneton, A. LcBrun, J.-A. Trudel, 
P.-A. Gouin, A. Béliveau, F.-X. La- 
coursière et N. Labelle,

Le comité fait actuellement cir­
culer un pamphlet dans la cité des 
Trois-Rivières demandant aux Da- 

par ailleurs, se trouvant depuis mes de signer l’engagement qui se 
plusieurs années affiliés à l'inter- ! trouve à la fin et oui se lit comme 
nationale, hésitent à quitter cette |suit: 
organisation,

“L’union typographique

LA SESSION 
FEDERALE

(Suite de la 1ère page.)

1. — Supprimer tout décolletage 
oblige ! 11 relise

donc nos ouvriers à faire la grève; ! i:^’ i„-ne t>as scan<*a' —^ _________ j- .71 User les enfants et le personnel parcette décision, prise samedi soir et un sans-gene inconvenant.à nous signifiée ce matin, nous crée, 3. __ Eviter avec soin tout(, ui. 
des embarras inouïs et nous fera convenance dans la toilette- robes 
passer par une des crises les plus : trop décolletées, trop courtes ou 
terribles que nous ayons jamais | trop étroites, étoffes trop transpa- 
subies jusqu’ici. Enlever neuf ou- rentes, etc.
vriers à un atelier de journal, neuf L Garder partout la réserve

peu habitué à sa tâche, se tire as­
sez bien des difficultés de sa po­
sition. Homme d’affaires, beau­
coup plus que politicien, il s’en­
tend bien aux chiffres, et voit 
clair dans le bilan des douanes. 
Aussi ses réponses sont claires, 
précises, au point, il les donne 
avec un air d’amabilité et de fran­
chise qui lui concilie ses adversai­
res.

M. Caldcr ensuite ne plaide pas 
mal sa cause, mais M. Reid, le mi­
nistre des chemins ^de fer, chargé 
d’obtenir des sommes énormes (89 
millions i pour combler des déficits, 
passe des heures à faire ou mau­
vais sang. Il ne comprend pas bien 
les questions qu’on lui pose, il ne 
voit pas bien clair dans toutes les 
opérations qu’il doit expliquer, et 
l’opposition augmente encore les 
difficultés de sa position, en lui po­
sant des rébus qu’il ne peut résou­
dre. On interroge assez rarement 
avec précision et avec à-propos, 
lorsque l’on ne connaît pas un pro­
blème ; et celui de nos chemins de 
fer est si compliqué que ce n’est 
pas le premier venu qui peut s’en­
gager dans une critique intelligen­
te. Aussi tout le monde barbote 
dans les garanties, les intérêts, les 
obligations, les échéances, les pas- 
sifs accumulés dans le passé, les 
prêts, etc.

MM. Lucien Cannon et Vien, ont 
mené de front l’attaque contre un 
article de $89,687,633 destinés à 
rembourser un prêt du Grand 
Tronc. Ils veulent savoir ce que le 
gouvernement a fait d’une somme 
de $25,000,000 accordé l’an passé 
pour couvrir le déficit ; M. Reid 
ne pçut répondre avec satisfaction. 
Le Bureau des chemins de fer n’a 
pas pris la précaution de lui faire 
un mémoire détaillé.

M. Cannon a vertement critiqué 
la nomination de M. Flavelle au 
poste de directeur du Grand-Tronc 
reorganisé. Cet homme est d’abord 
an profiteur de la guerre, dit M. 
Cannon, et ensuite il est directeur 
d importantes compagnies qui si 
enent des contrats avec les chemins 
de fer nationaux.

Après de longues heures de dé­
bat, AI. Reid n’obtient s ce qu’il 
demande et Ta Chambre s’ajourne 
vers une heure du matin. On pré­
voit. que le ministre des chemins de 
fer discutera longtemps avant d'ob- 
tenir ses subsides élevés. Il n’a pas 
T’ai” de bien comprendre les trans­
actions de son'département et les li- 

in béraux le talonnent l’un après l’au­
tre à Tenvie.

contemplait de toute son âme la 
beauté et la splendeur qu’il rompre-

pendant les 5 premiers jours de la 
semaine et 4 heures seulement le

nait merveilleusement et qui étaient i samedi- Puis on augmente le sar 
sa vie. Ceux qui osent lui refuser cet la're ft on le met à $1.00 par heure. 

“Pour forcer le* maîtres impri-éloge et ne voient dans la trame re- i
hgiense de la Divine Comédie qu'un meurs à se rendre à ees exigences, 
toman d imagination, sans fond de ! l'Union typographique ne craint pas 
icnte, ravissent incontestablement rio fouler aux nieds les ensrairements

les

a notre poète son plus beau laurier 
et ce qui fonde ses autres titres de 
gloire.
L'ETUDE DE DANTE EST UN RE­

MEDE AU NATURALISME DE 
L’EDUCATION ACTUELLE

Dès lors, si Dante est redevable à 
la foi catholique pour une si grande 
part de sa gloire et de sa grandeur,
ce seul exemple suffit, sans parler ; que l'Union des typographes n’a pas 
du reste, à prouver que, loin de lui ; d'existence légale au Canada et qu'il 
n ourdir les ailes, 1 hommage de est impossible de la forcer à remplir

engagements. On nous a dit ; 
. . dianapolis a parlé: il faut mar-

s;1 échapper quelque jugement gui j iVrj't' hien innrmi 'progrèTdes'étodes chHr quels que soient les contrats", 
avoir dépassé la mesure ; [ ,q ,jp ja Cl,nure ,)Uj refusent à la re- \ “La procédure paraît absolument

de fouler aux pieds les engagements 
pris avec le Droit et ne se terminant 
que le 31 décembre 1922.

“Chose encore plus étrange, c’est 
que pas un ouvrier n'a demandé un 
changement des conditions du tra­
vail et que tous paraissent satisfaits. 
Cependant on leur donne ordre de 
quitter le travail.

“('hose encore plus étrange, c'est

V 1 l * j , ^ . T’ Mais on doit ipardonner à un hom- alourv,r les a'‘es. ! hommage de e8t uls les chants des cantiques et la m ' maf un tîl flot d’infor 1 esPrit <•» coeur à Dieu develop-1 ®“:
citation des “Je vous salue Marie" , 11 ! {Jn coeur ulcéré il lais- *>e et enflamme le génie. On peut en j ?.*,
onteront vers Dieu. Sur les «rot-' «ni I ("11' ce.uMà travail- J”

intervention dansque des figures de femmes, de vieil­
lards et 
teront 
pa*‘ 
ni c
ni rires, ni conversations inutiles.. Et puis l'humaine faiblesse per- i compte à tenir de Dieu, non plus 

"Four ue pas nuire au recueille- mettant que “même aux âmes saln-Jque de toutes les réalités souverai- 
ntent, pour supprimer toutes causes tes il s'attache nécessairement quel- nement importantes du monde sur- 
d'attractions tapageuses, afin que que chose de la poussière du mon- naturel. Là même où “le poème sa- • 
manifestants et spectateurs, soient T1* triera qu’à cette époque l cre" esl admis dans les écoles pu- /

arbitraire de demander à une ror- 
responsable de signer un 

une autre qui ne l est 
on refus de se prêter 
forcer les employés de 

la première à quitter le travail.
* *Dans les nouveaux contrats que 

on demande aux directeurs du

empoignés par l'ensemble de niété ! certains membres du clergé aient briques, dans les établissements où la semaine ne sera que 
qui se dégagera de la procession eu mic '’oad»rite peu édifiante, bien J.1 ,fst mi.s a.1' nombre des ouvrages pas plus de huit heu 
tout ce qiû pourrait distfaiœ a été Prfî!?r^^^n«fr. dans l’a'^rtunir Îa,siînt 1.ob^t d P1».* appro-1 m^ne iourriPB. à *i.(
éliminé. C'est un roi qui. sortant II* " " "
de son palais, va passer au milieu ; 
de son peuple, pour bénir. ,|

"Certes, un tel luxe de prières■ " — ('■•%»(,««• ( m.v ivu» vu- i i.,ii vuu 1 v *»»* quelmirn i » « .
e! de manifestations n'est pas réa- abus qu’à raison ou à tort son in-!a Prf}duire.

Droit de signer, il est stipulé que 
de 44 heures, 

heures dans une 
! même journée, à $1.00 de l’heure.

pré­
payées

ouvriers qui font un travail indis­
pensable et qui depuis longtemps 
sont habitués à leur ouvrage, de 
plus, les enlever du jour au lende­
main, malgré eux, et cela sans 
aucune raison puisque ces hommes 
sont liés au journal par un contrat 
qui n’expire que dans 18 mois, c'est j 
bien là l’oeuvre de l'union interna­
tionale, n'ayant aucune existence 
légale au Canada.

“Dès mercredi matin, nous serons 
donc privés du personnel d’un 
département essentiel du journal, 
La décision de l’union, si elle nous 
surprend grandement et. nous cause 
un tort qu'il serait ridicule de nier, 
ne nous abat pas. Dans les cir­
constances nous demandons pour 
quelque temps l’indulgence de nos 
lecteurs, assurés que nous avons 
déjà toute leur sympathie. Si le 
journal, pendant quelques jours, ne 
leur parvenait pas ou s'ils le rece­
vaient a vec un moins grand nombre 
de pages, ils ne nous en voudront 
pas. Nous ferons tout en notre 
pouvoir pour réorganiser notre ate­
lier de typographie le plus tôt pos­
sible.

‘Quant à nos ouvriers que TU- 
nion oblige de se mettre en grève 
malgré leur propre volonté, nous les 
connaissons, nous les estimons et 
nous regrettons sincèrement que 
l’union nous oblige de nous séparer ; 
d’eux. Us ont là une bonne occa- ! 
sion de juger de la manière injuste 
dont l’union internationale traite 
et patrons et ouvriers. Nous n’a­
vons qu'une chose à leur dire : Le 
Droit est prêt à traiter directement 
avec eux et à leur donner des garan­
ties autrement solides que celles que 
leur impose l’Union dont ils font

et la bonne tenue.
5. — Eviter toute danse opposée 

à la morale chrétienne.
Le mouvement a reçu le plus haut 

encouragement du haut de la chai­
re, dans toutes les éolises des Trois- 
Rivières, dimanche dernier.

AI, Meighen est décidé à nantir le 
7 juin, pour Londres .sur VEmpress 
of Britain. Qn lui nrête l’intention 
de proroger les Chambres avant 
son départ. Dans ce cas la session 
tirerait à sa fin et Ta prorogation 
aurait lieu samedi ou lundi pro­
chain.

Léo-Pa»il DESROSIERS.

Le congrès des
ferronniers

Les préparatifs se continuent ac­
tivement pour la tenue du prochain 
congrès de VAmerican Iron, Steel 
and Heavy Hardware Association 
qui se tiendra à Phôtel Windsor, 
les 7, 8 et 9 juin prochains. La Can­
adian Metal and Hardware Associa­
tion et la Canadian Wholesale Hard­
ware Association ont accepté de 
participer au congrès. Le soin des 
préparatifs est laissé au Lieutenant 
Colonel Robert Stake président de 
la Canadian Wholesale Hardware 
Association. M. Starke a déclaré que 
300 hôtes des Etats-Unis sont déjà 
enregistrés.

Le congrès s’ouvrira mardi, le 7 
juin, à dix heures et demie et sera 
urésidée par M. E.-.f. MacCarthv. 
Sir George Foster et M. Job. E. Hed­
ges de New-York, porteront la pa­
role.

Dans l’après-midi, on commence­
ra l’étude des questions du four. 
Les industriels, exposeront diver­
ses théories, les économistes don­
neront quelques aperçus sur l’ave­
nir de l’industrie, le tout mêlé de 
divertissements.

M. Meighen à Québec
Québec, 31. — Le premier minis­

tre Meighen arrivera ici. le diman­
che 5 juin prochain, où iî sera reçu 
par des amis au Club de la Garni­
son.

NAISSANCE
CHANTELbïS. — À Montréal, le ?8 mal 

1921 au N’o 1S3.Î Châtenubriant l’épouse 
rte M. Kdmorui Chanlelols. née Béatrice 
Houle, un fils, baptisé Joseph-Wilfrid 
I.éandre. Parrain et marraine, M. Pierre 
ChanteU^s et Mme Napoléon Chantelois, 
oncle et srand-mére de l'enfant. Porteu­
se. Mme Delphi* Houle.

Décè» a Montréal
BONHOMME Marie Berthe Deslpurier 2R au* 

épouse de Paul A. Bonhomme 3.102 St 
Laurent.

BONNEVILLE Bertha Rocheleau 46 ans 
épouse de Napoléon Bonneville 82S La 
combe.

BLANCH ANDIN Clémence Daguerre 71 an* 
épouse de Francois Binnchnndin 56 Fabre

CHAPDELAINE Aimée Gervals 55 ans épou­
se d'RIle Lhapdrlaine 1301 Cadteux.

FRASER Charlotte 27 ans 133 avenue de 
l’Epée.

LALONDE Edmond 19 ans 126 Daragon.
LECAVALIER Adolphe 84 ans 42 Collège.
LORRAIN Valmore 20 ans 712 Casgrain.
MATHIEl' Emilie M.mté 72 ans épouse d'E 

douard Mathieu 674 Ontario E.

lisable dans Puissent les fêtes de ce centenairetoutes dignation ait lénonces et stigmal'armsses.

par l’exposition du Très Saint Sa- miss' r**0,u* 
4’rement, et le soir, par une heure,..„nn, ... 
d'adoration. Tous les pasteurssef-1 bon fils 
forcent d’en faire un jour de corn-; fils à su 
m union réparatrice générale.’’ 1 un bon fils 

Dans la dernière partie de ton ; Pasteur, 
article, après avoir rappelé les nom-! qui profei 
bretises consécrations au Sacré j ne pour 
Cœur des conseils municipaux, il 
exprime l’espoir que la province 
elle-même sera un jour consacrée 

sollicite à

“Les apprentis qui ne sont tou-; 
jours qu'un nombre restreint, reoe- i 
vraient 30 p. 100 île $44.00 dès le 
premier jour de l'apprentissage, : 
c'est-à-dire $2.65 par jour. < Pour.

. . i *’e liffinier ministre s'embnrctue-
salaire ; partie et qui ne respecte même pasjra le lendemain à bord de T’Em 
heure., les contrats qu’elle signe.”

La Direction.
press of Britain’’ pour T Angleterre.

SAUCISSON DE 
BOLOGNE —

MARQUE
CONTANT

Tout le monde l'aime pour sa 
saveur caractéristique.

En vente partout

Edifice incendié L’élection d’Yamaska
Buenos-Avres, 31 Les bureaux

personn

au Sacré-Cœur et 
propos des prières.

ce

SAUVEGARDER LES DROITS SOU- !1ion. <le. 1K<llisp’ a l'rtmie des lettre- 
VERAINS DK DIEU 1 1 DE '** < < s beaux arts, continuez comme 

1 .'EGLISE DANS LE GOU­
VERNEMENT DES ETATS

Les directeur» du Droit sont 
prêts à traiter avec leurs employés;

vous le faites déjà, à entourer d'un ils admettent avec l'Église q>i il 
culte fervent ce poète, que Nous juste et bon pour les ouvriers de 
n hésitons j>a- a proclamer le jilus s'organiser afin de se protéger, mais 

Puisque Dante a. pour ainsi dire, | 1,0J1* des, panégyristes et des hé- refuient complètement do signer
association

, 9»comme une mine précieuse d’en 
seignement catholique, la quintes­
sence de la philosophie et de la 
théologie chrétienne, comme aussi 
la synthèse des lois divines sur le 
gouvernement et l'administration 
des Etats.

Même pour justifier l’agrnndisse- 
inent de son nays ou pour flatter 
es princes. l’Allghieri n’était pas 

homme à déclarer que l'Etat puisse 
méconnaître la justice et les droits

FoiwIpa* ti ttn. i i Bien, car H savait parfaitementLondres. 31. — l ne dépêche de , que le maintien de ees droits est 
Borne dit que pape souffre d ar-1 le premier et le pins sûr fondement 
téno-aelerose. ! de la cité.

assis tout l’édifice de son poème ! ,1'' 1h ,loctrinc chrétienne. (j(lv t,ontnit< um> a,
sur le fondement de In religion, il \ 9UP v(»u* 1 auuerei da- ■ . , Ppan0n«able en’est pas étonnant qu’on \ trouve '’««‘age, le rayonnement de la 'en- J ,,,, 'J

(Du Dcimir. 31 mai 1911),
Le recensement et les Canadiens 

français. Rrcmier-Montréal par M 
Orner Héroux.

■ * •
l’auvres belles-mères, 

soir par Léon Lorrain.
* * *

Billet du

té transfigurera jilus profondément 
vos âmes, et vous demeurerez 
serviteurs plus fidèles et plus 
voués de notre foi.

Comme gage des divines faveurs 
et en témoignage de Notre paternel­
le bienveillance, Nous vous accor­
dons à tous, chers Fils, et de tout 
coeur, la Bénédiction apostolique, 

Donné à Rome, près Saint-Pierre, 
le 30 avril 1921, en la septième an­
née de Notre Pontificat.

RENDIT XV, PAPE.
! Traduit du latin par la Docu­

mentation catholique, j

en ce pays
et qui ne respecte p•,, 8®8 enKf,Ke- 

(Us ment s."
dé- Le Droit a aussi publié en page de 

rédaction, la note suivante, à l'a­
dresse de «es lecteurs :

"Un concours de circonstances 
dont il nous était impossible de 
prévoir les développement» et sur­
tout le curieux résultat noua met 
face à face avec une grève des typo­
graphes et *les compositeurs de 
notre atelier de composition. 
L'Union internationale de* typogra-

l ^ J LITE ACTUELLE DK L'OEU 
VRE DE DANTE.... SON EFFI­

CACITE APOLOGETIQUE
Sorei, 31, — On a fait, hier, la 

translation des pestes de Wolfc et 
de Nelson, au cimetière de réglise
Anglicane. G™ deux hommes «-, Par suite, si l’oeuvre poétique d, 
Yemen Me1 1837 l>Hr 4CtV< aU mou‘ ! ménage d’exquises jouis

* * *

Indianapolis, $1, —.La course d
600 miles est marquée de nom-1 que et pour la formation à ia 'ver- 
J>reux accidents, dont deux morts tu ; à condition, toutefois, que l’es 
d’hommes. t prit qui l’aborde se dépouille de

-,-----.jouis
Minces par sa perfection, elle n’est 
pas moins riche en féconds ensei­
gnements pour l'Initiation nrtlsli-

plies, qui a son siège à Indianapolis, 
iann, aux États-Unis, obligeIndiana....... .. .... ..........

nos ouvriers, qui sont «atUfait» de 
leurs conditions de salaire et de

Haute-Silésie tr1^'R1(|! J. ft1*™ [*rjuin, e est-à-dire après-demain.
“Un bref exposé des fait» mon­

trera à nos lecteur» combien cette 
grève est injuste. Il y » dan» notre

_____ | atelier de composition deux départe-
lésie. Il remplace le colonel Pcrci- ment* complètement séparé» : celui 
val. qui a donné sa démission pour du journal et celui des travaux de 
des motifs de mnuvaise santé et de : ville. Neuf ouvriers travaillent A 
surmenage |itt composition du journal «t trou

Commissaire en

Londres. 31. (S.P.A.) Sir Ha­
rold Stuart, haut commissaire bri­
tannique en RhéUi ale. a été nom­
mé hier, commissaire en Hautc-St-

I.e montant des perte*, nV,vt pas 
ci wore officiel, mais on estime qu’il ! 
atteindra plusieurs millions de p.’-' 
sos. L'entrepôt Ôtait remjdi de mar­
chandises.

M E. Myrand malade
Québec, 31, — M. Ernest Myrand, 

bibliothécaire du gouvernement 
provincial, esl dangereusement ma 
hide à si» propre residence, it était 
allé assister au congrès de la So­
ciété Royale qui s’est tenu à Otta­
wa tout récemment, et était de re­
tour à son bureau depuis vendredi 
dernier.

M. Myrand souffre d’une très 
grande débilité physique générale. 
Son état s’étant aggravé hier soir, 
on entretient a son sujet les plus 
grandes craintes.

Chorales des églises
La retraite fermée à la Villa St- 

Martin pour le* membre» de* 
choeur# d'églises, commencera mer­
credi #oir, le 1er juin. Ceux qui y 
prennent part voudront bien se 
rendre pour 7 heures p.m., roin île 
MonDHoyal et «venue du Parc, pour 
prendre le tramway de C'.artie.*vllie. 
Les organisateurs seront 16.

(Communiqué).

ParaoissPs
#

—Candidats

Lm m
i î

U
ïp

U•-c

Majorité—

3 U
c Ç

a. ■
O j J 1 J

Picrmille. (Village)............... i 123 87 "Ti 36 ...............
Pierrevüle, (Village» .. O 96 78 •» 18

iisPlerrevIHe, (Village).............. 3 112 lia ï 112
PierrevMIe, (Paroisse) . . . 4 100 45 2 53

'37 ü;Pierrevillo. (paroisse)............ 5 72 109 5
20Baie ville . b 96 76 43 * • . « • «

La Raie 4lu Fobvre 74 53 56 21
lai Raie du Febvre . . 8 34 82 82 • • • 82 82
La Baie du Febvre . tl 18 22 17 , , , 29
Saint-El phège.............. 9 134 33 10 101
La Visitation................... . 11) 113 8 71 42 • • • » « •
.S«lnt-Kéiphirln............ M 126 52 34 74

iiiSntnt-Zépliirin............ 12 f»7 178 2 • • •
Saint-Joachim . .............. 13 128 69 23 59 • • • • • •
Notre-Dame de Picrreville 14 96 25 3 71 « • « • • •
Notre-Dame de Picrreville 1$ 161 75 1 86 • • • • « «
Saint-Gérard ,. . .. , t (1 101 28 3 73 s s - *• » • • * *
Saint-Gérard....................... 17 41 2 39 ■ ■ • • • •
Saint Matvol......................... 18 125 119 16 6 • • « • • •
Saint-David, (3 poli») . . . . , , 112
Saint-Guillaume, (5 poils). . 67 i 195 83 476 • • • • • •
Satnt-Bonaventure (2 potl») ,. 
Nt-Françoi* du Lac, (a poils)

i • • 65 • • • a • •
« • * » *

8i
16 ...

Saint-Pie de Quire ............. 34 109 28 2 ... ...
SflÀnt-Pie tie Gutre............. 136 57 2 79
Ynsnaska. (4 poils)................ ni 90 5 436 ss» » » a

Total, 40 poils..................... 3.930 1,818 58» 2,062 358 111
1* majorité lotole de M. Boucher sur M. Mondou: 1,704 voix.
Les résultats de 2 poils dans Sa t iit-thi H Wuwne, ne «ont pa» encor* 

connu*.

^



Crii-ii.'IDRIER
DEMAIN MERCREDI 1er JUIN 1»ÏI

SAINT PAMPHILE

LeTer du ««Ivil 4 heurea 20.
Coucher du soloil 7 heures 30.
Lever de !■ lune le malin 1 h. 28.
Dernier quartier de la lune, le 29, à 4 h. 

SI m. du soir.

DERNIERE HEURE

Toutes les nouvelles par nos rédacteurs, nos correspondants et les services de dépêches du monde entier

DEMAIN
GENERALEMENT BEAU ET CHAUD t 

QUELQUES ORAGES.
Aujourd’hui maximum.. __ .. .. 80
Même date l’an dernier.. ...................  85
Aujourd'hui minimum.................................... 55
Même date l’an dernier................................... SS

»

BAROMETRE
8 h. du matin 2» 92 : U h. 29 93 i I h. 

de i’r.prèe-midi 29.84.

Une tranche de pays
La Yougo-Slavie désire s’annexer la Carinthie, 

qui appartenait à l’Autriche - Hongrie. — 
L’exemple de la Silésie.

Vienne, 31 (S. P. A.). — La Yougo-Slavie cherche, dit-on, à annuler 
la portée du plébiscite tenu dans la région de Klagenfurt, en Carinthie, 
au mois d’octobre dernier, et à pousser sa frontière actuelle jusqu’à la 
ligne marquée par la rivière Drave, qui coule à une dizaine de milles au 
nord de la frontière présente. Les Yougo-Slaves basent leur revendica­
tion sur l’exemple donné par le plébiscite silésien. Ils prétendent que la 
majeure partie des habitants de la section méridionale de la zone plébis­
citaire ont voté contre l’Autriche et ils insistent pour obtenir une recti­
fication de frontière, de même qu’en Silésie les Polonais réclament les 
communes dont le vote a été pro-polonais.

Le gouvernement autrichien cherche à enrayer ce mouvement qui 
enlèverait une tranche de territoire à l’Autriche pour la passer à la 
Yougo-Slavie, dont la capitale est l’antique ville serbe de Belgrade.

LES GARDES ALLEMANDES
Ober-Glogau, Haute-Silésie, 31 (S. P. A.). — Le général von Hoefer, 

commandant des gardes allemandes de cette ville, a déclaré hier que les 
organisations de défense allemandes à l’ouest de l'Oder seront dissoutes 
aussi tôt que l’autorité interalliée aura été rétablie en Haute-Silésie. Il 
prétend que les Alliés devraient garder de la reconnaissance pour le bon 
travail de ces hommes armés allemands durant cette période critique.

Ce général a perdu un bras durant la guerre. On dit qu’il exerce 
une influence considérable en Silésie. Il a discipliné les forces de dé­
fense sur l’Oder et a renvoyé les recrues qui lui venaient d’Allemagne. 
Il a, dit-on, maintes fois retenu les Allemands qui voulaient marcher con­
tre les insurgés polonais.

LE SIEGE DE LA LIGUE
Genève, 31 (S. P. A.). — Les nations alliées échangent leurs vues 

sur l’opportunité de discuter de nouveau le choix d’une ville devant, ser­
vir de siège permanent à la Ligue des Nations. Cette question sera peut- 
être l’une des plus intéressantes qui viendront sur le tapis à la réunion du 
Conseil de la Ligue au mois de juin.

Samuel et Gouraud
Jérusalem, 31 (S. P. A.). — Le haut commissaire britannique en Pa­

lestine, sir Herbert Samuel, est allé à Beyrouth conférer avec le général 
Gouraud, haut commLssaire français en Syrie. La conversation a porté 
sur le sujet de la coopération entre Anglais et Français dans le Levant.

Un banquet a été offert à sir Herbert, qui s’est dit désireux de voir 
régner une meilleure entente avec les Français en Asie.

A LA DIETE DE BAVIERE
Munich, 31 (S. P. A.). — Le premier ministre von Kahr, de Bavière, 

doit se présenter devant la Diète aujourd’hui et faire rapport sur le 
licenciement des gardes civiques. Hier, il n’a pas fait de déclaration à 
ce sujet, son abstention a presque provoqué une crise. La Diète a ajour­
né hier après-midi, mais seulement après que le premier ministre eut 
donné la promesse qu’il soumettrait sans faute un rapport aujourd’hui.

Les chefs des parties de la coalition ont étudié ensemble hier la si­
tuation qui découle du refus des gardes civiques de se disperser. Le chef 
du parti du peuple bavarois a été prié d’entrer en pourparlers avec les 
commandants des gardes locales afin de les induire à rompre les rangs 
volontairement sans faire plus d’opposition.

LA RECEPTION
DE SAMEDI

LES A R TI SANS CANADIENS
FRANÇAIS RECEVRONT DES
CARTES D’ARMLSSlOo HUA
I.E THEATRE SAINT-DENIS

Levs milliers d’Artisans canadiens- 
français do la métropole et du dis­
trict avoisinant recevront ces jours 
ci pqr l’entremise du trésorier de 
leurs' cours respectives des cartes 
il’: id,mission pour la réception offi­
ciel le qui sera faite samedi soir au 
tliéâtre Saint-Denis à Son Excellen­
ce le délégué apostolique.

On nous annonce ce midi que le 
chanoine Campeau de la cathédra­
le d'Ottawa représentant officiel 
des Artisans dans la province d’On­
tario accompagnera Son Excellen­
ce à Montréal.

La plus grande joie règne au serin 
des membres de la société à l’oeca- 
srion de l'événement île samedi pro­
chain et l’on s'attend tout naturel­
lement à ce que chaque sociétaire 
de la métropole se fasse un devoir 
de répondre à l'appel de l’Exécutif 
en participant samedi soir pro­
chain à la réception en l’honneur 
du représentant officiel du Saint- 
Siège au Canada.

Un comité d’organisation a été 
formé pour régler les principaux 
détails de la manifestation, i.e co­
mité se compose du docteur Elzéar 
Hvirtuhise comme président et de 
'IM. Eugène Desmarais et Kuclidc 
Dcsjarlais.

Le président génératl de la société, 
M. Rodolphe Rédard, a reçu de 
nombreuses lettres de sociétaires fé­
licitant la Société de l’hnnmeur «pii 
lui échoit par la visite du Délégué 
Apostolique. En prenant contact 
officiel avec les Artisans. Son Ex­
cellence rend hommage à ses fon­
dateurs et aux traditions catholi­
ques et nationales dont ils furent 
les initiateurs.

De hautes personnalités tant laï­
ques que religieuses assisteront A la 
reception de samedi soir prochain 
au théâtre Saint Denis et contribue­
ront à donner un caractère presque 
national à cet événement mémora­
ble pour les Artisans canadiens 
français.

La délégation des Artisan» qui se 
rendra à Ottawa au-devant de Son 
Excellence sera probablement nom­

mée a une réunion de l’Exécutif 
qui sera tenue Ce soir.

UNE PENURIE
DE LOGEMENTS

LES INSPECTEURS DES EDIFI­
CES ACCORDENT NOMBRE DE 
PERMIS POUR DE PETITES 
CONSTRUCTIONS AU COURS 
DU MOIS DE MAI.

Sans nouvelles 
de l’équipage

UNE GOÉLETTE AMÉRI­
CAINE. V ESPERANTO, A 
SOMBRÉ. HIER. AU LARGE 
DE L’ILE DE SABLE. — ON 
NE SAIT SI L’ÉQUIPAGE EST 
SAUF. — UN NAVIRE EN 
FEU.

Halifax. 31. —- (S. P. A.)—Les 
fonctionnaires du ministère des Mi­
nes et des Pêcheries n’avaient encore 
pu de bonne heure ce matin, con­
naître définitivement le sort du 
capitaine Thomas Benham et de 
l’équipage de la goélette Esperanto, 
de Gloucester, Mass., qui a sombré, 
hier, au large de Pile de Sable. Dans 
les cercles maritimes on est cepen­
dant porté à croire que tous sont 
saufs.

On attend l’arivée de VEIsie. U 
qui s’est tenu pendant un certain 
temps, à proximité de VEsperanto. 
Peut-être ce navire porte-t-il les 
membres de l’équipage. En tous 
cas, il apporte des détails sur le 
naufrage.

VEspéranto était une magnifique 
goélette qui faisait l’orgueil de ses 
propriétaires.

Baltimore. 31. — (S. P. A.)—Le 
steamer Buckeye State, l’un des plus 
grands paquebots qui font le service 
entre Baltimore, San-Francisco, et 
les ports du Pacifique, a pris en 
feu, un peu après 5 heures ce matin, 
alors qu’il était amarré à l’un des 
quais du chemin de fer Baltimore 
and Ohio. Le Buckeye State est 
l’un des navires du United Sta.tcs 
Shipping Boord et il était affecté 
par la grève des marins. Tous les 
pompiers de Baltimore qui étaient 
disponibles ont été envoyés sur le 
quai pour combattre les flammes.

Le Buckeye State a été construit 
par la Bethleem Steel Corporation. 
11 jauge 10,000 grosses tonnes; il 
mesure 51S pieds de long et 54 de 
large. Il était arrivé à Baltimore 
le 27 avril et il prenait une cargaison 
pour San-Francisco.

LE MOUVEMENT
DES NAVIRES

liEmpress of Britain, ligne du 
Pacifique canadien, est attendu à 
Québec, demain matin, à sept heu­
res, venant de Liverpool. Onze 
cent dix-sept passagers sont à son 
bord, 117 de première, 358 de se­
conde et 702 de troisième. Tous 
sont des sujets britanniques.

Le Victorian, même ligne, est 
arrivé à Liverpool, à 9 h. hier matin. 
11 venait de Montréal.

h'Empress of France, même ligne, 
est attendu à Liverpool, ce soir vers 
minuit.

Le Mirinedosa, même ligne par­
tira de Montréal, vendredi pour 
Liverpool.

Ee Scandinavian, même ligne, 
part aujourd’lfci d’Anvers pour 
Québec et Montréal. Il fera escale 
à Southampton.

Le Montreal, même ligne, part 
aujourd’hui d’Anvers. Après une 
escale au Havre, il cinglera vers 
Montréal.

DANS LE PORT
Royan, Geo. Hall Coal Co.; 

Ignifer, Geo. Hall Coal Co.; Cana­
dian Beaver, marine du gouverne­
ment.

Borderer, New Zealand Shipping 
Co.; Canadian Squatter, marine du 
gouvernement.

West Kebar, Robt. Reford Co.; 
Canadian Mariner, marine du gou­
vernement.

Canadian Rancher, marine du 
gouvernement.

San Giiseppe, Robt. Reford Co.; 
Western Plains, Robt. Reford, Pol- 
gowan, T. R. McCarthy, Regd.; 
Sen pool, T. R. McCarthy, Regd. ; 
Canadian Seigneur, marine du gou- 

j vernement.
La construction a quelque peu j ^alacia, Rebt. Reford Co.; Hya- 

augtnenté nu cours du mois de niai, c*nt^U8* McLean Kennedy, Ltd.; 
lu valeur des permis s’élevant à i ^es'on<>> McLean Kennedy, Ltd.; 
$1,204,399 pour les constructions I Canadian Otter, marine du gouver- 
nouvelles cl à $451),975 pour les ré-! nement.
juiiiitions, soit un lolnl de $1,001.- Oristano, Furness, Withy Uo.;

j..... , , I Oceano, Transportation & ShippingLis insuei leurs constatent un | Co.; Bolingbroke, C.P.R.; Mirzar 
grand nombre de petites construe-; T. R. McCarthy, Regd.'
lions et de réparations, et par con-! iV,,hi*V' u,,'fVir,l ' i' ‘n ’ tre bien peu de maisons à loge- 71, ,J,r •* 'L U[,liU,n', N*""1’ 
monts. Les quartiers Saint-Denis. ^h,f1|ml,K Co'j ^cd’-ik Oil-
Lnurier, Viauvillc et Notre-Dame de ! . r, ' ,s'f'nnpdy Ltd.; Cor-
Grâces ont vu s’élever beaucoup deI ms‘1 * °,nt' •‘«mess Withy Co.; 
maisons d’habitation, tandis que |Cs'Canadian Harvester, marine du 
quartiers du centre restent station-1 gouvernement.
«aires. | Minnedosa, C.P.R.

Canadian Miner, marine du gou-n ombre des prin rmaus

Pacifique Canadien, 
$147.000. prix Liguria, Thos. Harling ntid Son.; 

Noord, Robt. Reford Co.. Mnn- 
Les Chevaliers de Colomb ajoute ! rhester Corporation. Furness Withy 

ront une idle de trois étages à leur K-'0,
Immeuble de l’avenue Pie IX. au! Iif ... ..
prix de $20.000. ! Halifax 31. — l n pou avant midi,

La Commission des Ecoles Cnlho-1'*■ N''*1' Harvev, du ministère des 
Hquos, district nord, une école dl** Pêcheries, n reçu une
dans la pnroissc Snint-Vineent-Kei 1 r,,P0«S1' à son message d’hier soir, 
rier. rue Drolet, à trois étages. 95 demandant si le rnjiitalnc Alden 
pieds x 07, nu prix de $123.00(1, 1 Gecl avait pu secourir l'équipage de

M. S. Mamtta fait construire 17 M’fc’inernrifo. L'assistant surinten- 
logements rue Sherbrooke Ouest, dant Naiigle, du poste de sauvetnue 
au prix de $144,000. idc T De de Sable, a expédié le mes-

sage suivant :
Le capitaine Gce) était parti lors­

que le bateau de sauvetage est arri*
,, .. „ ----~TZ~, i vé. Aucun signe de vie.

n.vnty' l" VonLrni 2.,1r" M- Harvey a alors envoyé un nornaii^lnler/ts lel5 Juin v*«“ "'«’ssaRc à Naugle: "Aves-vous
Tuèkctt ToÜccoVl P.c.. sur , J .vM0^r. 1 "0? I>nnnez lou

actions communes et I 3-4 p.e. sur 
les actions de préférence, payable

Commerce peu
florissant

Un certain Fridolin Boyer qui 
s’était institué vendeur autorisé, 
sans toutefois avoir payé son per­
mis, a été arrêté, ce matin, par le 
policier Collins, du poste central 
alors qu’il faisait des affaires mer­
veilleuses avec les cultivateurs sur 
le marché. Les pauvres cultivateurs, 
à qui, suivant fa loi, il est défendu 
de faire usage de liqueurs, privilège 
qui est cependant accordé aux cita­
dins, encourageaient notre vendeur 
improvisé, et moyennant la modi­
que somme de vingt-cinq sous pou­
vaient déguster le produit de l’alam­
bic. Notre homme allait d’une voi­
ture à l’autre et n'avait pas besoin 
de solliciter la pratique. Il avait 
presque fini de vendre sa bouteille 
lorsqu’il a été apppréhendé par le 
policier. Conduit devant le magis­
trat Cusson, Boyer s’est reconnu 
coupable et séance tenante a été 
condamné à un mois, aux frais, ou 
à défaut de paiement à trois autres 
mois. C’ést la première sentence im­
posée sous la nouvelle loi des li­
queurs.

VIOLENT INCENDIE 
A SÀINT-PROSPER

UN MAGASIN ET TROIS MAI­
SONS SONT DETRUITS.
Saint-Prosper, 31. — (D. N. C.) 

— Un incendie désastreux a dé­
truit ces jours derniers un maga­
sin général et trois maisons pri­
vées dans notre paroisse.

Le feu a commencé au magasin 
de M. Samson à dix heures du 
soir et s’est communiqué rapide­
ment à sa maison privée.

Une équipe de pompiers volon­
taires a été organisée mais malgré 
les efforts des paroissiens les
flammes se sont 
sons voisines qui 
truites.

Ces maisons

Une collision
• _____

Edinburg, Indiana, 31, (S.P.A.) 
—A 10 h. 3(1 hier soir, un convoi 
de marchandises de la Pensyivanie 
est venu en collision avec le'rapide 
Dixie, suite de wagons mus par 
l’électricité qui font le service entre 
Indianapolis, Columbus et le Sud, à 
l’intersection de la voie ici. Il y a 
eu une soixantaine de personnes de 
blessées, dont deux très grièvement. 
Nombre de femmes et d’enfants 
souffrent de contusions. La plupart 
des hommes qui ont été blessés se 
trouvaient clans le fumoir du wa­
gon de devant. Le rapide se ren­
dait d’Indianapolis à Louisville et 
ramenait surtout des gens qui 
avaient assisté aux courses d’auto­
mobiles à Indianapolis. Le premier 
wagon a capoté et l’appartemeuâ du 
wattman a été détaché du reste du 
wagon et projeté contre une mai­
son située à plusieurs pieds de dis­
tance. Les deux wagons étaient rem­
plis de monde et le train de mar­
chandises les a séparés.

L’accident est survenu presque 
au coeur même de la ville. Les bles­
sés ont été transportés à la demeure 
d’un médecin local.-------------*-------------

L’élargissement
de deux rues

La commission administrative ac­
quiert de M. J.-C. Meunier une li­
sière do terrain pour rélargissement 
du boulevard Saint-Laurent, au prix 
de $690.60 ; et de M. F. Chaitrand. 
une autre lisière au prix de $186.38.

Pour l’élargissement de la rue 
Poincaré, la commission accepte la 
cession gratuite et sans condition 
de 4 lisières de terrain, appartenant 
à Mme Vve Janvier Parent ; et cel­
le d’une autre lisière de terrain ap­
partenant à M. Jos. Rhéaume.

La commission «lu service muni­
cipal fera subir des examens le 7 
juin "prochain pour la position 
d’épidémiologiste au service de 
Santé ; le salaire est fixé à $1.980 
et peut s’élever jusqu’à $2,340.

------------- - _i».................................

Les représentants
de l’archevêché

Mgr l’archevêque a nommé offi­
ciellement les représentants sui­
vants du clergé à la Commission 
des Ecoles Catholiques de Mont­
réal :

Commission Centrale ; M.
René Labelle, supérieur de 
Su 1 pire ;

District ouest, le R. p. Bour 
oue, O. P., curé do Notre-Dame de 
(.rares et M. l’abbé Verschelden 
cure de Sainlo-Clotilde;

District eenlre. MM. les abbés 
Joseph •Corlieil, curé de Saint-Jo 
st>ph, et J. MncSbane, curé do 
Saint-Patrice;

District nord, MM. les abbés Na 
poléon Morin, curé de Saint 
Edouard et Armand Foucher eu 
ré de Villeray;

District est, JM. les abbés Ed 
moud Contant, curé de Maisounen 
ve. et A. G. l’iette, mré de Saint 
Stanislas.

Tous ces dignitaires ecciésiasti 
unes resteront en fonctions pen­
dant quatre ans.

l’abbé
Saint-

II se dit innocent
Le détective Bogli a arrêté hier 

après-midi, rue Notre-Dame, un 
nommé Thomas Thompson, accusé 
d’avoir volé huit couvertures de lit 
Hjppartenant mi Pacifique Canadien. 
Ces couvi dures valent $30 chacune 
et Thompson en avait déjà vendu 
sept à raison de $1.50 chacune. Il a 
conmaru ce matin, devant le magis- 
ral Leet, et s’es» dit innocent. En- 
quête le 8 juin.

Repêché
Ottawa. 31 (S. I*. C.p <Lc CiU|a. 

vro d’Alherl Poulin, .pd xVst nové 
dans l’Oiitaouais, près des rapides 
Desehènes, dimanche, le 22 mai. a 
été repêfilié dans la rivière, hier 
soir, près des usines d’énergie élec­
trique Deschèitcs. Ix* cadavre est
dans un (Mat de décomposition «* 
vancée.

attaqué aux mai- 
ont été aussi dé-
appartenaient à 

M. Dumas, hôtelier et au notaire 
Tardif.

Les dépendances de ces maisons 
ont été aussi réduites en cendres 
et les pertes totales, en partie cou­
vertes par les assurances, sont éva­
luées a environ $6,000. malgré 
l’heure tardive à laquelle le feu 
a éclaté il n’y a pas eu heureu­
sement d’accident.

De nouveaux secours aux
indigents

Les administrateurs votent un 
crédit supplémentaire de $7,000, à 
même le fonds tic réserve, pour 
payer le coût des aliments ét du 
combustible fournis aux sans-tra­
vail indigents et pour payer les au­
tres dépenses encourues pour leur 
venir en aide.

—Ils autorisent le paiement du 
compte de Me Charles Laurendeau 
s’élevant à $1,800.80 pour service 
professionnels, rendus 'dans la cau­
se de la compagnie Royal Trust au 
sujet de l’expropriation de terrains 
pour l’établissement de boulevards 
le long du canal de -Taquedutc.

—La commission vote une somme 
de $3,549.18 your U achat de deux 
automobiles, 1 une à l’usage exclu­
sif du payeur de la ville, et l'autre, 
à l’usage et du payeur de la vMe et 
du surintendant du service des 
achats et ventes.

— --------- -—a------------------»

Une digue qui se rompt
Woodland. Washington, 31 (S P. 

A.) — Une digue qui protégeait une 
ferme de 12,0(H) acres non Iqin d'ici 
a cédé sous la pression des eaux, ce 
matin, et le courant impétueux ' a 
emporté le poste de pompage de 
Burdh Siough. Tout indique que la 
région va être entièrement inondée. 
11 y a environ 500 cultivateurs aux 
alentours et on a dépêché des mes­
sagers pour les avertir de quitter 
leurs habitations.

La digue brisée avait été termi­
née cette année et avait cofité $200,- 
000. La rivière Columbia a com­
mencé « grossir, la semaine der­
nière, et a rongé la digue, mais des 
hommes furent envoyés aux points 
faibles avec des dragues et on end 
un moment que le danger avait été 
conjuré. Une couche d’eau de huM 
à dix pieds d’épaisseur recouvrira 
le terrain que protégeait autrefois 
la digue.

$16,000 à l’Ecole
T echnique

Les commissaires onl versé un 
premier montant de $16,000 à mê­
me la subvention de $50.000 (nie «a 
ville est tenue de verser à l’Ecole 
Technique de Montréal, en vertu de 
la loi; le reste de la subvention de­
vant être payée après que la ville 
aura perçu ses taxes pour l’année 
courante.

-La commission autorise le paie­
ment de la contribution annuelle de 
ki virile à l'union des municipalités 
canadiennes, contribution qui s'élè­
ve à $1,200.

Au collège de
Ste-Anne

Dividendes déclarés

le 15 juillet aux actionnaire» nu 
crits le 30 Juin.

tes les Informations que vous avez 
I .ES SIGNAUX

Pointc-au>.Père. — Montant it 12

h. 30 du matin, "Ganadinn Advent­
urer”,

Pointe à la Renommée.—'Montant I 
à 5 h, 50 du matin, “Empress of! 
Britain”; 6 h. 30 du malin, "Me'i-J 
more Head". Descendant, à minuit, 
“Dunnff Head".

Gap de 1» Madeleine. -Montant ; 
à 9 h. du malin. "Empress of Brit- : 
uin": 9 h. 30 du mutin, "Mehuore 
Head".

QmMx><\ — le "Québec" est arri­
vé à 9 h.

Girondines. - Ib^nendsnt à 9 h. 
50 du matin, "Canadian Swatter".

Sainte-Anne de la Poeatiière, 31 - 
(D.N.G.) La pierre angulaire du 
Ci liège qu’on est en train de poeons- 
truirc a été bénite solennellement 
dimanche dernier. C’est la même 
pierre qui a servi pour la construc­
tion Mailloux en 1841. la* sermon 
de circonstance a été prononcé par 
M. le chanoine Ludger Dumais, pro. 
cureur du collège, la» bénédiction 
de ria pierre a élé faite par M. l'ab­
bé Emile Dionne, qui avait a ses 
côtés MM. les abbés Wilfrid Lebon 
et Alphonse Fortin, professeurs, l/cs 
finissants ont ensuite transporté la 
pierre angulaire sur les fondations, 
à ri’endroit qu'elle occupera désor­
mais. angle sud est de 1'edifice cen­
tral. ------------- *-------------
Feu le notaire

J.-R Mainville
Un annonce la mort du notaire J.- 

R. Mainville survenue ce matin, 
chez lui, à 9 h. 45, après environ 
quatre semaines de maladie.

Le défunt naquit à Montréal en 
1871. Après de brillantes éludes au 
collège Sainte-Marie, il entra à l'U­
niversité Laval pour suivre les 
cours de droit. Il fut admis à la 
pratique du notariat au mois d’oelo- 
br»‘ 1896. 11 y a quelques années, il 
fut nomme l’un des administrateurs 
de la "Presse".

Lui survivent* sa femme, née Va- 
nier (Azilda), deux fils, Georges et 
Paul, étudiants, et une fille, Mar-
relie.

Les funérailles auront lieu ven­
dredi n 8 h. 30, à l'église SainlJian- 
Hapllste.-------- —t--------- -—

Adoration nocturne
Les membres sont convoqués 

pour mercredi soir, à H heures, à 
l’église Snlnl-Kusèbe, nie Fulltim, 
pour prendre par» à la célébration 
du centenaire de l'Institut des Frè­
res du Saeré-Cocur.

Un congrès des 
universités

DU 25 JUIN AU 20 JUILLET SE 
TIENDRA A OXFORD UN CON­
GRES DES UNIVERSITES DE 
L’EMPIRE BRITANNIQUE.-CINQ 
DELEGUES DE MONTREAL.
Il y aura en Angleterre, à partir 

du 25 juin jusqu’au 20 juillet, un 
grand congrès de toutes les universi­
tés de l’Empire britannique. Cin­
quante-quatre universités y ■seront 
représentées.

1-es délégués de i’I nievrsité de 
Montréal, seront MM. Edouard Mont- 
petit, secrétaire général, les docteurs 
K. Dubeau, doyen de la faculté den­
taire, A, Lemieux, professeur de chi­
rurgie dentaire, A. J. Laurence, pro­
fesseur à l’Ecole de pharmacie. Mgr 
Georges Gauthier, recteur de l’Uni­
versité de Montréal, devait se join­
dre à eux, mais nous croyons savoir 
qu’il en sera peut-être empêché au 
dernier moment. Dans ce cas, le 
chanoine Emile Chartier, vice-rec­
teur, le remplacerait tout probable­
ment. Ces délégués de notre univer­
sité s’embarqueront à onze heures du 
matin, samedi prochain, ù bord du 
"Canada", pour l’Angleterre.

MM. l’abbé Maurice, le docteur Ba­
ril, Jean Dèsy, actuellement en Fran­
ce, ainsi que d'autres membres du 
personnel de notre université, re­
joindront très vraisemblablement les 
délégués officiels en temps nécessai­
re afin dktssister eux-mêmes au con­
grès en question.

la? congrès tiendra tout d’abord 
cinq jours de séances à i’université 
d’Oxford, soit les 25, 26, 27, 28 et 29 
juin. Le reste du temps sera consacré 
à la visite .de toutes les universités 
du Royaume-Uni, c’cst-à-dire de l’E­
cosse, de l'Irlande et du Pays de Gal­
les.

Les détails du
recensement:

LE SIXIEME RECENSEMENT GE­
NERAL DU CANADA COMMEN­
CERA DEMAIN ET SE POUR­
SUIVRA LES JOURS SI-

COMMENT 
LE RELEVE.

DEVRA
ivants;

SE FAIRE

Ernest Myrand 
est décédé

Québec, 31. (D.N.C.) — Un ci­
toyen et un auteur bien connu à 
Québec et dans toute la province 
vient de mourir dans la personne 
de M. Ernest Myrand, décédé ce 
matin, à l’âge de 67 ans, a sa rési­
dence, 637, rue Saint-Jean, après 
quelques jours de maladie.

Vendredi dernier, M. Myrand 
était encore à son travail au parle­
ment et c’est au cours de la jour­
née de samedi qu’il s’est senti ma­
lade. Son étal devint bientôt sérieux 
et hier soir, les derniers sacrements 
lui étaient administrés.

M. Myrand laisse une épouse, née 
Lafrance (Wilhclmina) et un fils, 
Louis.

Le défunt a rempli une belle car­
rière comme littérateur. Né à Monl- 
mugny, ]*> 29 juin 1854. il fit scs 
éludes au séminaire de Québec i l à 
i’Unlwrswté Laval.

Pendant plusieurs années, M. E. 
Myrand fut régistraire du départe- 
menrt du secretarial de la province, 
puis le 31 décembre 1912, il succé­
da à feu le Dr Dionne, comme !>i- 
bliothécaire de l’Assemblée légis­
lative, position qu'il occupait de­
puis cette date.

Dans jes temps libres, M Mvrand 
composa des volumes et il est l’an 
leur des livres suivants : (Une fête 
de Noel sous Jacques Cartier), (Sir 
William Phipps devant Québec), 
(M. de la Cofombière), <Fronted.'<■ 
e* scs amis), (Noëls anciens dv la 
nouvelle France).

Gcs divers travaux d’histoire ca­
nadienne lui valurent d’être honoré 
par la Société Royale du Canada en 
1908, société dont il devint mem­
bre en 1909.

Une des gloires de M. E. Myrand. 
ce sera d’avoir beaucoup contribué 
aux fêtes du troisième centenaire 
de la fondation de Québec, on 1908. 
Secrétaire du comité historique et 
des archives, c’est lui (pii fut l’au­
teur des "dialogues des Pageants" 
qui furent représentés lors de ces 
fêtes.

M. Meighen
serait retardé

Ottawa, 31 (S. P. C.) J.c Journal 
de cette ville, qui est d’ordinaire 
bien renseigné sur les choses mlnis- 
lérielles, publie cet arlieulet en pre­
mière page; "Il est possible que M. 
Arthur Meighen, premier ministre, 
soit obligé de remettre son voyage 
en Angleterre, mi il avait dessein 
d’aller pour assister à la conféren­
ce des premiers ministres des Do­
minions à Londres. Le parlement 
comptai! proroger au commence­
ment de la semaine, mais l'obstruc­
tion que fail l'Opposition enqMVhe- 
ra probablement la Chamriirc de ter­
miner ses travaux rette semaine. 
Gela voudrait dire que le premier 
ministre ne pourra aller le 7 juin, 
cour me il le voulait, car il a annon­
cé qu’il veut rester à son poste jus­
qu'à la fin de la session.”

Electrocuté
Sherbrooke. 31 (D.N.C.) Un 

accident vient de plonger dans le 
deuil une famille bien connue a 
D’israéli Wilfrid Savoie, 21 ans, 
fils de M. Albert Savoie, était à 
creuser un puits lorsqu'une barre 
de fer qu'il tenait dans ses mains, 
vint en contact avec un fil électri­
que chargé d’un fort courant. Il 
fut foudroyé à l'instant.

---------  --------•—-

Un abordage
Tokio, 31. (S.P.A.) *— Six sous-tna- 

rlns japonais se sont heurtés du­
rant les manoeuvres navales, au lar­
ge des côtes de Kiushlu, et il y en n 
eu un de considérablement endom­
magé. En conséquence, le long voya­
ge que ces submersibles devaient en- 
tretzrendre dans l’océan ont été ré­
mi* à une date ultérieure.

Demain commencera le sixième 
recensement général du Canada. 
Les formules ont été distribuées à 
tous les employés du recensement. 
Nous extrayons des instructions 
données aux commissaires et aux 
énumérateurs les passages suivants 
qui peuvent être de quelque utili­
té pour le public.

11 s’agit tout d’abord des per­
sonnes et des familis qui doivent 
être comprises dans le renècnse- 
ment. Le chef de famille ou du 
ménage ou celui qui donne les ren­
seignements ne doit pas donner, 
comme faisant partie de la famil­
le les personnes qui ont été ab­
sentes pendant 12 mois, de même 
(pie celles dont il ne croit pas le 
retour possible. Règle générale, le 
recenseur ne doit pas inclure dans 
la famille qu’il inscrit au tableau 
les personnes qui rentrent dens les 
catégories suivantes: (a) person­
nes en visite dans eete famille; 
(b) pensionnaires ou locataires 
temporaires aux hôtels ou ailleurs 
qui ont un domicile ordinaire ou 
permanent autre que cette demeu- - 
re; (c) personnes qui prennent 
leurs repas dans eete famille mais 
qui logent ou couchent ailleurs; 
(d) serviteurs, apprentis ou autres 
personnes employées dans cet.te 
famille ou travailant dans la mai­
son ou sur les lieux, mais qui n’v 
couchent pas; (e) étudiants ou en­
fants qui pensionnent dans celle 
maison pour suivre des cours, 
mais dont le domicile est ailleurs; 
(f) toute personne qui appartenait 
a la famille mais qui depuis est. 
devenu pensionnaire d’un asile, 
d’un hospice, d’un refuge pour les 
vieillards, ou un détenu dans un 
pénitencier pu une prison ou au­
tres institutions du même genre. 
Enfin les membres de cette famii 
le qui ont été absents pendant dou­
ze mois ou plus.

H faut bien remarquer que les 
^hefs de, famille, de ménage on 
d institution sont tenus de donner 
au recenseur tous les détails VI 
renseignements demandés sur les 
tableaux et pour chaque personne 
de la famille et institution. Si la 
personne qui donne les renscigne- 
hicnls ne <pcut en donner sur cec- 
taines personnes actuellement éloi-, 
gnees, le recenseur laissera un 
exemplaire de formule qui devra 
cire rempli avant l’heure cl la da 
le désignées par Je recenseur dans 
lavis qui fait partie de ia dile 
formule.

l'nr le terme famille, on doit en­
tendre, le père, la mère, les fils et 
les filles vivant en commun. Mais 
pour les fins de recensement le mot 
famille peut comprendre d’milres 
parents et les (loinestiques ; ehacu-. 
ne de ees communautés qui compo­
se un ménage complet, doit être ins 
ente comme une feuille séparée.
Il faut se rappeler que deux ou plu­
sieurs familles peuvent occuper la 
meme maison sans vivre ensemble. ••

Un ménage peul comprendre fou­
tes les personnes dans une même 
communauté, qu’elles soient unies 
ou non par des liens de parenté, 
mais dont l’une occupe la position 
de chef. Tous les pensionnaires et 
employés de l’hôtel ou d'une maison 
de pension où ils ont leur domicile 
ordinaire, sont considérés comme 
un seul ménage pour les fins de 
recensement.

La nationalité ou le lieu de nnis- 
snaee ne sera pas indiqué nécessai­
rement pur le langage parlé. Gecl 
s’applique particulièrement à l’al- 
Jcmnnd, car plus d’un tiers des Au­
trichiens et prés des trois-quarts 
des Suisses parlent l’allemand.

La race se retrace ordinairement 
par le père, soit anglais, écossais, 
allemand, juifs, etc. Une personne 
don», par exemple, le père est An­
glais, mais dont la mère est nu 
Ecossaise, ou Française, ou Juive, 
sera classée comme Anglaise. Et 
ainsi pour toutes les autres rares. 
Dans le cas des Indiens, l'origine se 
retrace par In mère, et le nom de la 
tribu doit être donné, soit par ex­
emple “Chippewa” “Grec” etc. Les 
personnes née , de mariages entre 
une personne de rare blanche et une 
personne de rare noire ou jaune se­
ront classées comme nègres ou 
mongoles (Chinois ou Japonais) se-’’ 
Ion le cas. Les mots “Canadien" o»i 
“Américain” expriment in nationa­
lité non pas la race.

Pour ce qui est de la religion, le 
recenseur Inscrira la religion que 
rhaque personne professe et indi­
quera la dénomination, la secte ou 
In ronuminauté à laquelle elle ap­
partient où qu'elle préfère. Si les 
filles appartiennent à une autre dé­
nomination ou préfèrent ou profes­
sent une autre foi religieuse autre 
que celle de leurs parents, le recru-- 
seiir devra l’inscrire nu tableau. Les 
renseignements demandés concer­
nant la religion de chaque personne 
d’âge majeur devront être écrits au 
long. Les abréviations sont interd!» 
tes.

Nouveaux cardinaux
Rome, 31. Le prochain Con­

sistoire se réunira du 13 au 16 juin 
prochain. On annonce officielle­
ment que Monseigneur Rattl, nom­
mé récemment archevêque de Mi­
lan. Monseigneur Tsccl, majordome 
de sa Sainteté, et Monseigneur Lau­
rent!. secrétaire du lu Propagande, 
seront élevés au rr • de cardinal.

Le Cardinal Raiioncsl. ancien 
nonce À Madrid, et r Archevêque de 
ÎUirgos el Tarragona, Espagne, qui 
furent créés cardinaux lors du der­
nier consistoire, se rendront sous 
neu à Rome afin d'v recevoir le



TARIF DES 
PETITES ^AFFICHES

DEMANDES'D’EMPLOI l — taïqa'à SI
«•u. ]« mu. *t I Ma par as at aappltaaaa- 
taira.

DEMANDES D’ELEVES > — Jaa«a’k SI 
■ata. Il ■au, at I aaa par mat aappléman 
fair*.

TOUTES LES AUTRES DEMANDES t — 
iuaqu’è 11 mata. Il aaaa, 1 aaa par mat aap- 
pléanrn taira.

CHAMBRES A LOUER t — Il aaaa Jaa- 
aa’à tl mata. 1 aoa par mat aapplémantalr»

TROUVE ] — laaaa’fc SI mata, 21 aaaa, I 
aaa par met aappllm an taira.

PERDU i — Jaaqa’A 21 mata, SI aaaa. 1 
Ma par mot aapplémantaira. ___

MAISONS, MAGASINS. ETC.. A LOUES i 
— jaaqa’à II mata, 21 août, I aoa par mat 
aappllmrntalre,

A VENDRE t — laaqn’i 21 mata. Il aaaa. 
1 aaa par mot aapplémantaira.

CARTES PROFESSIONNELLES, tarif aar 
Sam a tide.

AVIS LEGAUX t — Il aaaa la llama apata.
NAISSANCES. DECES. MESSES l — M 

aaaa par Inaartlon.
REMERCIEMENTS : — «# aaaa.
CARNET MONDAIN. NOTES PERSON- 

NELLE8. ETC. t — *1.W Par Inaartlan.

AUTOMOBILES
CHAUFFEURS MECANICIENS drmandM. 

Solvr* ira cour». Jour ou soir. IJ]'»nce W- 
rantta. position assurée. Cour» privé» pou» 
dama». S*»d. Coulomb*. ÎM Demoutigny Eat 
Tél. Est 4244.

A VüamiKK
OEUFS ET VOLAILLES 

La saison d’Incunntion fst arrivé*. Nous 
tommes à votre disposition avec le plus 
beau choix de volailles de races pures,

_____ _ grtk' _ ____ __ ,______
ces races. Dcmandez-la, 25 sous par la pos­
te. Cochets des races les plus avantageuse­
ment connues au pays. Beau lot de Rock 
barré et blanc, Mlnorque noir et espagnol I 
face blanche, Andalousien, Orprlngton fau­
ve et blanc, Wyandotte blanc et perdrix, 
etc., Game Indien foncé et blanc. Rouge 
Rhode Island, en un mot toutes le» races, 
n’oubliant pa» les I>eghom.

Cartes postales en couleurs naturelles à 
10 sous pièce. Collection de 12, à 11.00, et 
20 6 12.00. — Animaux Holstein, Ayershlre, 
Shorthorn et Jersey en mains. Couple de 
chien et chienne collie blanc enregistré, *25. 
Lapins de toutes races, k 110.00 le trio, *ge 
adulte. Eerlve* vos besoins, incluant tou­
jours timbres pour réponse vite et assu­
rée. autrement nous ne considérons pas les 
demand»* sérieuses La Ferme Avicole Ya- 
maska. St-Hyarinthe.

ACCORDEUR DE PIANO
ALEXANDRE GERMAIN

Accordeur de pianos, réparations de tou­
tes sortes, ouvrage gornntl : ancien profes­
seur d’accordngc I Narareth. S'adresser No 
4S2 avenue Mont-Boval Kst. Tél. St-Lnuls 
3748 ou Calumet 1405.T.

COURGE DE BARRIERS
Voule*-vous occuper une excellente posi­

tion, avec le plus haut salaire payé 7 Quel­
ques aemalnes d’apprentissage suffisent ; 
■ystème moderne. Position assurée, pourcen­
tage payé en apprenant. S’adresser Moler 
Barber College, 42 Bt-Laurent.

MEUBLES de toutes aortes poils et rem­
bourrés ; matelas et Waldorf refait». 
Echangcon» meubles neufs contre vieux. 
Rolland Frère» et Cia. 12*4 St-Denla *4 
Laurier. St-Loala I3Tw,

REPARATIONS

SERRURIERS

E. TELLIER
aerrurter-aruiürler, M Dorchester Eet. an- 

Saint-Denis. Montréal. Expert en répa* 
tâtions de gramophone*, serrure», clefs, ar­
mes à te* Prompt travail. Satisfaction 
garanti*.

D. PARÉ
PLATRIER

Travaux d’enduits uni» et ornementés, ré­
parations et blanchissage k l'entreprise ou à 
l’heure.
St-Leais 4793J. 114 PAPINEAU.

BREVET btinsnaca
* paye. _______ ______________

L’INVENTEUR qui aéra envoyé grade 
MARION Jk MARION

M4 RLE UN1VKRRITB. MUNTRKAL.

SAUCISSES
CONTANT

Retenu bien le nom —
•—Faites avec du PUR PORC 
FRAIS seulement. — Délicieu­
ses, c’est pourquoi des milliers 
en mangent.

Thei votre boucher

Pacifique Canadien
TRAINS SPKCIÂUX POUR LES 

COURSES DF DUR VAL.
Tous les jours, jusqu'à Jeudi, 2 

juin, inclusivement, et aussi 1» lun­
di. 6 jui t, le Pacitique 'Itmndici. 
fuit circuler «les trains spcriuUK cii 
quittent l.t g-re Wiud.o- pour la 
piste de iWvel à 12.1 à p.m„ cl 12.Ù0 
p.m., heure régulière du méridien 
«le l’Est. Ces trains n’arrètent pas à 
Weitniount. Les mêmes jours, le 
train régulier «l’Ottawa quittant la 
gare Windsor à 3.00 p.m., (heure 
régulière du méridien de l’Es*i ar 
rète à Dorvul p«>ur y laisser descen­
dre 1rs voyageurs.

Les vendredi et samedi, 3 n 4 
juin, des trains spéciaux quitteront 
la gare Windsor pour la piste de 
Dorvnl à 12.05 p.m., et 12,50 p.m., 
heure norm.Ve. Os trains n'arrète- 
ront pas à Westmount.

Au r«>t«Hir, les trains spéciaux 
quittent la piste immédiatement

FAITS DIVERS
EL SE BLESSE EN JOUANT

l’n enfant a été grièvement blessé 
vers 6 h. 15, hier soir, alors que la 
balançoire sur laquelle U »e trou­
vait s'est brisée et l’enfant a été 
projeté dans une cour qui se trou­
vait plus bas. La viotime est Basil 
Lewis, 5 ans, &16, avenue Verdun. 
EUe souffre de l'ébranlement du 
cerveau et d’une profonde blessure 
à la tête. La baJançoire avait été 
placée sur une étroite galerie située 
au troisièime d’une maison. L’en­
fant a été transporté à l’hôpital 
Western.
CHUTE D’UN TRAMWAY

En faisant une chute d'un tram­
way, à l'angle des rues Saint-Jac­
ques et des Inspecteurs, vers 6 h. 30, 
hier soir, R. MSdLeod, 38 àns, 133, 
rue des Inspecteurs, s’est infligé une 
profonde coupure au cuir chevelu 
et a été transporté à l’hôpital West­
ern.
UNE COLLISION

Vers 12 h. 35, cette nuit, une au­
tomobile appartenant à VI. W. Meu­
nier, 517, rue Beaudry, et conduite 
par lui-même, est venue en colli­
sion avec un tramway, à l’angle 
des rues Saint-Hubert et de F'ieuri- 
mont. L’automobile se dirigeait 
vers le nord, rue Saint-Hubert, à 
une grande vitesse. A l’angle des 
rues précitées elle est venue don­
ner sur un tramway. Le choc a été 
si violent «jue le tramway a sauté 
hors de la voie et que l'auto a été 
réduite en pièces. En plus dî M. 
Meunier, trois autres personnes se 
trouvaient dans la voiture et tous 
les quatre ont été blessées. Les Vie- 
Unies ont été transportées à '.‘hôpi­
tal Général. Ce sont: W. Meunier, 
lésions internes graves; M. Gagnon, 
blessures au cuir chevelu; Joseph 
Deceives et Paul Monge au, choc 
nerveux.

LE CAS DU DETECTIVE 
BRABANT

Un journal annonçait hier qu’un 
deuxième prévenu s’était évadé 
des cellules de la Sûreté. Après 
information on nous a assuré «tue 
la nouvelle était fausse et «jue pas 
un prisonnier n’avait songé à sui­
vre l’exemple de Robert, qui après 
avoir pris la clef des champs jeu­
di dernier a été arrêté de nouveau 
vendredi matin.

On sait que le détective Brabant 
«lui avait la charge des prison­
niers à ce moment, a été rnis à 
pieds par suite d’une décision de 
la Commission administrative. Ce 
dernier fait partie de la Sûreté de­
puis plus de dix-neuf t.ns, et jus­
qu’ici ses chefs n’ont que des lou­
anges à lui adresser.

A la réunion du conseil, que pré­
sidait hier après-midi le maire 
Martin, l’échevin Jacobs a sévère­
ment critiqué l’attitude de la Com­
mission administrative à ce sujet. 
Selon lui on n’aurait du décider le 
renvoi du détective qu’après avoir! 
fait une enquête minutieuse. L’éche- j 
vin Jacobs a déclaré qu’il avait été | 
informé que les fenêtres donnant: 
sur les cellules de la Sûreté 
n’étaient pas en parfait état et que 
le détective préposé à la garde des 
prisonniers ne peut être tenu res­
ponsable de ce qui a pu arriver.

A LA COMMISSION DES IN- 
CENDIES I

La Commission «les Incendies ai 
tenu une enquête hier après-mi-i 
di sur l’incendie qui s’est déclaré! 
vers 10 h. 15 du soir, jeudi der­
nier, chez Sam Duskes, 1 (MU), rue 
Saint-Laurent. Ce dernier tient un i 
magasin de ferronneries et demeu­
re au-dessus de sa boutique. Il **«• 1 
naît de se mettre au lit lorsqu’il 
a remarqué une lueur rouge qui ! 
paraissait venir «h* l’étage infé­
rieur. Il est descendu immédia­
tement et a remarqué «pie le feu 
faisait rage à l’arrière du magasin 
où se trouvaient placées les vitres. ! 
Il a affirmé que tout était en par­
fait ordre lorsqu’il n quitté la pla-l ce.

LES ALARMES
Cinq alarmes seulement ont été! 

sonnées durant les dernières vingt- 
quatre heures. Voici comment el-! 
les ont été enregistrées;

Matin; 2 h. 38. Appel par télé-, 
phone au No 734-ouest, rue Sain-1 
te-Catherine. Légers dommages.

Soir: 2 h. 20. Appel téléphonique 
a I angle des rues Saint-Rémi cl 
Saint-Jacques. Pas de feu.

3 h. 28. Boite 734. angle des rues I 
Poupart et Sainte-Catherine. Lé­
gers dommages au No 1347-est, rue 
Sainte-Catherine.

8 h. 19. Boite 3H9, angle des rues 
ttawa et Duke. Légers domma­

ges a la Darling Foundry. 7, rue 
Ottawa.

ir..11 k.15. Boite 94fi, angle des 
• nies Saint-Denis et Beaubien, 
hausse alarme.

CHOSES MUNICIPALES

LES TRAVAUX 
ATTENDRONT

Feu 'Ferdinand
Robidoux

i Moncton. N. B., 3t (S. P. A.) — 
IM. Ferdinand Robidoux, citoyen 
| bien connu de Shcdiae, e.xt mort di- 
: manche, norès une maladie de six 
[mois. M. Robidoux fut pendant en- 
j viton cinquante ans éditeur du Mo- 
; nilftir Acntiien.

fiant à Westmount pour y 
«lescendre les voyageurs.

laisser
(réc.)

était natif de 1m province de Ôué- 
i bec. m s'étahilt à Shediac alors 
. 'R* i* était jieune homme.

Frontière» abolies Des cil» postiches
Berne, 31. — Les partisans en­

thousiastes du mouvement «le m* 
sion de la province de- Sidcbourg 
avec l’Allemagne, ont commenré 
d'arracher les poteaux-frontière ex­
istant entre les deux pays ausslh't 
«pic frt rnnii i le r«'">ultn! du plé­
biscite «le dimanche dernier. Ils ont 
suivi en c«'ln l’exemple des Tyro­
liens qui avaient procédé «> n ôme 
en pareille Hrconstmice.

— —■*—* -  ----—
Une demande d’annu­

lation
Québec, 31. — - Une action en 

cour supérieure vient d’être prise 
afin de savoir si le récent plébis­
cite pour la tempérance dans In 
ville de Lévis s«Ta annulé ou dé- 
«•laré valide, l.cs requérant» sont 
trois hôteliers.

New-York, 31. (S.P.A.t Les 
cils «les dames sont devenus choses 

' vendables. La coiffeuse d<> Madame 
dans son boudoir peut porter tnnin- 
lenant en plus des mille autres cho- 

i ses que la célibataire peut soup­
çonner: des cils artificiels «pu »p 
1 collent sur les cils naturels.

.'•rite innovation a été exposée 
récemment à l’exposition de l’Asso 

j nation ito In Coiffure Féminine. On 
, n démontré sur Pécran ronunent 
ime femme qui avait perdu l’nffoc- 
ton «te son mnri la regagna en rn- 

letinissnnt ses Joues couleur «le pé­tales de rose.

Mort d’un industriel
Wilmington.TtoC 31. (S.P.A.)

Alexis I Dupont, secretaire et di 
reeleur de la E. L Dupont de Ne­
mours et (de., est mort Ici hier 

j api «‘s une maladie «le dix jours.

LES CONSEILLERS REJETTENT
D’UN CQMRWJN ACCORD UNE
TRENTAINE DE RAPPORTS DE
LA COMMISSION. — LE PAVAGE
DE LA RUE CHEiRMIER. — DI­
VERS.

A la suite d’une promesse impli­
cite du maire, les conseiMers ont 
adopté, hier, l’attitude prévue con­
tre les rapports de la commission 
administrative; ils se sont groupés 
d’un commun accord pour rejeter 
d’un bloc trente rapports recom­
mandant la construction de pava­
ges et d’égouts, pour la grande par­
tie dans le quartier Notre-Dame de 
Grâce.

MRI. Dixon et Creetonan ont favo- 
risié, de leur côté, tous les rapports 
des administrateurs; et M. O’Con- 
néM leur a donné aussi son assen­
timent, dès qu’il constatait que la 
majorité des propriétaires riverains 
consentait à défrayer le coût des 
travaux.

Cependant, six rapports ont été 
adoptés et huit autres sont restés 
sur la table, n’ayant pu réunir le 
nombre de voix requises, soit pour 
les amender, soit pour les rejeter.

Le déba't s’engagea à la présenta­
tion du premier rapport, recom­
mandant un crédit de §18,400 pour 
la construction d’un égout dans l’a­
venue Mayfair, de la rue Terre- 
bonne à l’avenue Sornerled, et dans 
l’avenue Sornerled, «le l’avenue May- 
fair à l’avenue King Edward. Le 
leader du Conseil, l’échevin Bro­
deur, a proposé le rejet du rapport.

L’échevin Sansregret détermina 
aussitôt l’attitude à prendre, en di­
sant que la Commission Adminis­
trative ne montre de sollicitude 
qu’envors le quartier Notre-Dame 
de Grâce et refuse de satisfaire les 
besoins des autres quartiers, comme 
dans le quartier qu’il représente, 
qui attend la construction d’un é- 
gout, rue Saint-Zotique, parc Mol- 
son. MM. Dixon et Creelman de 
proposer, là-contre, l’adoption du 
rapport; l’édhevin Turcot les ap­
prouve, pour le progrès de la cons­
truction, pour le progrès de la ville.

S’il est nécessaire de construire 
des égouts dans le quartier Notre- 
Damie de Grâce, les besoins des au­
tres quartiers sont aussi grands à 
cet égard, répliqua le leader. Et 
l’èchevin Brodeur d’ajouter qu’il 
est résolu de s’opposer à l’adoption 
de tels rapports, jusque à ce que les 
autres quartiers soient aussi privilé­
giés que le quartier de l’echevin 
Dixon.

L’échevin Elie a fait savoir les 
besoins du quartier Saint-Gabriel, 
où les égoùts font défaut en maints 
endroits. Mais cela n’empêche pas 
l’échevin O’Connell de favoriser 
l’adoption «lu rapport. L’échevin 
O’Conneli a déclaré plus tard, qu’il 
est prêt à soutenir la demande des 
propriétaires, qui prennent à leurs 
charges la construction d'un égout 
ou d’un pavage.

M. le maire, ayant quitté le fau­
teuil, a protesté ensuite contre le 
favoritisme de la commission, pro­
posant au Conseil des améliorations 
locales, en plein champ, dans le 
quartier Notre-Dame de Grâces, qui, 
au reste, a-t-il dit. a déjà eu sa pari 
de construction d’égoûts. M. Marttn i 
s’est élevé aussi contre d’aussi ! 
grands et nombreux travaux, qui 
sûrement, ne pourront être termi- ; 
nés cette année.

Le rapport a finalement été lais- ! 
sé sur la table.

Ainsi aiguillés, les échevins ont j 
disposé des autres rapports de la 
manière suivante:

Trente rapports ont été rejetés, 
dont voici la liste:

$39.870.35 pour 
d’un égout dans le 
ton, 17 contre 3 ; .
le pavage d'une partie îles avenues 
Monklnnd et Terrebonne, 18 contre 
2 ; «15,057.90 pour le pavage d’une! 
partie de l’avenue Wilson, entre la 
rue Sherbrooke et les voies du Pa­
cifique Canadien, 18 contre 2 ; $39,- 
672.28 pour le pavage du chemin 
de la Côte Saint-Antoine, de la rue 
Girouard aux limites ouest de West- 
mount, 17 contre 3 ; $13,165.24 
pour le pavage de la rue Vendôme, 
entre l’avenue Western et la rue 
Sherbrooke, 18 contre 2 ; $17,-
539.50 pour le pavage de l’avenue | 
Rearonsfichb de l’avenue Monk- 
land à un point situé à 885 pieds 
au sud, 17 contre 3 ; $31,803.20 
pour le pavage du chemin de la 
Côte Saint-Antoine, entre la rue 
Sherbrooke et l’avenue Harvard, 7 
oonln- 3 ; $15,344.40 pour le pava-: 
ge de la rue Belgrade, entre les) 
voies du Pacifique et la rue Sher- 
brooke, 18 contre 2 ; $21,950.50
pour le pavage de la rue Harvard, 
entre les rues Notre-Dame «le Grâ­
ces «4 Monkland. 17 rontre 3 ; $30,- 
100 pour le pavage de la rue Onta­
rio. entre le boulevard Saint-Lau­
rent et la rue Panet, 18 contre 2 ; 
$11.600 pour le pavage de In rue 
Ontario, entre le; rues Champlain 
et Parthcnais, 18 «'outre 2 ; $9,000 
pour le pavage d’une ruelle située 
entre les rues Mountain et Cres­
cent, 18 contre 2 ; $36,300 pour le ] 
pavage «le la rue Saint-Jacques, en-! 
tre les rues des Inspecteurs «4 Mc­
Gill, 18 contre 2 : $24,750 pour le 
pavage de la rue McCord, entre les 
rues Wellington et Notre-Dame. 18 
contre 2 ; $15,265.3(1 pour le pava-! 
ge «le la rue Oxford, entre les ave­
nues Monkland et Terrebonne, 17 
contre 3 ; «4,675.00 pour le pavage 
de la ruelle d«'s Fortifications, de 
la rue Saint-Gabriel au boulevard 
Saint-Laurent, 18 contre 2 ; $t,310.- 
80 pour le pavage «le la ruelle 
Bourdoges, 18 contre 2 ; $4,346.981 
nnur le pavage de la ruelle Sainte- 
Agathe, 18 rontre 2 ; «1,990. pour 
le pavage de la ruelle Beauchamp,
17 contre 2 ; 83.843.40 pour le pn-| 
vage «le la nielle Perrault. 18 con­
tre 2 ; $51.219.30 pour le pavn"o 
des mes Vitré et «les Jurés, 18 con­
tre 2 ; $5,802.50 mntr le pavage 
de la nie Université, «le la nie Bel­
mont à la rue Dorchester, 18 contre 
2 ; $6.675,35 pour le pavage de Cal- ! 
heart, de la rue Mansfield à l’ave- 
nue du Collège McGill, 18 contre 2; i 
$2.729.43 pour le pavage de la met- ! 
le Theatre, 18 contre 2 ; 82.118.66 
pour le pavage de la rue White. 18 
rontre 2 : $1.863.07 pour le pavage 
de la nielle Lnberge. 18 contre 2 ; 
$2.514.71 pour le pavage de In ruel­
le l.nmniimix, 18 contre 2 : $4,216.- 
88 pour le pavage «le la rue Goupil,
18 c«*nlr 2 ; 82,779.70 pour le pava­
ge de la ruelle Ménard, 18 contre!

UN APPETIT 
DE BUCHERON

RAOUL PEPltTÜN POPULAIRE 
COMMIS-VOYAGEUR. DECLA­
RE QU’IL EST PLEIN DE VIE 
NOUVELLE. - SON APPETIT 

* Î^T^XCELLENT. et sa DI­
GESTION PARFAITE.
“Autrefois, je inc forçais pour 

manger, mais depuis qu<’ j’ai pris 
du Tanlac, j’ai Un appétit de bû­
cheron, et tout ce que je mange 
me réussit parfaitement.” Telle 
est la déclaration caractéristique 
que formulait tout récemment M. 
Raoul Pépin, commis-voyageur 
bien connu «lomicilié à Saint-Vin­
cent de Paul.

“H y a environ un an je com­
mençai à souffrir de l’estomac. Je 
perdis l’appétit et me sentis con­
tinuellement faible et déprimé. Le 
peu «iue je mangeais me sûrissait 
dans l’estomac et me causait des 
crampes «pii souvent me duraient 
des heures. Je m’éveillais à tout 
instant, la nuit, et j’étais aussi fa­
tigué le matin que je l’étais la veil­
le en me couchant.

“Or un jour, je vis dans le jour­
nal, le récit d’un homme «jui était 
dans mon cas, et à qui le Tanlac 
avait fait beaucoup de bien. Je 
commençai tlone à en prendre 
moi-même, et je suis heureux de 
dire qu’il m’a fait autant de bien 
qu’à cet homme, en d’autres ter­
mes, qu’il a fait de moi un autre 
homme. Mon appétit est mainte­
nant superbe, et jamais je n’ai Je 
moindre mal d’estomac. Je dors 
bien toutes mes nuits, «-t je me lè­
ve toujours le matin frais et dis­
pos, plein de vie et d’énergie. C’est 
au Tanlac que je dois ma belle 
ifanté.”

enfants, durant les vacances, les 
cours des diverses écoles. Cette mo­
tion a aussi été adoptée.

Le conseil a définitivement adop­
té un règlement nui réserve pour 
des fins de résidence seulement les 
rues Durocher, Hutchison, Mance, 
Sainte^Faruille et Saint-Urbain en­
tre la rue Sherbrooke et t’avenue 
des Pins. La construction d'écoles 
publiques est cependant permise 
rue Durocher.

Le*.échevins ont pour la grande 
majorité ignoré une fois de plus le 
budget supplémentaire. L’échevin 
Creelman en a proposé l’étude, dans 
le dessein secret d’en faire retran­
cher les pensions que la commis­
sion décerne à l’ex-chcf Campeau 
et à son ancien secrétaire, M. Bar­
ry. Il n’a pas été question des prix 
du charbon, non plus que de la let­
tre du maire de Vancouver, au su­
jet de] ’amendement de la loi de 
jet de l'amendement de la loi de

Une autre condamnation
Leipzig, Allemagne, 31 — Le ca­

pitaine Mueller, accusé d’avoir mal­
traité les prisiMiniers de guerre au 
camp de Flavy-le-Martel «ians 1? 
département de l’Aisne, France, a

été condamné à six mois d’empri­
sonnement dans une torteresse.

C’est le deuxième officier alle­
mand à être jugé pour actes de 
cruauté commis durant la guerre.

M. Briand -w Sénat

Paris. 3i. (S.P.A.) — M. Briand 
a paru au Sénat hier. On y discute 
actuellement les «juestions qui se 
rattachent aux réparations, en mê­
me temps que les appropriations 
budgétaires pour l’oeuvre de la re­
construction. 11 est possible, par 
conséquent, que M. Briand répon­
de à M. Lloyd George qu’il est inca­
pable de déterminer la date de la 
conférence de Boulogne avant la 
fin des débats au Sénat.

TRANSPLANTEZ VITE 
ET PROFITEZ DE LA 
SECHERESSE

Notre TRANSPLANTEUR a fait 
ses preuves. Garantie absolue. Ra­
pidité, Efficacité, Economie. Ré­
sultats positifs. Supérieur pour le 
tabac.

PRIX $12.00
ASSOCIATION DES FABRICANTS DE 

CONSERVES DOMESTIQUES, LTEE,

58 et 60 RUE NOTRE-DAME EST 
Montréal

BON A SAVOIR
Pour engraisser, vous forti­

fier ou réparer vos forces épui­
sées, demandez les “Toniques 
Hémogénol” (qui produisent 
du sang) signature

“FAGUET*
Ils sont connus comme les 

plus efficaces. Vous les trou- 
verez sous les trois formes sui­
vantes :

Pilules Hémogénol Faguet, 
$1.00 (flacon de 100).

Elixir Hémogénol Faguet. 
$2.50 la bouteille.

Vin Hémogénol Faguet, $2.00 
ta bouteille.

Demandez-Ies à vot^e phar­
macien

EerlTM poor le» prt*
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CARTES PROFESSIONNELLES ET CARTES D'AFFAIRES

la oonstrtiotion 
chemin Darling- 
$16,941.75 pour

2 ; $21,281.40 pour le pavage de la 
rue Sherbrooke, de la rue Elhmurst 
aux limites ouest de la ville, 17 con­
tre 3.

Six autres ont été acceptés: 
$68,098 pour la construction d’un 
trottoir sur les deux côtés de la 
rue Berry, de la rue Craig à la 
rue Sherbrooke; $900 pour l’échan­
ge d’un terrain entre la Banque 
d’Hochelaga et la ville de Mont­
réal, rue Notre-Dame-Est; $10,000 
pour le déplacement des voies de 
tramway# sur Saint-Denis; $7,037,- 
25 pour la construction d’un trot­
toir sur les deux côtés de la rue 
Oxford, entre les avenues Monk­
land et Terrebonne; $25,500 pour 
le pavage de la rue Laurier, entre 
les rues Saint-André et Papineau; 
$4,000 pour le déplacement de po­
teaux et de bornes-fontaines, rue 
Saint-Denis.

Les huits rapports suivants sont 
restés sur la table:

«18,400 pour la construction 
d’un égout dans l’avenue Mayfair, 
de la rue Terrebonne à l’avenue 
Sornerled, et dans l’avenue Somer- 
led, de l’avenue Mayfair à l’ave­
nue King Edward; vote de 13 à 7; 
$10,434,00 pour pavage de l’ave­
nue Mareit, entre le chemin de la 
Côte Saint-Antoine et l’avenue No­
tre-Dame de Grâces, vole de 14 à 
6; $32.287.75 pour le pavage «le la 
rue Cherrier, entre la rue Saint- 
Denis et la rue Amherst, vote de 
13 à 7; $0,404.20 pour le pavage de 
la rue Saint-André, entre les rues 
Cherrier et Roy, vote de 13 à 7; 
«23,240 pour Je pavage de la rue 
Saint-Hubert, entre les rues Sher­
brooke et Roy, vote de 13 à 7; rè­
glement obligeant les propriétai­
res de cinémas à éclairer leurs sal­
les durant les représentations; rè­
glement à l’effet d’amender le rè­
glement No .356, concernant les 
marchands d’effets d’occasion; 
$70,500 pour le pavage de la rue 
Laurier, entre les rues Saint-André 
et Papineau, vote de 12 à 8.

LE PAVAGE DE LA RUE 
GUERRIER

M. Dubeau n'a pu rccmei'lir, bien 
«jne le maire Tait aippuyé, un nom­
bre de voix suffisant pour l’adop­
tion d;. s trois rapports ri-comman­
dant le pavage de la rue Cherrier, 
«te ta rue .Saint-Dunis à la rue 
Amherst, celui de la rue Saint-Hu­
bert. des rués Sherbrooke à Roy et 
celui de la rue Sa hit-Aral ré, <l«*s rues 
Cherrier à Roy.

L’tH’hcvin (VGonnel lui a repro-1 
ohé son favoritisme alors <r>.'il avant 
promis au cau«fus de voter pour 
te rejtl d,. tons fos rapports, M. Du 
beau lui a répondu qu’il avait fait 
exception iwiur ers trois pavages de 
son «prulier à cause du besoin près-, 
saut de les refaire; d’si Meurs il 
obéit à la grande majorité des pro­
priétaires riverains qui les récla­
ment à grands cris.

Le vote lui a été complètement 
défavorable puistiue 1rs trois rap­
ports ont été laissés sur la tab’e par 
un vote de 13 à 7; en cofisè(|uenee, ■ 
Ms seront adoptés autonirntiquement 
mpcè.s h' stag., légal d’un mois de­
vant le conseil.

CONTRE LES VOLEURS
M. Duheaii a saisi Je conseil «l’une 

motion au sujet «tes primes d'assu­
rance contre les voleurs, «pic cer- 
taim's compagnies refusent d'emet 
tr<. à cause du peu de protection 
que la police offre aux marchands 
et aux hv lustriels.

M. Brodeur a réclamé un exem­
ple concret avant d’entamer la dis­
cussion. « t M. Dubeau n’a pas hési­
té à lui citer relui d’un marchand 
«L’ a ni,' Notre-Dame qui no peut 
phis s’assurer contre les voleurs, à 
cause de l'inefficacité «le la police.

La motion a «dé alors adoptée; 
elle prie Us administrateurs «le 
bien vouloir renforcer suffisam- 
ment les cadre# de lia police, afin 
d’assurvr à tous lès citoyens une 
protection efficace.

DIVERSES MOTIONS
Le conseil a fait écho à la ,lèlé-| 

gatiion «pii s'ôtait présentée, dans 
l’avant-midi, «Levant les commis- ' 
saires pour leur demander l’ouwr-r 
turc de la rue Shorbrooke-Kst. M 
Décar\ a répondu aux délégués (pie 
ce projet sera fort avamto «gland le 
conseil aura voté les sommes néces­
saires à la construction d’un pont 
au-dessus des voies du l’aoiflmio ; 
Ganailiien. Or. une motion «te l’écuft. 
vin De s roc h es, appuyée par l’éctoc- 
vin Trembhiv et ««toptsto à l’unani­
mité du conseil, demande à la com­
mis.sn on de pourvoir aux crédits né i 
cesoMires pmir la préparation de# 
plans «le ce jn>nt.

Une autre motion de l’èchevin l 
Dcsmclms, appuyée pa l’échevin 
SansiTgret, invite ta commission à 
faiirc (les instances auprès de la 
Commission dt» Ecoles (.athoWqnts 
«le Montreal «tin quVMe ouvre aux

OEaQg= If»»—KST——

ARCHITECTE
IOOE30E

'« ST-JACGJES MAIN 1541

J. Albert La Rue
ARCHITECTE

Flan» — Uerl» — Quantité»
Entlmé» — Evaluations — SurTCilianee. etc. 
1025 ave. Fairmount O. 550 Grand* A114e. 

Rscfcland 1754. Québec.

ASSURANCES ET VITRES

ASSURANCE
BRI3 DE GLACES,

ACCIDENT ET MALADIE 
N fait pas partie de l'association
Taux avantageux aux aa»urés.

Commieeion libérale aux agent».
LA COMPAGNIE

PROVINCIALE
D’INDEMNITES
CH. 56 — 224 ST-JACQUES 

Tél. Uatn 8524 — 4114. Montréal
Représentants demandes

AVOCATS

Archambault & Marcotte
avocats. _

S# w St-Jacduc». Tél Main 2701-5384 
Joaepli Archambault C. R., M. F.

Emile Marcotte, I.L.L
Rnreao d* *otr î T«l. W**t. 2427

Etarc*a ém »«Ir : 2274, m# St-Denl*. 
Tél. Calumet 799w.

ALDERIC BLAIN, B.A., LL.L.
avocat.

Bureau du jour t 107 ra» -t-Jaequea 
Edifie, da Royal Trait, chambra 500 

Tél. Main 1050.
Aviseur léxnl «le l'Association de» Hom­

mes d’Affairc» do Nord-Montréal.

DEMETRIUS BARIL
B.8., IX.B.. AVOCAT 

Bor.au : 15 boulevard f 
Main 3264 Kéaidenca. 2243 
Calumet 407.

I.8., IX H . AV«» AI
15 boulevard St-Laurent. Té .

Rt-Denie. Tel.

CARTIER ■‘CARTIER
AVOCATS

Jarqaee Cartl-r. L.LX. Jean-Victor Cartier. 
LXX. — Etude : 43 Place d’Armee. Immeu­
ble Wlleon. chambre IOO.i-i Tél. Main 6328.

Arthur LÂL0NDE
AVOCAT. PROCUREUR. ETC.

Plnde: Foreet. t.alonde et «'offln. 
Edifie, du Crédit Foncier Montréal. 

RéiM.nrc, téléphone F.»t ÎÎ81-

Tél. Main 3215 — Rdlflee Mon«r-.l Trnet 
11. Plar» d'Arme. Montréal

LAMOTHE,GA3B0IS&NANTEL
AVOCATS.

J. C. Lamothe, I.L.D., C.U.. Kmtllen «.ad- 
itol». IXX.. j.-Maréchal Nantel. B.CX

Vlriar Paa.r Arm. Cl.atl.i
PAGER«5lCLOUTIER

AVOCATS.
imei blr Pow.- -t- 83-oaeat. Craig 

Tél. Mal.» II»S.

SI-GERMAIN, GUERIN A RAYMOND
AVOCAT»

TOI. Main 6154. 30 RUK BT-JACQURB
P. Sl-iientialn, (.XL., C.R., L. Guérin, 

I.I..I... V Pnnel-Rajrmond, IXX.

Anatole Vani.r Gap Vani.r

VANIER & VANIER
AVOCATS

Tél. Main 1431. 07 ra. Saint.Jarqa...

CHIROPODISTS

Maladies des Pieds
Traitement spértal de» cor», durillon», 

oignon», ongle» incarné», vernir», Iran»- 
plratlnn »»cr»«lve.

Douteur», crampe*, fatigue, plrotr- 
ment». ré«iilt»nte» de* pied» plat», rhe- 
ville» faillie», cliule de la huile du pied. 
dl»p»fal»»eid InfnUHMrment »v«* nna 
srrlie»-»nppnrt» e»1ra léger» falla d'aprt» 
l’empreinte du pied.

Trallemenl k domicile.
A. R RAYMOND eeéelallata.
A» magaeln Aleay, lar eiage 

Bleurv e* Ste-Catherlna. Uptown T000

COMPTABLES Manufacturiers de carrosseries

P. A. GAGNON
COMPTAm.E LICENCIE (CHARTERED AC­
COUNTANT), chambre 315-:)16-3t7, Edifice 
Montreal Trust, 11 Place d’Armes.

Montréal.. s-t Tél. Main 4912.

CADRES ET MIROIRS

«■ci. Wisintainer& Fils Inc.
Manufacturiers de cadres, moulures et mi­
roirs, importateur» de chromos, gravures, 
vitre» convexes et ordinaires.

Vieux cadres réparés, redorés; miroirs ré- 
argentés. Une spécialité.

Gros et détail.
58-80 BOUL. ST-LAURENT 

Manufacture : 7 Clark. Tél. Plateau 2610.

JOS.BGNHOMME,Limitée
200 RUE GUY

Manufacturiers de carrosseries 
de livraison. Vendeurs autorisés 
de l’automobile Ford. Toujours en 
mains : runabout, touring, coupé, 
sedon et camions. Pièces de re­
change.

NOTAIRES

COURTIERS EN IMMEUBLES
A. JETTE ET CIE. courtiers en Immeu- 

fc f.V établi experts en propriétés»
Edifice Crédit Foncier. 35 Saint-Jacques.

Prêts 1ère et 2ènrie hypothèques. Acnats de 
balances de prix de vente et d’hypothèques.

Chs ARCHAMBAULT
NOTAIRE.

Nouvelle adresse :
755 MONT-ROYAL EST

Montréal.

DOCTEURS

Téléphones Est; 7580 pour consultation.

Dr J.M.E. Prévost
de* hôpitaux de Paris. Londrra. New-York.

Spécialiste dan» le traitement de» maia- 
dles d’Eatomnr, de la Peau, de» Reins, de 
la Vessie et de* organes «iénito-Uriualres. 
Aussi Maladie» vénériennes.

460 ST-DENIS
Coin Sherbrooke. Montréal.

J.-L. ISIDORE DUCHARME
NOTAIRE

(Successeur de Beauchamp et Ducharme) 
tecmicc “La Souvegrardc*', chambre 95.

92 RUE NOTRE-DAME EST
_ Montréal.
Domicile: Té!. Lasalle 2309. Tél. Main 3191

THOMAS DUCHARME
Notaire. Comnt.ble et Commi.aaire. 

Chambre 200. Edifice de la Banque d’Eparg 
180 ST-JACQUES, Té! Main 7741. 

Résidence: bar-nu d,, soir Tél. Est 59 
•Ifio LaRHUcbetlère E*t.

Tél. Bel) 8417. Heures de bureaux : 
de midi à 8 hrs p.m

JDr J.-M.-A. VALOIS
Maladies des voies urinaires 

40, rue Saint-Denis, Montréal.

DENTISTES

Paul GUILLET, B. A.
NOTAIRE ET COMMISSAIRE

1807 MASSON, ROSEMONT.
TEL. LAS. 3242

HORACE H. LIPPE
NOTAIRE

180 ST-JACQUES Main 3228
PROFESSEURS

Dr E.-D. ADGOIN, NU
Chirurgien-dentiste

291A, RUE SAINT-DENIS
Tél. Eat 9034.

En face da théâtre St-Denis. Tél. E. 9034 
Bureau du aoir : 352. RUE BEAUBIEN. 

Tél. Calumet 2342w.

Tel Est 847.

Or Gust. GOUIN, L.C.D.
Chirurgien-Dentiste

Spécialité : incrustation, ponU et 
couronne*.

Heure» de bureau :9 à 9.
256 RUE SHERBROOKE EST 

Pré» St-Denis. Montréal.

Mathématiques, Sciences, Lettres et Lan­
gue!, en français et en anglais. 

Préparation aux examens: brevet* 
ART DENTAIRE. DROIT, MEDECINE 

PHARMACIE. SERVICE CIVIL, etc.

RENE SAVOIE, IX. et I.E.
Bachelier és-arts et és-sclence» appli­

quée», Professeur au collège Sainte- 
Marie et au collège Loyola. 

Enseignement individuel à paiement fa­
cile le jour et le soir.

■ Cours pour dame» et meeairure. 
Renseignement» fourni» sur demande. 

238. RUE SAINT-DENIS. Tel. E.t 6132 
F.n face de l'église Saint-Jacque».

LeblonddeBrumath
259-EST. RUE ONTARIO.

Bachelier de l'Université de France et de 
, l'Université Lnval, officier «l'Académie, au­
teur de plusieurs ouvrages.

Le plu» ancien court de préparation aux 
' examen» établi & Montréal.

«Jui veut devenir rapidement médecin 1 
! ivocnt 7 dentiste 7 pharmacien ?

Tél. Ht-Uals 7390.
Heure» de bureau: 9 h. a.m. â 6 h. p.m 

Tna* tes «air», de 7 à * h. 
BFBCIAMTRi DENTIERS. PONTS 
ET COURONNES.

Dr PAUL PREVOST
Chirajrflen. Dentiste 

Extnetlon et "alternent «tes dents 
absolument «an» douleur.

237. RUE CHAMBORD 
Coin Mont Royal. Montréal

Olivier Thibault, Edmond La Roche, 
IXX., a»a.-directeur ILS., directeur.

INSTITUT LaROCHE, Enrg.
LETTRES ET SCIENCES

«cure strictement privé* le jour et le 
•oir. Préparation au cour» classique, 

brevet», servie* civil

195 HUE STE-CATIIKRINK EST 
Tél. Est 7496

PERCEPTION

SYNDICS

E. H. BEGIN
NOTAIRE

180 rue St-Jacques, ch. .?03.
Tél. Main 4161.

L’AGENCE PROVINCIALE
«rhéte, collecte corn pic» nu pourcentage, 
ville ou campagne, tel» que billet», salai­
re*, loyer», compte» de imite» sorte». He. 
mise» assurée». — 97 Sl-Jacquee. Main 
7223

DRAPEAU «St RACINE
Perreotlon» de tous genres.

SPECIALITE : Administration dé pro- 
pflélé». Edifice Crédit Foncier, 35 rue 
Snin»-4»CI|U«»........... !-! Main B,1I2

ESTAMPES EN CAOUTCHOUC CHARBON

Estampes en Caoutchouc
EN TOUS GENRES.

A. Deroms & Cie
I» NI RE-DAME EST, Tél M. 467»

o, o. Samson

CHARBON
Anthraeil* ou Rltumlnent

Spécialité :
Communauté», couvent», école» 

et manufacture».
Qualité ( le MEIIXKUK aar le tnarehé. 

Tél Bt-L. IMIsr. 41 De LANAUDIRNE.

___ ELECTRICIEN

GUSTAVE CHAUVIN
RLRCTRICIRN

10 nvenup du Parc
Installation d'éetatrag». applique*, tennerle» 

et téléphonée.
Téléphone i Plateau 1913

INFIRMIER

GERARD ST-GELAIS
Infirmier Gradué 
de l‘M6tel - Dieu 

I»? RUE ROY Km 39(4
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Page du poyer
DES COUSSINS

Pour amuser vos loisirs, voici à faire quel­
ques coussins nouveaux, tous très jolis, mais 
que vous pourrez modifier suivant les couleurs 
des pièces qu’ils devront décorer. Cependant, il 
est cette année admis de varier beaucoup la 
gamme des teintes dans une même pièce, et on 
arrive à obtenir des effets assez plaisants à 
l’oeil dans le genre moderne.

Voici un coussin de toile grise, très long, en 
forme de sac; la toile est imprimée ou brodée 
de roses, les extrémités sont bordées d'un ru­
ban, posé en biais froncé. Ce ruban sera d’un 
Ion de rose ou de vert. A cinq pouces du bout, 
à chaque coin, an lien étroit, en même soie, qui 
sure comme la cordelière d’un sac. Au fin 
bout, si l’on veut, des glands de soie. Ce cous­
sin peut être découpé de noir et de jaune au 
lieu de vieux rose et de vert.

On fait beaucoup aussi les coussins de ve­
lours noir. Vous en verrez de très grands rec­
tangulaires, entièrement unis, simplement bor­
dés d’une corde étroite noire et or. D’autres, au­
ront une grande fleur, rose ou chrysanthème, 
appliquée dans un coin. D’autres seront d’un 
côté en velours, de l’autre en jaune orange, en 
vieux bleu ou en rouge cerise. Sur ce coté de 
soie claire, sera cousu à point invisible ou au 
feston un grand chat de velours noir, ou quel­
que tête d’animal facile à dessiner.

En velours de couleur, vous aurez un joli 
coussin, en le faisant de deux carrés, mais dont 
vous retrancherez deux coins en haut. Il sera 
entouré d’une cordelière et dans les coins res­
tés carrés, vous ajouterez deux glands. L’effet 
est original et bien nouveau.

Un fait encore le coussin forme olive: on le 
fait en taffetas ou en satin. Il sera gentil bouil­
lonné en long, garni de motifs de soie ou d’ar­

gent. Un coussin plat, ovale, pour petit salon 
ou chambre, sera très joli, si sur un fond de 
soie unie, il est entièrement recouvert de vo­
lants de ruban à picot. Ce ruban peut-être de 
deux tons. Il commence à tourner au rentre sur 
le dessus, et suit la forme du coussin en tour­
nant jusqu’au bord. On peut mettre au centre 
une tête de poupée qui sortira de ce fouillis de 
rubans.

Vous aurez un coussin de damas bien origi­
nal à peu de frais. Le coussin sera rond, tendu 
très uni. Au centre, un rond de tissu argent 
brodé de pastilles en laine de differents tons et 
grandeurs, de façon à figurer un bouquet.

Vous pouvez encore vous faire des coussins 
rouleaux. Ils ne cessent pas d’être de mode. 
On les fait en velours, en rubans, en cretonne: 
on applique beaucoup sur les coussins les 
fleurs en grosse soie au crochet.

Cousine GILLETTE.

BRETAGNE
Vers les golfes dorés que baise l’Atlantique 
Dont l’éternel sanglot sur leurs grèves s’endort; 
Vers les cai>s de dentelle où le granit d’Armor 
Inscril à leurs frontons sa rudesse celtique;

Vers le sol des Pardons qui, de son rêve antique, 
Enferme le Passé dans le royal décor 
De sa bruyère rose et de ses genêts d’or,
Un soir, j’emporterai votre âme romantique.

Et la terre naïve où veillent les menhirs 
Pour elle fleurira de tous ses souvenirs 
L’yeuse des coteaux et l’ajonc de la lande.

Cependant que la nuit, frissonnante en mes bras, 
Vous entendre: hurler le grand souffle du Haz 
Et pleurer la foret où dort Brocèliande.

principes, son esprit. — Abbé] 
nour Hébert, directeur des I

Pensées choisies
La révolution ressemble à un 

fleuve débordé; quand elle se re­
tire, elle ne laisse que des débris.

Montalembert.
Plus l’homme s’accorde de liber­

té sur la terre, plus il doit s'en­
chaîner du côté du ciel. S’il n’à 
pas de foi, il faut qu’il serve, et s’il 
est libre, qu’il croie.

Tocqueville.
Me soumettre à un homme parce 

qu’il est fort, ee serait m’avilir, 
mais me soumettre à lut parce qu’il 
représente Dieu, c’est proclamer 
'/ne je suis de race royale et que 
nul n’est au-dessus de moi que le 
T rès-Haut.

Mgr d’Hulst.
La grandeur d’une cause grandit 

celui qui s’y dévoue. Et l’homme 
véritablement imbu de cette gran­
deur ne recule pas devant les obs­
tacles et ne repousse aucun des in­
convénients.

Montalembert.

bonne
anisine

Les topinambours. — les res­
trictions qui nous sont imposées 
nous apprendront à connaître et à 
apprécier certains légumes jusqu'a­
lors presque complètement inutili­
sés dans l’alimentation. Les topi­
nambours sont du nombre, si on en 
trouve à Paris dans les étalages de 
certains magasins, en revanche, en 
province et à la campagne ils sont 
exclusivement employés à l’alimen­
tation du bétail.

C'est cependant un légume excel­
lent qui rappeflle la saveur des fonds 
d'artichauts, et qui, bien préparé, 
peut rompre la monotonie des me­
nus d "hiver.

Voici quelques recettes variées 
pour son emploi.

Il faut tout d’abord éplucher les 
topinambours, les laver à l'eau 
froide et les cuire pendant dix mi­
nutes, un quart d'heure au plus dans 
de l'eau bouillante salée. •

Topinambours à la sauce blanche.
•Faites une sauce blanche pas 

trop épaisse, coupez dedans les to­
pinambours après leur cuisson et 
servez-les dans un légumier.

Coquilles aux topinambours. — 
Même préparation que la précéden­
te, mais placez vos topinambours 
dans des coquilles Saint-Jacques vi­
des pour les garnir avec, ajoutez 
sur chacune deux cuillerées de 
mayonnaise pour les recouvrir, gar- 
nissez-les ensuite à votre guise avec 
des oeufs durs haches en séparant 
le jaune du blanc pour former uni- 
petite bordure blanche autour de 
chaque coquille, ou bien encore 
avec un peu de salade arrangée en 
bouquet d'un côté et un quart d'oeuf 
dur de l'autre. Bien présenté, cela 
fait une entrée de déjeuner ou de 
diner très économique.

l^s topinambours peuvent aussi 
se servir à la maître d'hôtel pour 
les manger avec la viande ou sim­
plement avec du jus de rôti.

Topinambours au gratin. — Mê­
me préparation que la précédente, 
mais mettez votre mélange de topi­
nambours et de sauce blanche dans 
un pial creux allant au feu. Snu- 
poudrez-les de fromage de gruyère 
râpé et d’un peu de chapelure, 
posez sur le tout, quelques petits 
morceaux de beurre ou à défaut de 
margarine et laisser gratiner au 
four un quart d'heure.

Topinambours à la mayonnaise. 
—Même préparation que la précé­
dente, niais ajouter sur le saladier 
au moment de servir une sauce ma­
yonnaise pas trop épaisse.

Topinambours en beignets. — 
Après leur cuisson dans l’eau

commerce, par l'acétate d’amyle. 
Ce corps est peu inflammable et 
brûle lui-même en fournissant une 
belle flamme sans fumée et sans 
odeur. 11 serait trop coûteux pour 
être consommé seul; heureusement 
il se mélange très bien au pétrole 
raffiné et lui communique une 
odeur agréable. Il suffit donc de 
verser un cinquième environ d’acé­
tate d’amyle dans une lampe à pé­
trole pour augmenter l’éclat de la 
lumière et empêcher la lampe de 
répandre en brûlant l’odeur que 
l’on sait. La fumée même, au mo­
ment de l’extinction, est désinfec­
tée. Le procédé est simple et à la 
portée de tout le monde.
Bandoline pour lustrer les cheveux

Eau, 220 grammes;
Gomme adragante, 6 grammes;
Alcool à 36 degrés, 91) grammes;
Essence de rose, 10 gouttes.
Laisser macérer vingt-quatre 

heures, passer dans un linge et 
mettre en flacons.

Ses
Edmour
oeuvres sociales du diocèse de 
Montréal.

10 h. 30. — Services syndicaux. 
—M. Arthur St-Pierre, directeur de 
la Revue nationale.

4 h. 30. — Syndicats patronaux. 
—Abbé Emile Uoutier, curé de 
Grand’Mère.(

8 h. — L’Organisation syndicale 
catholique :

a) En Hollande. — M. Léon-Mer­
cier Gouin, professeur à l’Univer­
sité de Montréal.

b) Au Canada. — Mgr Lapointe, 
vicaire général de Chicoutimi. 
JEUDI, LE 1er SEPTEMBRE.—

9 b. — Contrat collectif du tra- j 
vail. — M. J. E. Grégoire, profes­
seur à l’Université Laval.

10 h. 30. — Conseils d'usines et 
commissions mixtes.— R. P, Geor­
ges, C. J. M.

4 h. 30. — Législation syndica­
le, à l’étranger et au Canada. — 
M. Simon Lapointe, avocat à Qué­
bec.

8 h. — Formation sociale et syn­
dicale. — M. Antonio Perrault, 
professeur à l’Université de Mont­
réal.
VENDREDI, LE 2 SEPTEMBRE.—

9 h. — Apprentissage. — M. 
Amédée Bruteau, professeur à 
l’Ecole technique de Québec.

10 h. 30. — Syndicats féminins. 
—Mlle Gérin Lajoie, de la Fédéra­
tion Nationale Saint-Jean-Baptiste.

4 h. 30. —- Syndicats agricoles. 
— Abbé Bergeron, missionnaire 
agricole.

8 h. — Séance de clôture sous 
la présidence de S. Em. le cardinal 
Bégin. Orateurs; MM. Guy Va­
iner, professeur à l’Université de 
Montréal; Edouard Montpetit. se­
crétaire de l’Université de Mont­
réal; le sénateur Chapais, profes­
seur à l’Université Laval.

N. B. — On peut s’inscrire dès 
maintenant comme auditeur soit 
au secrétariat des semaines socia­
les, Bureaux de l’A. C. J. C., 90, 
rue Saint-Jacques, Montréal, soit au 
secrétariat de TA. S. C., 101 rue 
Sainte-Anne, Québec. Le coût de 
l’inscription, qui donne droit à 
tous les cours est de $1.00. Ceux 
qui voudraient aider l’oeuvre sont 
invités à souscrire comme mem­
bres bienfaiteurs en versant la 
somme de $10.00 ou plus. Ces 
souscriptions sont nécessaires pour 
défrayer les frais d’organisation.

-------------- «--------------
L_ Père André Coindre

SEMAINE SOCIALE DE 
QUEBEC

29 AOUT AU 3 SEPTEMBRE 
LE SYNDICALISME

bouillante, niettrz-tlcs bien égout- re

LUNDI, LE 29 AOUT.
8 b. 30. Messe, allocution par 

Mgr Orner Cloutier, V. G
10 h. — Déclaration d’ouvertn-

R. P. Archambault, S. .L,ter dans une passoire, laissez-les 
refroidir, coupez-les en morceaux 
de taille à fl)eu près égale. D’autre 
part, faites une pâte à friture, trem­
pez dedans vos morceaux de topi­
nambours et faites frire dans la 
poêle comme des beignets de pom­
mes.

Topinambours en salade.—-Même 
préparation que la précédente, mais 
coupez-les en rondelles plus fines 
et assaisonnez-les, lorsqu'ils sont 
encore tièdes comme pour une sa­
lade de pommes de terre, sans ou­
blier d'y ajouter des fines herbes 
hachées bien finement.

------------- •------- ------

Conseils pratiquas
Pour rendre le pétrole pins éclai­

rant et moins odorant.
On intensifie son pouvoir éclai­

rant en ajoutant au pétrole un peu 
de naphtaline ou un peu de cam­
phre. Mais on arrive â un résul-
tat encore plus satisfaisant en rem-j pute de Québec-Est 
plaçant le camphre par un produit | MERCREDI, LE 3d AOUT, 
qui se trouve facilement dans le) 9 h. Syndicalisme catholiiinc.

président des Semaines sociales.
4 h. 30. Le Travail, sa nature, 

sa nécessité, sa dignité. — Le Ju­
ge Dorion de la Cour d’appel.

8 h. — Veillée religieuse. Mé- 
ditation par le R. F. Jean-Joseph, 
O. F. M., provincial.
MARDI, LE 30 AOUT. -

9 h. — L'Organisation du tra­
vail. Pourquoi le travail doit-il être 
organisé? Mgr Paquet, du séminai­
re de Québec.

10 h. 30. L’Organisation du 
travail. Autrefois: les corpora­
tions. Aujourd’hui: le syndicat.— 
Abbé Desranleau, chancelier du 
diocèse de Saint-Hyacinthe.

4 h. 30. — Syndicalisme révolu­
tionnaire ou neutre, son esprit, ses 
méthodes. — M. Alfred Charpen­
tier. îles Syndicats nationaux ca­
tholiques.

8 h. Grande manifestation ou­
vrière. Orateurs: MM. G. Hébert et 
C. Hogue, des Syndicats nationaux 
catholiques, Dr Joseph Gauvreau, 
Abbé Fortin. Ernest Lapointe, dé-

M. Suzor Côté, artiste peintre, 
ancien élève des FF. du Sacré-Coeur 
d’ Arthabaska, vient de terminer un 
superbe tableau (7 1-2 pieds x 47 
pouces) du R. P. Coindre, fonda­
teur de l’Institut des FF. du Sacré- 
Coeur. dont on célèbre le centenai­
re cette année.

L’oeuvre de l’artiste gradué de 
l’Ecole nationale des beaux arts, à 
Paris, et Lauréat du Salon des ar­
tistes français, sera d’abord dé 

posée a l’école Coindre (Côte Saint- 
Michel), pour être ensuite installée 
à la Maison Provinciale des FF. du 
Sacré-Coeur, à Saint-Hyacinthe.

Les Frères sont heureux d’expri- 
mer toute leur gratitude et leurs 
félicitations à M. Côté qui a si ad 
inirablement réussi dans son oeu­
vre artistique, à faire revivre les 
traits et la physionomie du vénéré 
Fondateur.

La chambre
de commerce

La Chambre de Commerce du 
district de Montréal tiendra une 
assemblée générale le mercredi, 1er 
juin, à 4 heures. Diverses questions 
d’intérêt commercial seront discu­
tées.

Les membres sont cordialement 
invités.

UOREAL
Teinture Inslentenée pour Cheveux
Rend aux cheveux fan^a et sans vie les 
teintes luisantes et souples de la jeuncae) 
ti'ablme pay la chevelure; est facile î 
appliquer; s'emploie à Ut Wuisou av«j 
tes meilleurs résultats.
Insistes pour seoir l'Oréal. Refu. 

ses les eontrefaçons.
Chei tous les pharmaciens ot 

coiffeurs
lin portée de l'rnnre par

ANGLO AMERICAN AGENCIES tWITED
41-43 St. François Xavier Street

MONTREAL

VENTE PRODIGIEUSE DE

Le plus grand assortiment des meilleures soies pour Tété que nous ayons 
jamais offert à

1.60 LA VERGE
C’est un énorme achat spécial. Des milliers et des dizaines de milHcis 
tie dollars de nouvelles soies, dans toutes les couleurs et nuances que lu 
mode met en faveur cet été.

FOULARD
TAFFETAS QUADRILLE GENE 

GU ING AN 
TAFFETAS 
CREPE DE CHINE 
FOULARD PONGEE 
SOIE PONGEE RAYEE

CREPE GEORGETTE 

MOIRE
SATIN MESS A LINE 
SATIN DUCHESSE 
SATIN POLONAISE 
CANTON FILE POUR JUPES

V !

Notre étalage lui-même est quelque chose qui ne s'est jamais vu à Mont­
real auparavant.

Nous ne donnons ici que de briefs détails parce qu'il rsl réellement im­
possible de s’étendre à une description complète.

LES COMMANDES POSTALES
N écrivez pas pour demander des échantillons, mais envoyez votre com­
mande et fiez-vous à nous pour la remplir d’une manière satisfaisante.
Une action prompte est nécessaire quand Us valeurs sont aussi extraor­
dinaires.

UMITëQ

Au Conseil des Arts
C’est ce soir, à huit heures, dans 

lu salle de concerts du Monument 
National qu’aura lieu l’ouverluri- 
officiellc de l’exposition d’art du 
Conseil des Arb et Manufactures, 
en même temps que la distribution 
des prix aux elèves qui sc sont par- 
ticutièi ement distingués.

Après cette distribution de prix 
le public pourra visiter l’exposition 
des travaux accomplis dans les sei­
ze écoles établies â travers 1a pro­
vince. Cette exposition intéressante 
restera ouverte jusqu’au mardi, 7 
juin, l’après-midi et le soir.

L’honorable Cyrille F. Rriâgr, 
surintendant de l’instruction publi­
que, le député Henry Mlles, de la 
division Saint-Laurent, le député 
Irénée Vautrin, de la division St- 
Jacquos, M. le Chanoine A. Harbour, 
représentant Monseigneur l’Archo- 
vèque de Montréal, le Révérend 
John M. Almond, et des représen­
tants de rorps publies importants

seront présents pour dire quelques 
mots d’encouragement aux élèves.

Le programme de ce soir est le 
suivant :
I Adresse du président.
2—Discours pat les invités.
3 Distribution des prix: cours du

jour.
4 Air de Kalomé (Hcrodiade)

Jules Massenet. 
Mlle Augéline Page, élève du 
cours de solfège.

â Distribution des prix: cours du 
soir.

Pas d’Annes du

travaux des élèves.
Madame R. McMillan au piano.

Les cours institués â l’école des 
Arts sont les suivants: Dessin à 
main levée ; dessin d’architecture;

; dessin mécanique ; peinture ; mo- 
; déluge ; lithographie ; peinture 
d'enseignes ; menuiserie et cons­
truction d’escaliers ; coupe (da- 

j nies) ; solfège ; plomberie, (mar­
ché Saint-Laurent) ; dessin de 
chars.

(i I Moi Jean, 
Sainl-Sncns. 

The Last Song, Tosli
M. Hercule Lavoie, baryton.

7 Distribution de sprix : cours de
solfège.

8 La Fête des Prix, Choeur, Riga
The Mosary Quatuor, Nevin. 
I.e Moulin, Choeur, \. Pariow. 
Les élèves «lu cours ne solfège. 
Directeur : professeur J.- J. 
Goulet.

9 Ouverture de l’exposition des

M. A. E. Arsenault, juge

Chnél ottetown, Ile du Prime 
Hdmiard, 31 (S. il\ A.) — On a an­
noncé qde M. A.-iK. Arsenault, chef 
de l'opposition provinciale et an­
cien premier ministre, avait été 

j nommé juge (le la Cour suprême «le 
la province, en rcniplaeement de 
feu le juge Fitzgerald. M. \rsenault 
a cinquante ans. Il était â la légis- 

1 la turc provimiah' depuis 1908.

^ Feuilleton du "Devoir" < >

Bernoude
N >

Par Florence (TNoll

17
(Suite)

Arnold attendait le résultat «le 
l’examen avec espoir, il connais­
sait la réelle Imnté de son patron: 
il savait par expérience que l’on 
n'avait jamais, pour une cause jus­
te, frappé â sa porte en vain ; il 
ne doutait pas que le fils Bernoude 
ne saisit cette occasion d’aider dé­
licatement la famille de l’ami de 
son père en utilisant ee petit talent 
de In fille endette, pour l'un des 
iingaidne* édités par la maison.

Il était donc venu à lut avec 
confiance. Depuis plusieurs mots, 
un rapproelieinent plus intime sem­
blait être tenté par le jeune patron 
auprès de son employé qu’il trai­

tait avec amitié ; Arnold n’éprou­
vait plus pour lui l’éloignement 
inexplicable qu’il ressentait autre 
fois quand la morgue du directeur 
le tenait à distance.

-- C’est bien simple, mon ami, 
fit tout à coup près de lui une voix 
sèche où ne se retrouvait rien de 
l'aménité précédente, c'est bien 
simple, épousez la fille ainée ; vos 
appointements vous le permettent. 
U’cst le meilleur et le plus sûr moy­
en «le tirer vos protégées de la mi­
sère.

Mathias s'étnit levé et Jetait de 
toute sa hauteur ers paroles A la 
fui e de son employé stupéfait.

Arnold recula sous l’ironie cin­
glante qui venait détruire en une

seconde le résultat de plusieurs 
mois de bonté.

Qu’est-oe que cela signifiait ?
Qu’y avait-il dans sa démarche 

si simple et si compréhensible qui 
pût donner lieu â une interpréta­
tion fausse ?

Ah ! si ce n’avait été l'urgence 
du pnimà gagner, comme il aurait 
remis souvent eel homme A sa pla­
ce ! Comme il comprenait à cet 
instant l'antipathie instinctive des 
ouvriers pour ee “patron” plein 
d’insolence dont les bontés ne suf­
fisaient tins à racheter les accès de 
morgue insultante.

Ce ne fut qu’un éclair de révolte.
Arnold savait se dominer depuis 

longtemps. Il répondit bientôt avec 
une froide tranquillité :

— Ce moyen ne m’était pas en­
core venu A la pensée, je l’avoue, 
mais si Mlle Lnusnn me faisait 
l’honneur de consentir A l’em­
ployer, re serait mot son obligé.

Mathias Bernoude parut avoir 
honte de son mouvement d’humeur.

Il réunit en un seul paquet les 
dessins épars sur son bureau et les 
plaça dans un tiroir qu’il ferma â 
clé.

Je les garde pour les exami­
ner plus à loisir, dit-il d’une voix 
plus douce. Certes, il parait y avoir 
la une disposition utilisable. Nous

en recauserons demain, voulez- 
vous ? Bonsoir, mon ami.

Il tendit une main qu’Arnold prit 
sans rancune et se dirigea v«-rs la 
porte tandis que le comptable qui 
le suivait des yeux se disait en lui- 
tnème :

— Quel être bizarre !... H m’at­
tire et me repousse tout â la fois.. 
Il y a certainement deux hommes 
en lui.

XI
Mathias avait fait sa visite habi­

tuelle des ateliers d’un air distrait.
Quand il entra chez son père, 

celui-ci lui dit à brûle-pourpoint:
Mon ami, Andrée m'a suggéré 

aujourd’hui une idée si simple que 
je suis extrêmement surpris «le ne 
pas l'avoir eue plus tôt. C'est de 
prendre Ici, pour remplacer mon 
pauvre Lausan, sa fille ainée com­
me secrétaire.

Mathias ne répondit pas ; il se 
disait en lui-même:

— Eneore 1 Décidément, aujour­
d’hui. tout le monde s'en mêle.

Oui, reprit son père, j’aurais 
dû en avoir la pensée plus tôt. Fn 
souvenir «le mon vieux camarade, 
je veux abler cette pauvre famille 
et je ne trouve pas d'autre moyen. 
Mnïa, qui est une grande «mte là, 
parait-il. m’a «lit ee matin qu’au- 
rune démarche n’a abouti. Paris est

encore vide et les cours sont fer­
més. Nous parlions «le cela tantôt 
avec Andrée, et. tout en classant 
mes notes, la petite m’a dit: “Pour­
quoi ne me remplaeeriex-vous pas 
par Mlle Lausan, papa ? Ce serait 
si simple !” Je soupçonne la rusée 
d’avoir le secret désir de se débar­
rasser au plus tôt d'un travail exé­
cré.

Alfred Bernoude paraissait tout 
heureux «le cette pensée.

Je connais cette petite, conti­
nuait-il. S«>n père me l’a amenée 
un jour qu’elle venait voir Mata. 
File est intelligente et travaille 
pour le bachot. Si elle fait l’affai­
re tel, ce sera tant mieux pour eux 
tous.

Oui, c'est à voir, en effet, ré­
pondit enfin Mathias «l'un air ap­
probateur. Justement, Arnold vient 
de me parler de ce* pauvres fem­
mes en me soumettant quelques 
dessins. D’après son Insistance, j'ai 
compris que le secours presse.

- Arnold les fréquente?
Je l’avais chargé «les démar­

ches nécessaires au moment de la 
mort de M. Lausan, La veuve a 
dû garder des relations reconnais­
santes.

Puis, brusquement, le jeune 
homme changea le sujet de conver­
sation-

Après le dîner, il reprit le che­
min du pare, abandonné depuis 
trois semaines.

La pluie avait cessé; une bonne 
odeur «le terre mouillée montait 
sous les feuilles immobiles et ra­
fraîchies par la pluie douce.

L’étoile brillait entre les bran­
ches, l’astre terrestre qui l'avait 
guidé le premier soir vers la mai­
son qui n'était plus, hélas! la mai­
son du bonheur.

Mathias tourna dans une allée 
d'où l'on n’nperccvnit plus la lu­
mière importune.

Le sourire sceptique des mauvais 
Jours errait de nouveau sur ses lè­
vres.

Tout est pour le mieux «lans 
le meilleur «les inondes, murmura- 
t-il entre ses «lents. Assurément, 
cette solution vaut mieux que l’au­
tre, celle «pie j'ai proposée à Ar­
nold ce soir... Je* m’occuperai des 
dessins demain... Je devrais être 
enchanté.,. Quel drôle d'homme 
vous fait«'s, Mathias Bernoude, Vous 
vous creusez la tête pour essayer 
de trouver un moyen d’aider ees 
pauvres gens, et «tuand, une heure 
plus tard, on vous en suggéré deux, 
vous êtes furieux.

Tout en monologuant, le prome­
neur faisait son tour habituel et. 
par l’allée circulaire, s’approchait

«lu pavillon.
Mais il ne s’y trouvai! pas seul.
Sous l’ombre du maronnier géant 

contre le trime duquel il trouvait 
un abri, une forme féminine cn- 
veloppée de blanc était adossée.

Fn s'approchant, Mathias recon- 
nul sa soeur Andrée, Gelle-ei avait 
dû le voir venir, car elle ne parut 
pas surprise.

Kntourée toute entière d'une 
grande pèlerine à capuchon de lai­
ne, elle faisait dans la nuit une 
taolu* immatérielle.

Je fais une étude plus intéres­
sante que cellc d’aucun livre, dit* 
elle à voix basse. Begarde.

File indiquait du geste les fenê­
tres claires de la salle où la fa­
mille en deuil était réunie comme 
autrefois.

Le vieillard aux cheveux blancs, 
aux yeux pensifs dans le noble vi­
sage, n’était plus lâ. mais, détail 
louchant, son fauteuil était appro­
ché de la table...

La veuve et la fille ainée cou­
saient. la cadette paraissait dessi­
ner dans un album et la benjami­
ne faisait une lecture à voix haute,

(A suture)
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COMMERCE ET FINANCE
LE MARCHE 

ALIMENTAIRE
UNE NOUVELLE AUGMENTATION 

DU PRIX DU BERRE A L’EN­
CHERE DE LA COOPERATIVE 
AGRICOLE HIER.—DES EXPOR­
TATIONS D’OEUFS EN ANGLE­
TERRE. — LES VIANDES FU­
MEES.

On note une nouvelle augmenta­
tion du prix du beurre. Hier à l’en- 
chère de la Société Coopérative Agri­
cole du Québec, au Board of Trade, 
on a enregistré une hausse de 1 sou 
% à 2 sous par livre.

Les arrivages de la journée ont été 
de 162 colis, en comparaison de 755 
le même jour la semaine dernière et 
de 915 le jour correspondant il y a 
un an. On a exporté de Montréal la 
semaine dernière 1.999 colis de beur­
re contre 556 colis la semaine précé­
dente. La semaine correspondante, 
en 1920. il n’y avait pas eu d’expor­
tation. Tous les envois de la semai­
ne dernière sont allés à Liverpool, à 
l’exception de cimj colis expédiés à 
Anvers.

Les arrivages de fromage se sont 
établis hier à 5.096 boites, contre 4,- 
686 le même jour la semaine derniè­
re, et 3,081 le jour correspondant il 
y a un an. Les exportations ont été, 
la semaine dernière, de 30.303 boites, 
une diminution de 10,342 si l’on com­
pare avec la semaine précédente, et 
une augmentation de 290, si l’on com­
pare avec la semaine correspondante 
l’an dernier, la? total des envois de­
puis le commencement de la saison 
jusqu’à date indique une diminution 
de 14 500 boites, comparativement à 
la même période l’an dernier. Le ton 
général du marché est ferme, mais la 
demande est limitée.

Pour les oeufs, la demande ne dé­
passe pas l’offre, et malgré les prix 
plus forts payés à la campagne, les 
prix du marché à Montréal n’ont pra­
tiquement pas varié. Un fait nou­
veau. c'est la demande venue d’im- 
portatcurs anglais. Des ventes ont été 
faites et les premiers envois sont 
partis à bord de P’Empress of Fran­
ce'’ le 24 mai. 800 caisses, et à bord 
du “Melita”, le 28 mai, 400 caisses, 
ce qui fait un total de 1,200 caisses, 
en comparaison de 2,924 caisses à la 
même date l'an dernier, une diminu­
tion de 1,724 caisses.

Les arrivages d’oeufs ont été hier 
de 2.593 caisses, contre 3,125 le mê­
me jour, la semaine dernière, et 2,- 
4H le jour correspondant l'an der­
nier.

Voici les prix cotés chez les mar­
chands de gros pour quelques pro­
duits :

FARINE-TYPE :

LA MATINÉE 
À LA BOURSE

DOALLVIOlN TEXTILE NE PEUT 
RETENIR SES GAINS D’HIER 
ET DESCEND JUSQU’A 134 7-8. 
—'LE MARCHE EST ENCORE 
THES PEU ACTIF. — TON FER­
ME.

Première qualité (f.o.b.)
Deuxième qualité............
Forte à boulanger .. ..

.. $10.50 
.. 10.00 
.. $9.80

OEUFS
Oeufs selects......................
Oeufs No 1.........................
Oeufs No 2........................
Oeufs mirés......................

. .. 3i)c 
27c

BEURRE :
De beurrerie, premier

choix .............................
De beurrerie, de choix.. 
De beurrerie, de choix.. 
Pasteurisé.......................

31 et 32e 
28 et 29c 

26 et 21c 
31 et 32c

FROMAGE
Doux............................... .. 20c
J >rt....................................
Oka..............

.. 33c

LES POMMES DE TERRE 
Le marché est calme; les prix 

restent inchangés: Patates des 
Montagnes Vertes, 75 à 80s. PAates 
du Québec. 65 à 70s. par sac de 90 
livres. Chez les vendeurs à com­
mission Ws prix varient de 85 à 90s 
par sac de 80 livres.

LES ENCHERES DU BEURRE 
A l’enchère de la Société Coopéra­

tive Agricole du Québec, tenue hier 
au Board of Trade, 1.040 colis de 
beurre de crémerie ont été offerts, 
«ont 275 colis de pasteurisé vendus 
31 s. 3-4 1« livre, 575 colis de premier 
choix vendus 31 s„ et 190 colis de 
bon choix vendus à 30 s. Il y a un 
an, 1,066 colis avaient été offerts et 
vendus à 54s. 1-4, 53s. 1-2 et 52s. 1-2,

LES VIANDES FUMEES 
Le marché est bon et l’on note 

quelques changements dans les prix 
Les jambons de 8 à 10 lb, font 35s'
5arJ,'Toom,x ',t‘ 10 ^ t:> livres, 
de 32 a 33s., et ceux de 18 à 25 li- 
vres, de 30 à 31s. Le bacon désossé 
Windsor se vend de 49 à 50s. et le 
bacon à déjeuner 35s. la livre.

VOLAILLES
(Prix fournis par la m 

Poulin, 39. Marché Bonscc 
Dindes, fraîche*--•to livre 
Dindes gelées, la livre. .
Poulets engraissés au lait 
Poulets ordinaires . . .
Poules moyennes ....
Peules grosses................
Poules engraissées au lait.

grosses ......................
Oies...........................
Canards............... ... ,
Canards broniviake . .

Dominion Textile n’a pu garder 
ses gains provoqués hier, par la 
nouvelle d’une augmentation du di- 
videmde de dix à douze pÆ. Hier, 
en fermeture il faisait 137; ce ma­
tin H ouvrait à 136 et descendait 
graduellement jusqu’à 134 7-8 pour 
remonter à 135 1-2, à la clôture de 
la séance de la matinée. Cette va­
leur a été la seule vedette sur la 
place de Montréal. I>e marché est 
encohe inactif, mais d’un ton as­
sez ferme. Iron était un peu plus 
fort à 32. Dans le compartiment 
des papiers Bromjvton et Spanish 
River, étaient en hausse chacun 
d’un poin-t, le premier à 36 et le 
second à 71. 'Lnunentklc perdait 
un point à 90. Riordon a fait 19 

.puis 18 1-2. National Breweries 
s’est haussé d’un demi-point depuis 
hier, à 55.

A Wall Street, la reprise après 
trois jours de congé a été assez 
ferme. Quelques valeurs des rails, 
des équipements et des aciers ont 
réalisé des gains d’un point, parti- 
culHèrement Chasepeake and Ohio, 
American Car, Midvale Steel et Co­
lorado Fuel. Les moteurs se sont 
ressentis de nouveaux rajustements 
de prix et les huiles européennes 
ont gardé leur lourdeur récente. 
Les premières quotations indi­
quaient une plus grande confusion 
sur le mardhé des changes étran­
gers.

A New-York la prime sur le dol­
lar canadien était de 12 à 13: le 
franc français faisait, ce matin, à 
Montréal. .0943.

OPERATIONS DE LA MATINEE
(Cours fournis par la maison 

L.-G. Beaubien et Cie).
(Pc 10 h. à 11 h. 30 a.m.)

Dmii Steel. 3 à 32.
\bltibi. 200 à 37.
Hrnzllluii. 10 à 31.
Cernent. 10 à 53 1-4. 
llreweries. 20 h 55.
Ouebec Ry. 125 à 28. 2
Wayagamack. 5 6 67.
Textile. 5 k 130 25 à 135 3-8 25 à 134 7-8 
Mcmt. Power.. 10 à 84.
Riordon. 50 k 1» 30 k IB 3-1 1 * t9. 
Toronto 5 k 68 1-4 tî k 0« 1-2 15 k 67 1-2. 
Urltixh Emp. 20 k 9.
Gen. Eire. 20 k 112 3-4.
St Maurice'. 10 k 95.
Bell Tel. 1k 103.
Spanish. 5 k 78.
Cement. 46 k 89.
Cnn. Car prlv. 25 k 5t..
Steam, prlv. 25 k 56.

Banque*
Nouvelle-Ecosse. 15 k 254.
Mulsons. fl à 177.

(Pc 11 h. 30 a.m. k 12 h. 30 p.m.)
Pom. Steel. 75 à 32.
Steel of Can, 10 k 56 1-2 
Abitibi. 200 k 37.
Brazilian. 50 k 31,
Sugar. 10 k 30,
Ornent. 10 k 53 1-4.
Brompton. 25 k 36.
Ourentlde. 335 k 90.
Breweries. 50 k 55.
Quebec Ry. 80 k 28.
Spanish. 200 k 71. 
wayagamack. 5 k «7.
Textile. 10 A 135 1-2.
Mont Power 55 k 84 1-4 1 k 84 1-2. 
Riordon. 60 k 18 1 - Ig t-2 
Asbestos prlv. 40 A 85.
ORlIvle prlv, 6 à 102 1-2 
Price. 2;, à 37.
Prov. Paper. 4 k 90 
Abitibi. 10 A 85.
IV a bas so. 50 A 45 3-4 
Spanish prlv. 25 A 78 1-2.
Can. Car prlv. 35 A 55.

LES GRAINS
Cote de 

& Co.

aison 
■ours, 
56 à 
60 à 
43 à
38 à 
32 à 
36 à

39 à

12 « 
46 à

P.
1
58s
62s
46s
40s
33s
38s

40s
36s
44s
48s

EMPRUNT FRANÇAIS
4% 1918

964.10 le titre de 40 francs de 
rente, livrable immédiatement 
Ce prix est établi sur la hase 
du franc à neuf cents.

BRYANT, ISARD 
& CO.

Agents de Change 
Prè» la Bourse de Toronto 
81-90 rue St-Fr8*Xavier 

Montréal 
MAIN 4960.

MAIS :
Mai
Juillet
Septembre
AVOINE:
Mai
.luillet
Septembre
RLE:
Mai
Juillet

AVOINE:
Mai
Juillet
Octobre
RLE:
Mai
Juillet
Octobre

la Maison Bryant, Isard 

CHICAGO
Ouv. Ferm.

63 ri
65
66 y,
39**i
401»
42%

171
129

WIiNNWEG

47',. 
47L 
47 'A

192’... 
108 V. 
132

ÇA ET LA
Il v a juste un mois aujourd'hui, 

que la grève des fabriques de pa­
pier était déclarée. Elle dure de­
puis. Aucun développement ne s’est 
produit qui laisse prévoir un règle­
ment prochain. Les fabricants sem­
blent bien décidés à ne pas fléchir. 
La compagnie la plus importante, 
l’International Paper a déclaré 
qu'elle ne rouvrirait ses usines qu’en 
établissant la boutique ouverte. Au 
Canada la comnagnie Price est allé 
plus loin et elle a annoncé il y a 
quelques jours qu’elle ne tolérerait 
plus l’Union Internationale dans scs 
usines de Kcnogami. Chez les Price,

1 le chômage n’est cenendant pas gé- 
; néral. On rapporte qu’une machine 
I fonctionne normalement er que son 
: rendement est de cinquante ton- 
! nés par jour. Les usines ont coutu- 
j me d’en produire trois cents ton­
nes quotidiennement.

Au début de la grève on estimait 
j qtle les producteurs avaient une ré- 
: serve de deux mois. Voilà un mois 
| de passé. Il est possible cependant 
| que les journair n’aient pas tous 
! pris leur part de cette provision et 
| qu’ils se soient servis d’abord de 
! leur propre réserve.

Les fabriques affectées par la 
I grève sont relies de l’Abitibi, de la 
: Spanish River, de la Fort Francis,
| au Canada, de l’Union Bag and 
! Paner Co., de l’Hanna Paper, de 
la Minnesota and Ontario Paper, de 
la Cliff Paper, de la Pettibone Pa- 
her. de l’International Paper et de 
la Saint-Régis Paper, toutes com­
pagnies américaines. La plus grosse 
part de la production du papier, en 
Amérique du Nord vient ou plutôt 
venait de ces compagnies. Le chô­
mage ne peut que stabiliser le mar­
ché.

Le premier juin, demain, les fa­
bricants doivent prendre une dé­
cision quant aux prix du panier 
pour le prochain trimestre. Quel­
ques-uns veulent maintenir les prix 
actuels, d’autres veulent le réduire. 
Ces derniers invoquent plusieurs 
raisons: Avec les prix actuels les 
journaux réduisent autant que pos­
sible leur dépense de papier; si les 
prix bai&ent ils auront un avanta­
ge à augmenter leur circulation ; la 
demande augmentera d’autant au 
bénéfice des fabricants.

Les tenants de la baisse font en­
core remarquer que les prix forts 
tctuels sont de nature à tenter les 
producteurs européens qui ne de­
manderont pas mieux que d’expor­
ter leurs produits aux Etats-Unis. 
Une baisse atténuerait au moins la 
tentation et le marché resterait 
meilleur pour les producteurs amé­
ricains. De même toutes les compa 
gnies-chamoignons qui ont surgi 
ici et là, disparaîtraient avec la 
hausse qui les a fait naître.

Il semble qu’il y a là suffisam­
ment de raisons pour que la majo­
rité des fabricants se décident à la 
baisse. D’autant plus qu’ils se four­
niront un argument de plus pour 
obtenir des grévistes la réduction 
des salaires.

L’assemblée générale annuelle de 
la Dominion Textile Co. a .eu lieu 
hier, aux bureaux de la compagnie, 
rue Saint-Jacques. En proposant 
I adoption du rapport financier an­
nuel dont nous avons donné hier 
un aperçu sommaire, le président 
sir Charles Gordon a passé en re­
vue la situation de l’industrie du 
coton. Il a dit entre autres choses 
que le coût des matières premières 
et les approvisionnements ont con­
sidérablement diminué et que les 
affaires seront désormais plus sta­
bles. Pour le moment la question 
a plus sérieuse est celle des sa­

laires. Dans le nord des Etats- 
l nis les salaires ont été réduits 
de 22 1-2 pour rent, tandis que, 
dans le sud cette réduction est al­
lée jusqu’à 40 pour cent. Il en ré­
sulte, malgré le change qui cons­
titue une certaine protection pour 
1 industrie canadienne, que cette 
dernière ne peut que difficilement 
soutenir la concurrence avec le sud 

64Y, 'les Etats-Unis. Dans le nord des 
657s Etats-Unis plusieurs manufactures 
67'j de coton ne travaillent qu’une 

tic du temps, à cause de ces 
ditions.

41 % En Angleterre les salaires n’ont 
42'1! guère été réduits, mais nombre de 

manufactures sont loin de produi- 
180 re à leur pleine capacité. Cepon- 
130fi uant en Angleterre, comme aux 

Etats-Unis et au Canada les stocks 
de marchandises sont 

46 rabies.
47‘N, Au Canada la situation 

- cependant encourageante.
APIts l’adoption du rapport an- 

190'.. miel les membres du bureau de 
direction ont été réélus. <> sont: 

130B [Su Charles R. Gordon, président:

V 4Hrb?rt S- Holt, vice-prési- 
•ientj J. P. Black, John Uaillie, C. 
H. Hosmer, W. A. Black et F. G. 

, Daniels, gérant général.
A u ie réunion spéciale des di- 

j recteurs qui suivj( rassemblée an­
nuelle, un dividende de 3 pour 

, cent pour le trimestre a été dé­
clare, ce qui porte le dividende à 
12 pour cent au lieu de 10 pour 

' cent.'
I eu o o ol.a bhawinigan Water and Pow- 

i y,r Co., a reçu un message de la 
! Commission 'des Eaux Courantes 
l’informant que l’élévation des 
eaux dans le grand réservoir du 
Haut-Saint-Maurice, le barrage 
Gouin, est au-dessus du niveau de 
1325 pieds, ce qui veut dire que 
le réservoir est maintenant rempli 
et que les ingénieurs de ce grand 
barrage de béton, construit il y a 
quelques années, ont atteint le but 
quils se proposaient. L’un des 
avantages du barrage sera de stabi­
liser le débit du Saint-Maurice; en 
bénéficieront surtout les compa­
gnies qui y prennent de l’énergie 
comme la Shawliiigan C., et la 
Laurentide Power Co.

Le barrage Gouin a été cons­
truit par la Commision des Eaux 
Courantes de Québec. Il est si­
tué.à 225 milles au nord de Sha- 
winigan. Les travaux ont été ter­
minés en 1917. La superficie des 
eaux au-dessus du barrage est de 
400 milles carrés. Cent soixante 
milliards de pieds cubes sont em­
magasinés dans le réservoir.

» » *
(Le rapport financier annuel de la 

Canadian Converters vient d’etre 
envoyé aux actionnaires. Les pro­
fits sont un peu plus faibles que 
l'an dernier. Ils s’établissent à 
$327,456, contre $329.822 l’année 
précédente. La part disponible 
pour les dividende^ est $171,510, 
l’équivalent de 9.9 p.c. du capital 
de la compagnie, qui ne comprend 
que des ..actions communes.

* * *
Les recettes brutes de la Brazilian 

Traction Light, Power Co., pour 
avril, ont été de 13,562,000 milreis 
et les recettes nettes de 6,743,000, 
une augmentation nette de 1448,- 
000.
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Am. Woolen.....................
Anaconda Copper. . .
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Midvale Steel...................
New York Central. . . 
Northern Pacifie. . . .
New Haven................... .
Peu Amer. Petrol. . . 
Peiuylvania RH. . . . 
Vanadium Steel. . . .
Pierce Arrow...................
Heading. . .
Republie I. and S. . . 
Sinclair Oil Cons. . . 
Southern Pacific. . .
Studebuker....................
Texas Oil. . . .
I'nton Pacific.
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La livre sterling
('.ours du change sterling à New- 

j ork et à Montréal:
Livre sterling à New-York: 

Papier à 60 jours . 382.00 431.25
Papier a demande . 387.00 436.25
Par cable s.-marin . 387.50 436.75

(.ours du change new-yorkais à 
Londres : 12 ll-loà 3-4%.

Le franc, .0830.
Taux d’escompte à Londres 5'4.
Faux d’escompte à la Banque 

d Angleterre, 6%.

Emprunts du Gouverne­
ment du Canada

Tableau dès cours, fourni par L. G. Beau- 
bien et Cie, ôO rue Notre-Dame ouest, agents 
de change. Prix sujets à intérêt couru.

Exempts <iimpôts. Intérêt 5 p.c. 
Fché- i)er. cote-» Ventes

«—------------
En français

iiiu »'. Offre. Déni. 10 h. a.m. a 11 h. 30 a.m
1925 95 100(1 à 95
1931 93
1937* 97.10 1000 à 97.10 3000 h 97

Exempt d’irupùtx. Intérêt 54 P.c.
1922 99.50 97.10 8000 à 99.40
1923 98.50 2000 à 98.50
1933 99.35 99.25 9000 à 99.35

Sujet à impôts. Iirtfrèt .5V■ p.e.
1924 96.80 96.45 1000 k 96.65
1934 95.10 95 2000 à 95 2900 à 95.10

•Payables en fonds de New-York.
Echéanco. Prix Rend.
1 décembre 192Ô. . .. 95.25 6.22

avril 1951..................... 93.25 5.87
1 mars 1937.................... 97.25 5.252
1 décembre 1922., 99.60 5.78
1 mai 1923..................... 98.62 6.10
1 décembre 1927.. .. 98.12 5.853
1 mai 1933..................... 97.35 5.80
1 décembre 1937.. .. 99.50 5.58
l mal 1924..................... 96.75 6.52
1 mai 1934..................... .. *• .. 95.10 6.03

par-
con-

Cours du change
Cote des dmim* étrangères de 

L.-G. Beaubien & Cie, banquiers 
et agents de change, près la Bourse 
de Montréal :

Cours moyen 
à New-Y ork.

Londres, (livresterling).......$3.86
Paris, (franc)....................... 0.0821
Bruxelles (franc)...................  0.0821
Genève (franc)...................... 0.1745
Madrid, (peseta).................  0.1300
Berlin, (mark)....................... 0.0159
Vienne, (couronne)............... 0.0026
Roterdam, florin)................  0.3430
Rome, (lire)..,.....................  0.0520

Cours moyens 
à Montréal

New-York....................... 12 7-8 %
Londres.................................. $1.39
Paris........................................ 0.0933
Bruxelles .........«................. 0.0933
Genève............. . .................. 0.1990
Madrid...................................  0.1(520
Berlin...................................... 0.0198
Vienne   0.0037
Rotterdam............................. 0 4010
Rome..................  0.0610

peu oonsidc-

apparait

Les chemins de fer aux Etats-Unis

VIDIMCAIHE(SERVICE DE LA RENTE, FAIT PAR VERSA liLLES 
ROULAIS ■ LIMITEE).

fc- am"icain P“>>lié par l’.Vsxoeialion des Chemins de
t« i donne d intéressants renseignements sur la .situation difficil, ,1 v 
compagnies de chemins de fer aux Etats-Unis. Lessahircs.inl ,
0nnieid,ev3K P'C; Pa5 rilPl>ort à 1914. alors qm . d'après les , slmn! 
lions du Sational Industrial Hoard Tnccroiss,"ment du nris de ! i vien « * « ...e Au«l. m.KW I t.'tarifî Ô ■.
S1” '1" ,rr'!“*'! • "'"’t T* ........... il m Irois 4l..r>
mires années. C esl ainsi que les sommes pavées en dividemlis un-
b’s conupngmes de chemins de fer. qui étaient de 32n39')iioq dolhrs 
m 1917, sont de 278 millions de dollars en 1920. IVndant if mènie i’e 
riode, les sommes nayées en salaires sont passées de I 739 n to 
dollars a 3,600 millions de dollars. On trouvera ci-dessous un t jbi, m 
tlfeug»$Mant <1" r‘VV<’nU *nnUCl ,U'S com'Pi,8n'es P«r rapport au .api

Exercice 
\ au 

30 juin
1910...............
• 9H ....
1912 . .
1913 . . . ’ '
1914 ....
1915 ...................
1916 ...................

Déc, 31
1916 ...............
1917 ..................
1918 ...............
1919 ............... ;
1920 ....

rr------------
Les prêts de la Grande-

Bretagne
(Service de la Rente, fait par 

\ ersaillos-\ idrieaire-Boulais, linii- 
t ce ).

Le budget présenté récemment au 
Parlement anglais donne le tableau 
suivant des prêts de l’Angleterre :

Lie. st.
Australie . . 90.000,000
Nouvelle-Zélande ... 29,600,(XK)
Canada . 13.800,(XK)
Afrique du Sud 7,500,000
Autres Dominions et

colonies ............ 3,100,000
Russie........................ 561.4(H),(XX)
France....................... • 557,0(H),000
Italie.. ................ 476,800,000

Belgique :
a) Guerre 94,400.000
5) Reconstruction. 9,000,000 

Serbie.. 22,100,000
Portugal, Roumanie,

Grèce et autres al­
liés 66,200,000

Aides linaneières ld,70O,<KK)

Total des prêts de la
Grande-Bretagne.. 1.947.600.000
Rappelons pour mémoire que la 

livre sterling vaut normalement 
$4.86.

Capital
engagé

.*14.557,816.099 
15,012,378.845 
16,0114.744,966 
16,588.603,109 
17,153.785,568 
17.411,420.382 
17,689,423.438

17,842.776.608 
18,574,297,873 
18,984.756.478 
19,272.911,023 
>8,900,000,000

806
282

Revenu

“ 826,466.756 
768.213,345 
751.26(1 
831,343 
705,833.489 
727,546,101

1.643,617,290

1.100,545.422
986.819.181
682.540,759
569.661.118
662,264.421

Rende­
ment 

en p.c. 
5 68 
4.92 
(.69 

5 01 
1.12 
(.17 
5.96
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La compagnie Johnson & John­
son. Limited, vient de publier une 
petite brochure de quelques pages, 
rédigée en excellent français, pour 
annoncer quelques-uns de ses arti­
cles de toilette : poudre, savon à 
barbe en crème et liquide. Nous 
accusons réception d’un exemplaire 
et nous offrons nos félicitations à 
qui de droit.

Les monnaies
Etrangères

Cours des monnaies étrangères 
fournis par la Société Internationale 
(l’Administration 84 rue Saint-Jac­
ques.

Dept. de l’Étranger Par 100
Allemagne, marks........................ 2.05
Autriche, couronnes.........................37
Belgique, francs....................... 10.10
France, francs..........................  10.04
Grèce, drachmes...................... 7.18
Italie, lires................................. 6.321
Pologne, marks ........ .29
Roumanie, leis.......................... 2.11
Russie, roubles (régime Im­

périal).............................................. 45,-----—----- 9-------- --—
Chemin de fer Pacifique 

Canadien
SERVICE DIES TRAINS LE JOUR 

DE LA FETE DU ROI.
(Les heures indiquées ici sont 

celles du temips normal de l’est, soit 
i une heure plus tard que le temps 
de l’économie de la lumière).

MONTREAL ET SHERBROOKE
Des wagons-salons seront mis en 

circulation de Montréal à Sher­
brooke, jeudi le 2 juin, avec le train 
204 qui part de la gare Windsor à 
3 h. Kl p m.. et, au retour, diman­
che le 5 juin, avec le train 205 qui 
part de Sherbrooke à 5 h. 25 p.m. 

jet est dû à Montréal, gare Windsor, 
a 9 h. 5 pmi.’ Le train 205 circule 
par Knowlton et Brome.

LAVRENTI DES
Un wagon-salon sera mis en cir­

culation de Montréal à Labelle avec 
le train 457, qui partira de la gare 
Yiger à 3 h. 23 p.m.. jeudi le 2 juin,

| au lieu de vendredi le 3.
STE-THEORiESE - MONTREAL
Vendredi, le 3 juin, le train 424 

d’Ottawa, dû à Montréal, gare Vi­
gor, à 9 h. 23 p.m., arrêtera sur si­
gnal à la Jet. Saint-Martin (à 8 h. 
18 p.m.) et à Lavai des Rapides (à
8 h. 52 pjm.)

RI GAUD - MONTREAL
Vendredi, le 3 juin, le train 504 

d'Ottawa, dû à Montréal, gare Wind­
sor. à 10 h. 5 pan., arrêtera sur si­
gnal à Dragon (à 8 h. 49 „ p.m.), à 
Gstonvnle (à 8 h. 56 p.m.) id à 
Hudson Heights (à 8 h. 59 p.m.)

(Hcc.)
— -----------—g ■■ ' —

La côte de l’océan
Atlantique

Portland et la baie de Casco, 
Prouts Neck, Old Orchard, Biddlc- 
ford Pool, Kennehunk, York Reach, 
etc., sont quelques-unes des places 
les plus attrayantes de la cote de 
l’Atlantique. Le Grand-Tronc a pu­
blié une brochure contenant une 
liste d’hôtels cl de maisons de pen­
sion. Plusieurs des hôtels acceptent 
l'argent canadien au pair. Pour ex­
emplaire de la brochure, écrire à 
M. O. Dafoc, 230, rue Saint-Jacques. 
Montréal. (réc.)

L'arbitrage du
Grand-Tronc

Le bureau du Grand-Tronc a été 
averti hier que l’ancien président 
Taft, des Etats-Pnis, avait envoyé un 
message à sir W. Casse]s, prés, du 
bureau d'arbitrage, disant uu'il lui 
serait impossible d’être à Montréal 
avant jeudi. Toutefois i! n’a pas en­
core été décidé si le bureau repren­
drait ses séances demain ou jeudi.

- -------------- m ———

Couvent de Marie
Réparatrice

1625 01 EStT M()NT-ROY Al..
Jeudi prochain, le 2 juin, de 8 à

9 hrs. p.m., Heure-Sainte prèchéc 
par un Père Dominicain. Chants, 
Amende Honorable, Salut. On es!

; prié d'y assister.

1 oursuhant notre programme de développement économi­

que de la Province de Québec, nous avons rouscrit et recom­
mandons à la faveur des épargnant»;

d’obligations ^ a/ Ie hypolhèque
de la compagnie

LAMONTAGNE LIMiTÉE
(Fabrique de sellerie, h. r nadir rie. valists, etc., (ondée en 1809)

“ESA* ÎI5 $j,00 el f-CW. aux échéances de 
a lyjj.—Coupons juin et décembre.

Prix : 100 et l’intérêt couru.
1rs plus ^priMt^res* <?uUC!inucfa efn!iiçüf »MDor?UVr i1™ PliUS ancierme* > ‘ 
l'actif immobilier et mobilier (le la c.im1.^^!!.1 Ure h5T)°,h(Tue sur lout
ble autori1sc,a"éievaît2à’$ai28aM';f83Vérir,é pnr G<'or6<?s Gonthier. compta-
Iroi/lolTT-re^d/pu^^t^ri^^^ ?--,SldCU'V fi0i%1'2’ “■'P™ -nu
ce d’une dette obligataire de «600 000 à 4'°’ lp"ipntnnt ‘‘‘auis pour le servi- 
pour accroître son fonds de roulement C* ^ * emprunte sur obligations

Prospectus officiel et tous renseignements sur demande.

On souscrit dès maintenant à nos bureaux, chez nos agents 
et les nutidres nos correspondants.

yersaiHe^Mricaire
MONTREAL

k IMITÉE

QUEBEC
BUREAU-CI 1EF;

fmm. Versailles, MONTREAL.

OTTAWA

M. 7080

OBLIGA TIONS EUROPEENNES
DHS PROFITS ENORMES peuvent être réalisés par ceux qui profitent du coursNOL S COTONS’ ^ l’achat C1)ES
Ayant nos correspondants directs, membres des différentes bourses en Eu 
rope, nous sommes en mesure de vous coter les PLI S RAS PRIX du marehé 
péennes?laUge011* GRATl'1Tr-Mi:-Vr tou» les coupons des Ob ligation sEuro-

Nous prêtons sur ces obligations, et si vous désirez en acheter d'autres nous 
prendrons vos obligations en garni,lie collatérale lulr s’ nous
Ces obligations peuvent être achetées de nous sur marge, par paiements men. sucls ou au comptant. - . i ai ion meins men-

DEMANDEZ NOTRE CIRCULAIRE EXPLICATIVE

E. L HARDY & CIE.
Casier postal 

1112

Correspondants

IMMEUBLE TRANSPORTATION 
Entree rue St-Frs-Xavier 

Montréal
TEL MAIN 2923

Londres, Paris. Bruxelles, Rome New-York, 
rest, Prague, Amsterdam. Berlin. Vienne.

Succursale 
à Québec.

Athènés, Buca-

NOUS OFFRONS les obligations suivantes :

$200,000.00 VILLE DE EDMUNDSTON
10 ans — 6%

$60,000.00 VILLE ST-LEONARD
3 à 20 ans — 6%

La Corporation des Obligations Municipales Ltée
J. W. SIMARD. Vice-Président. RENE DUPONT, Président.
7 Place d'Arme», Montréal. Main 1821. 116 Côte do la Montagne, Québec.

Demandez notre liste de “Placements de Juin”.

La séance de
jeudi soir au

Monument
Paul Deniers, qui rencontrera 

Packy O’Gatty, jeudi soir au Mo­
nument National, s’est rendu au 
Cercle Outremont, hier après-midi. 
Le boxeur de Î’cw-Bedford n’a pas 
boxé mais il a fait une grosse de­
mie heure de “shadow” (boxe ima­
ginaire), en plus d’exercices de 
culture physique. Demers a ter­
miné son entrainement samedi et 
c’est pour se tenir en condition 
qu’il a fait ccs légers exercices. 
Après avoir fait quelques tours de 
nage dans la piscine il a été massé 
par ses entraîneurs. I] i déclaré 
qu’ii pesait de 119 à 120 lits. De­
mers peut faire facilement 117 Ibs 
mais il n’a pas voulu trop se fai­
re maigrir, car il n’a pas de pe­
santeur convenue pour rencontrer 
O’Gatty.

Rose, qui rencontrera Hamelin, 
était au gymnase de Sain Shears et 
comme d’habitude il a bataillé 
dans toutes les directions de l'arè­
ne ceux qui ont voulu mettre les 
gants avec lui. Marshall et Sher­
man ont boxé avec lui et le bal 
a marché rondement.

Rose a l’air à son meilleur et il 
a fait 134 ibs hier après-midi. 

------------------#------------------

Geo. Carpentier
est acclamé

Mnnhassrtt, N.-J. — Sortant de 
son rôle de pugiliste. Georges Car­
pentier est apparu hier dans son 
uniforme de vétéran et après avoir 
pris son déjeuner, il est monté en 
automobile pour se rendre au ci­
metière de rette ville où il a dé­
posé des fleurs sur les tombes île 
quelques héros de la grande guer­
re puis il se dirigea à Oyster Bay 
où il déposa une couronne de 
fleurs sur le tombeau de l'ancien 
président Roosevelt.

Dans l'après-midi, Carpentier, 
accompagné de son gérant Des- 
camps et Tex Rickard, s’est rendu 
à Kbbet’s Field, Brooklyn, où il 
fut témoin d’une séance pugilistl- 
i|uc. Kn se rendant auprès de 
l'arène 11 fut acclamé. Il a souri 
et dit à Rickard: “C’est superbe. 
Je suis heureux qu’ils m’estiment.”

Avant l’assaut principal, Car­
pentier fut introduit à in foule qui 
l’acclama longtemps.

Dignes de votre patronage, les

JAMBONS
CONTANT

Aucun n’est mieux cuit_au­
cun n’est plus hygiénique — 
aucun n’est plus savoureux.

Voir votre boucher ou épicier

PROVINCE DK QUEBEC, District de Mont- 
rênl, Lour tic Circuit, No 6127. — J. L. Snb- 
imth, dernuiulcur. vs J. L. Roy. défendeur, 

et .1 Shelley, tiers-saisi. Le Heine jour de 
juin 1921, a (li\ heures de r.i\;ni( midi, i 
In place d'affaires dudit tiers-saisi, au No 
73 rue Bleury. en la cité de Montréal, se­
ront vendus par autorité de justice les biens 
et effets dudit tiers-saisi saisis en cette eau* 
se, consistant en .show-case, coffre-fort, hor« 
loûcs, etc. Londiticns : argent comptant. 
Kd. Desrnchcs, H. L. S.

Montreal, 28 mat 1921.

Train de luxe à travers 
le Canada

!a* “Continental Limitée”, quit­
tant Montréal (gare Bonavenlure), 
à 9 h. p.m., tous le.s jours (heure 
réguiliière), fournit un service di­
rect de luxe de Montréal à Ottawa, 
à Nortlh May, à Temaganii, à Cobalt, 
à Huileylmfy. à Engl chart, à Mathe- 
son, à Cochrane, à Winnipeg, à Ré- 
gin a, à Saskatoon, à Edmonton, à 
l’rincc Rupert, à Vancouver, à Vic­
toria et aux endroits intermédiai­
res. Raccordement facile à Por- 
quis Jet., pour Porcupine, Tiimmins 
cl Iroquois Falls.

la* matériel roulant le plus mo­
derne comprend wagon-bibliothè­
que-observai oire à compartiment, 
wngon-lil dernier modèle et wagon 
•de touristes de Montréal à Vancou­
ver. ainsi que wagons-ibuffet, de co­
lon's et ordinaires.

Ce train procure aux voyageurs 
l’occasion de voir de jour les su­
perbes paysages dos pares Natio­
naux, des montagnes Jasper et 
Mount Robson.

Pour plus de détails ou copie de 
la brochure Ne “Notcx-*h|y-tlve-Way", 
s’adresser au bureau lies vovageim 
de ville. No 236. rue Saint-Jacques, 
ou à tout agent des chemins de fer 
Canadien National ou Grand-Tronc.

(Réc.)
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LA VIE SPORTIVE
LA PREMIÈRE JOURNÉE DE

LA RÉUNION DE DORVAL
Une foule nombreuse s’est rendue hier à la piste 

du gérant Richard. — Fixer gagne la prin­
cipale épreuve. — Un changement dans le 
paiement au mutuel.

La réunion de Dorval, sous les 
auspices de la Canadian Racing 
Association, a été inaugurée hier 
après-midi sous les plus heureux 
auspices. L’assistance était nom­
breuse pour un jour de semaine 
et les épreuves furent chaudement 
contestées.

L’épreuve principale de la jour­
née était la bourse inaugurale qui 
fut gagnée par Fizer, propriété de 
M. Summerfield, avec Pimlico, en 
deuxième position. Lorsque, le ré­
sultat de cette épreuve fut affiché 
plusieurs amateurs protestèrent 
mais comme les juges sont mieux 
placés que le public pour voir les 
arrivants sous le fil il faut croire 
que la décision rendue était la 
bonne.

Huit pur sang de la division de 
trois ans et plus répondirent à 
l’appel du juge au départ et c’est 
à cause du démarrage que se pro­
duisit le mécontentement. Lad’s 
Love, le favori, avait la dernière 
position au poteau, et le juge au 
départ n’eut pas l’air de s’aperce­
voir que Matthews, qui avait ses 
guides, n’était pas encore prêt sur 
sa selle et il donna le signal. Na­
turellement le cheval fut pris par 
surprise et laissé au poteau. 11 
fallut quelques secondes à Mat­
thews pour réaliser sa bévue, mais 
il était trop tard et sa monture fut 
ni plus ni moins mise en dehors 
de la course.

La foule a hué Harry Morris­
sey, le juge au départ, mais com­
me dans le cas de Tribe, la semai­
ne dernière, à Mont-Royal, il 
n’était pas à bhlmer.

Pour la première fois dans l’his­
toire du turf on a payé des pièces 
de cinq sous aux preneurs. Avant 
les courses, il s’est produit une 
longue discussion entre les offi­
ciers des gouvernements provin­
cial et fédéral et finalement, les re­
présentants d’Ottawa ordonnèrent 
de diviser la balance en deux au 
lieu de tout laisser au profit de la 
piste.

iptREMlBRE OOljR.SE. 5 furlongs. 
Bourse $800. 2 ans. Conditions. 
Valeur au vainqueur, $605.
War Reilief, 106. Stearns.
Loveliest, 105, BalH.
Batz Vamip, 100, Weiner.
Justine E., 104, Gregory.
The Cigarette, 108, F. Murphy.
Rack Ern Up, 108, Lança site r.
Mollie Pupp, 107, Atkinson.
Bellle Wrack, 106, E. Taylor.

Temps: 1.02 2-5. Piste rapide. 
Pari de $2 sur War Relief a rap­

porté $5.15 en premier, $4.05 en 
deuxième et $2.60 en troisième. Lo­
veliest $5.50 en deuxième et $4.85 
en troisième. Balby Vamp $4.10 en 
troisième.

DEUXIEME COURSE. 1 mille 70 
verges. Bourse $800. 3 ans et plus. 
Pur sang canadien, valeur au vain­
queur, $605.
Blarney Boy, 95, .!. Rowan.
Crown of Gold, 104, Lancaster.
All Amiss. 109. J. Smith.
Sal Vatelle, 113, Weiner.
Rey Garety. 109, D. Armstrong. 

Temps: 1.48 3-5.
Pari de $2 sur Blarney Boy a rap­

porté $30.10 en premier, $12.65 eu 
deuxième et $8.35 en troisième. 
Crown of Gold $6.75 en deuxième 
et $5.3(1 en troisième. AU Amiss 
$8.50 en troisième.

TROISIEME COURSE. 6 fur- 
longs. Bourse $800. 3 ans et plus.
A réclamer. Valeur au vainqueur, 
$605.

Toe the Mark. 107. Thurber. 
General, 112, Atkinson.
Murpihy, 112, Gonnersen.

Eastward Prince. 95, J. Roman. 
Tarascon, 115, Bail.
Rameau, 115, J. Penalver.
’Twenty Seven, 112, J. Barrington. 
Langhornc. ill. E. Taylor.
Stiletto. 107, J. Conway.
’George W.. 103. Lancaster.
'Tickle Fanav, 105, J. Heenan.
'Sea Board. 104. Gregory.
’ Field.

Temps: 1.14 2-5.
Pari de $2 sur Toc The Mark a 

rapporté $21.75 cn_promi?r. $13.10 
en deuxième et $5.75 en troisième, i 
(«encrai $4.80 en deuxième et $2.65 | 
en troisième. Murphy $2,6.i en troi­
sième. ^

QUATRIEME COURSE. 6 fur 
longs. Bourse 3 ans et
plus. Conditions. Valeur au vain- ; 
queur $700.00.
Carmandale. 117, J. Barrington. | 
Rubidium, 103, Thurbcr.
Antilles, 91, J. Rowan.
Vice Chairman. 117, Grlmerscn. 
Night Stick, 101, Wcincr.

Temps: 1.13.
Pari de $2.00 sur Carmcndidc a 

rapporté $3.85 en premier. $2.65 
en deuxième et $2.20 en troisième. 
Rubidium $3.00 en deuxième ej , 
$2.30 en troisième. Antilles $2.55 j 
en troisième.

CINQUIEME COURSE. 1 mille. 
Bourse, $1,200. 3 ans et plus.
Bourse Inaugurale. Valeur nu vain­
queur $775.00.
Fizer, 109. J. Rowan.
Pimlico, 103, Gregory.
Duke John, 112, Thurber.
Fitz Boodle. 106, K. Taylor.
Wood Violet. 105. Bulleroft.
Sans Peur II, 102. Welncr. 
Perhaps, 103, J. Smith.
Lads ipve, M2, A. Matthews. 

Temps: 1.41 1-5.
Pari de $2.00 sur Fizer a rap­

porté $19.00 en premier, $11.65 en 
deuxième et $5.10 en troisième. 
Pimlico 833.-IO en deuxième et 
$15.95 en troisième. Duke John 
$2.75 en troisième.

SIXIEME COURSE, 1 mille. 70 
verges. Bourse $900.00. 3 ans et 
plus. A réclamer. Valeur au vain­
queur $675.00.
Madge F., 106. Thurber.
Comme Ci. MO, Bogansti.
Roisterer. 94. F. Anderson.
Bally Free, 103. F. Weiner.

F„ a 
$2.40

Mary Eit, 87. J. Rowan.
Temps: 1.46 3-5.
Pari de $2.00 sur Madge 

rapporté $4.05 en premier, 
en deuxième et $2.05 en troisième. 
Comme Ci $2.60 en deuxième et 
$2.15 en troisième. Roisterer 
$2.30 en troisième.

SEPTIEME COURSE, 1 1-16 mil­
le. Bourse $900.00. 4 ans et plus. 
A rédamer. Valeur au vainqueur 
8675.00.
Handful, 107, Thurber.
Attorney Muir, r17, Weiner.

1
1

et

0
1

et

---- x Muir» ----(dip, 107, Lancaster
Woodthrush, 113, J. Parrington. 
Sundaria, 108, E. Taylor. 
Blazonary, 107, Grelvensen.
East Hodge, 99, Boganowski. 
Paddy Dear, 103, Ball.
Kentucky Boy, 103, E. Lomas. 

Temps: 1.49 2-5.
Pari de $2.00 sur Handful a rap­

porté $20.00 en premier, $8.25 en 
deuxième et $5.30 en troisième. 
Attorney Muir $13.90 en deuxième 
et $8.30 en troisième. Clip $5.30 
en troisième.

A Détroit-
Partie de l’avant-midi 

Cleveland . . .000001500—6 11 
Détroit .... 300001100—5 9 

Coveleskis et O’Neill, Thomas 
Ehmke et Bassler.

Partie de l’après-midi 
Cleveland . . .000000113—5 12 
Détroit .... 004Ü2030X—9 16 

Bagly, Cpldwall, Odenuald 
Thomas; Middleton et Bassler.

A Washington—
Partie de l’avant-midi 

New-York . . 101000000—2 7 1 
Washington . 000000001—1 4 0

Collins et Schang; Acosta, Court-
nev et Gharrity.

Partie de l'après-midi 
New-York . . .000000000—0 2
Washington • .OlOOOOOOx—1 8

Quinn et Schang; Mogridge 
Gharrity.

A Chicago:
Partie de d’avamt-cnidi 

St-Louis . . .312331100—14 18 0 
Chicago . . .000104000— 5 12 2 

Davis et Severeid; Kerr, Pence, 
McWeney, Hodge et Yaryan.

Partie de l'après-midi 
St-Louis . . .102001001— 5 16 3 
Chicago. . . 12104000x—8 12 0 

Burwedl, Richmond, Bayne, Pal- 
mero et Severeid; Faber et Yaryan. 

A Philadelphie:
Boston . . . .100000000—1 8 0
Philadelphie. .01131002x—8 12 1 

Thomiahien, Karr et Rue!; Perry 
et Perkins.

Partie de Taprès-midi 
Boston . . . .000000100—1 2 2
Philadelphie . .OOÜOlOOlx—2 6 1 

Russell et M'aliter; Romane! et Per­
kins.

ment distingués au bâton, MM. Hen­
ri Ledoux et A. Giuy, en frappant 
chacun un coup de trois buts, et 
MM. I^o Montpetit et J. D. Lalondie 
chacun un coup de deux buts. 

Détails par reprise;
Albion........................ 01000.200—5
LongueuH................. 102021003—9

La batterie du collège était com­
posée des frères Ledoux pour les 
collégiens et pour l’Albion de MM. 
Thomas et Vermtle. Les arbitras fu­
rent MM. Barrette et Léo Ethier.

Le okib du coflüège de Longueuiil 
aimerait à rencontrer de nouveau 
sur son terrain le club Saint-André 
le 19 juin.

Dimanche prochain, ks collé­
giens recevront le McCreadv II et le 
12, TEtoile-Tureot. Pour ‘informa­
tions s’adresser à Alp. L’Henr.ux 
Collège de LongueuH. Tél. 65.

LA COURSE DE 
CINQ CENTS MILLES 

DTNDIANAPOLIS
ELLE A ETE DISPUTEE HIER 

APRES-MIDI ET GAGNEE PAR 
TOM MILTON QUI A PARCOURU 
LA DISTANCE A UNE MOYEN­
NE DE 89.26 MILLES A L’HEU­
RE — RALPH DE PALMA ABAN­
DONNE — LE CLASSEMENT.

Alpha de Villeray
L’Alpha de Villeray a défait le 

rlub de baseball Bordeaux 1ml.,
Lar un résultat de 9 à 3. L.c 3c but, 

ucien Bénard a fait un coup de 
circuit II se fit une beau double 

jeu. de Pigeon à P. Charette à A. 
Mailloux.
Les noms des vainqueurs: H.Brise- 

bois, r., A. Pigeon, 1., A. Mailloux, 
lb., Paul Charette, 2b., S. Trépanier, 
s.s., L. Bénard, 3b., Paul Auclair, 
r.L, C. Poulin, c.f., N. Roussel, LL, 
R. Lespérancc et C. Riendeau, subs­
tituts. ,

L’Alpha de Villerav lance un défi 
à tout club de 16 à 18 ans, tels que 
le C. P. V. II de Verdun, le Outre­
mont-Saint-André, le Saint-Gabriel, 
A. C. C., Le Canadien.

Pour Inf. s’adresser à M. J. Mail­
loux, 3245, Saint-André.

------------------------■—'—■

Victoire facile
pour Levinsky

POSITION DES CLUBS 
G. P. P.C.

G1 éveil a nd............. . 28 14 .683
New-York............ . 24 15 .615
Détroit.................. . 24 21 .533
Washington.......... . 20 21 .488
Boston.................. . 18 21 .462
St-Louis . ........... . 18 13 .439
Chicago................ . 17 22 .436
Philadelphie. .. . 

A Reading:
Partie du

. 12
matin :

24 .368

Les parties dans les 
grandes ligues

LIGUE NATIONALE
A New-York: partie de l'avant- 

midi :
Philadelphie. . 001000090—1 7 2 
New-York . . .10110020x—5 7 1 

Hirbbell, Betts et Wheat; Toney 
et Smith.

Partie de l'après-midi: 
Philadelphie .000134200— 7 1 5 
New-York . . 04210312x—13 12 !

Smith, Keenan. Baumgartner, 
Hulbbetti] et Bruggy; Douglas, Ryan 
et Smith, Snyder.

A Cincinnati — Partie de l’avant- 
midi: ^
St-Louis. . . .040000041—9 14 2 
Cincinnati. . .100021000—4 11 2

Doak, Schupp et Cl e mon, Dilhoe- 
fer; Napier. Bogge, Brenton et 
Wingo, Hargrave.

Partie de l’après-midi :
SMLouis . . . .130030000—7 13 1 
Cincinnati . . .220000000—4 7 1 

Pertica. Sherdel, North et Cle­
mons; 'Marquard. Eller, Brenton. 
Napier et Wingo. Hargrave.

A Pittslburg—Partie du matin: 
Chicago . . . .000000000—0 5 0
Pittsburg . . /4331 10O1\—13 22 1

York, Cheeves et O’FarroU; Zinn 
et Schmidt, Skiff.

Partie de 'Faprès-midi :
Chicago . . . .200000000—3 11 2
Pittsiburg . . . 00034 002x—6 11 0

Batteries: Tyler et Daly; Adams. 
Ponder, Yellowhorse et Schmidt.

A Boston—Partie de l’avant-midi: 
Brooklyn . . 100101000—3 10 4
Boston . . 41000301X—9 14 2 ;

Ma maux, Bailey, Mehart, Miljus 
et Kruegar; Scott et Gibson.

Partie de l’après-midi :
Brooklyn 0200000100000101-5 13 1 
Boston*. 3000000000000102—6 16 2j 

Batteries: Mitchell, Cadore eU 
Taylor : McQuillan. Oeschger cl 
O’Neil, Gibson.

Baltimore
000000010000000603 

Reading!
0000091000000000000—1 11

4 11 2
1

Graves et Egan; Brown et Cot­
ter.

Partie do l’après-midi: 
Baltimore . .0300013000—7 10 1 
Reading . . . 100010000—2 7 0 

Clarke et Manning; Swartz et 
Johnson,

A Newark:
Première partie:

Jersey-City . 1000(8)300—4 13 2
Newark . 4000>0100x—5 10 2 

Riemiler et Freitag. McNeill; 
Perryman, Barnes et Witrow. 

Deuxième partie:
Jersey-City . . 000001001—2 8 2 
Newark . . . OOOOOOOOx—6 8 3 

Warn, Haley et McNeil; Barnes 
et Witrow.

A Buffalo:
Partie du matin:

Syracuse . . . 002002000—4 6 2 
Buffalo . . .000011000—2 7 2

Sell et Prediger; McCabe et 
Schert.

Partie de l’après-midi : 
Syracuse . 010000005—6 13 4 
Buffalo , . . . 100200014x—8 10 0 

Kircher et Gilham; Rogers et

fa

Apaise Tirritation de la C0MPA6IWE DES TRAMWAYS
gorge, soulage promp- üt dOUTflflll
tement la bronchite. „„„ ------

_______ HORAIKü ou SKKVICE SUBURBAIN
POUR 1(21Pas de drogue à prendre, pas de 

médecine perturbatrice de l'esta- j 
mac: respirez simplement 

Catarrhozone.

I.HlSE
Cote St-Paul, service de 

10 minutes à parUr île 5.05 ■.m.
, 1» Place «l'Anne* (bureau de poste), service de

10 minutes de 5.40 a.m. à 8.00 a.m.
ZU minutes de 8.00 a.m. k 4.20 p.m.
10 minutes de 4.20 p.m. k 7.00 p.m.
20 minutes de 7.00 p.m. k 12.00 a.m.
40 minutes de 12.00 a.m. k 12.*0 a.m.

Dernier tramway pour Larhiiie a 12.40 a.m. 
De Lachlne (Money Point), service de 

10 minutes de 5.30 a.m. k 8.50 a.m.
20 minutes de 8.50 a.ni. k 4.20 p.m.
10 minutes de 4.50 p.m. k 7.50 p.m.
20 minutes de 7.50 p.m. k 12.50 a.m.
10 minutes de 12.50 a.m. k 1.30 a.m.

Dernier tramway de Lacbine k 1.30 a.m. 
BAULT-AU-RECOLLET-MON’TRKAL-NOKU 

Du chemin CrCiiiuzie (Youville) k Mont-

10 minutes de 
15 minutes de 
10 minutes de 
15 minutes de

Bengough.
A Rochester:

Partie
Toronto . . 
Rochester

du matin:
. 002(10120—6 11 2

. 005000000—5 6 3
Fortune, Boehling et Devine; 

Post, Johnson et Hargraves,
Partie de l’après-midi :

Toronto . . . 000002002—4 8 3
Rochester . . .10240020x—9 1 2 2 

Snyder et Sandberg; Morgan et 
Mattox.

POSITION DES CLUBS
G. P. PC

Baltimore . . . 28 10 .737
Buffalo . . . . 2(1 18 .526
Rochester . , . 20 18 . 526
Jersey-City . . . 19 18 .514
Toronto . . . . 18 20 474
Newark . . 18 22 .450
Syracuse . T . 16 21 . 432
Reading . . . . 12 26 316

Indianapolis, 31. — Tammv Mil­
ton, qui conduisait une machine 
américaine, a gagné la course de 
500 milks, disputée hier après-midi 
à Tautodrome d’indianapolis. Mil­
ton a bien piloté sa machine et il a 
gagné facilement après que Ralph 
De Palma, qui avait fait les 250 
premiers milles à une allure vertigi­
neuse, dut s’arrêter à cause d'une 
défectuosité à sa machine.

Sur vingt-trois partants, il n’y en 
a que huit qui ont terminé les 500 
milles. Sept de ces machines ont été 
construites aux Etats-Unis. Ralph 
Mulford a décroché la neuvième 
place, sans avoir fini, après que les 
autres machines eurent abandonné.

Milton a établi un nouveau record 
pour une machine ne déplaçant pas 
plus de 183 pouces cubes. Il a fait 
la distance en 5 heures, 34 minutes 
et 44.05 de secondes. C’est une 
moyenne de 89.02 milles à l’heure.

La victoire a rapporté environ 
$36.000 à Milton; $20,000 comme 
premier; $6,000 pour les reprises et 
différents prix fournis par les com­
pagnies d’accessoires.

Roscoe Sarles, qui avait livré une 
lutte acharnée à De Palma, avant 
que ce dernier abandonne, s’est 
classé deuxième, quatre minutes en 
arrière de Milton.

De Palma a premièrement aban­
donné au lOlème mille mais il ne 
fut pas lent à réparer sa machine, 
mais Milton avait eu le temps de 
passer en deuxième pince. Un 
deuxième arrêt lui fit encore perdre 
du temps et au troisième Milton 
avait eu le temps de reprendre le 
terrain perdu. De Palma a gagné 
$10,600 avant d’être forcé d’aban­
donner.

Après que De Palma eut abandon­
né, Milton fut toujours en tête. Une 
fois il fut obligé de changer ses 
pneus et une autre fois il avisa son 
mécanicien qu’il lui faudrait de l’es­
sence. Son deuxième arrêt ne dura 
que 25 secondes et il ne perdit pas 
la première position.

Sarles lui livra une lutte acharnée 
vers la fin mais Milton avait l’air de 
s’y attendre e4 encore une fois il 
s’éloigna. Il n’y a pas eu beaucoup 
d’accidents et rien de grave ne s'est 
produit.

Louis Fontaine a donné des tran-

POSITION DES CLUBS 
G. P. P.C.

Pittsburg. . . . 
New-York . . .

28 10 .737
27 13 .075

Boston.............. M 19 18 .514
Brooklyn . . . . 20 22 .470
St-Louis .... 16 19 .457
Chicago ... 20 .429
Philadelphie . . 1.3 23 .301
Cincinnati . . . 13 28 .317

Québcc, 31. 
a remporté une victoire facile con­
tre le soldat Jones, hier soir, en 
cette ville, car le boxeur Juif a eu 
l’avantage du commencement h la 
fin du combat, qui dura dix rondes 
Dans la semi-finale, Joe Williams, 
de cette ville, a fait combat nul 
avec Joe Wilsbur de Toronto.

Ces exhibitions furent données nu 
terrain de l'exposition en présence 
de 3000 personnes,_____

LES SYNDICATS
CATH0UQUES

CONSEIL CENTRAL.
Le Conseil Central a procédé à 

la dernière séance à l’élection des 
membres de ses différenss comités. 
Le résultat est le suivant: Comité 
exécutif: MM. P. Laganlère, J.-B. 
Beaudoin, E. Provost, Z. Santcrre 
et E. Petit, Comité d’organisation: 
MM. A. Charpentier, G. Desgroseil- 
liers, G. Tremblay, L.-E. Bessette, 
H.-G. Vaillant. Comité de l’Etiquet­
te: MM. C. Bernier, Z. Santcrre et 
E. Provost. Comité des lettres de 
créance : MM. E. Fréchette, R. Abel 
et J.-A. Dion. Comité des Retraites 
fermées: MM. R. Lnplante, P. Laga- 
nière, J.-P. Malo et J.-A. Comeau.

Les délégués du Conseil ont ré­
solu et décidé que les Syndicats 
devaient se faire représenter mu­
tuellement à leurs séances. La fra­
ternité qui doit exister entre les 
différents syndicats exige cette re­
présentation. Le Cercle Léon XIII 
se chargera de choisir les différents 
délégués.

Une motion de sympathie a été 
adoptée à l’unanimité à l’égard de 
M. Alfred Charpentier qui vient 
d’être affligé de la mort de son jeu­
ne frère.

A cette assemblée a eu lieu éga­
lement l’installation des officiers 
et la réception des lettres de créan­
ces des nouveaux délégués.

Le Conseil Central sera bientôt 
saisi par son comité exécutif du 
projet de constitution de la Confé­
dération générale des Travailleurs 
catholiques du Canada ainsi que des 
amendements proposés par les Syn­
dicats dp Québec. Le prochain 
Congrès des Syndicats catholiques 
aura lieu en septembre prochain à 
Hull.

SYNDICAT DES MENUISIERS.
Le Syndicat catholique et natio­

nal des Charpentiers-Menuisiers a 
son assemblée spéciale, ce soir, au 
numéro 90, rue Descry. A rotte as­
semblée sera déterminé le détail 
d’une grande campagne de propa­
gande en faveur de ce Syndicat

Catarrhozone soulage plus d’un 
rhume sérieux. Comptez dix, at­
tendez une minute, puis vous res­
sentirez son influence bienfaisante 
sur votre gorge sensible et irritée.
Pas d’échec avec “Catarrhozone”: 
il est efficace parce que vous pou­
vez en aspirer la vapeur curati­
ve jusqu’à l’endroit qui a besoin
de secours. Le grand point à re- ____________ _ .
tenir au sujet de Catarrhozone, ré,iiNSïin’utMVd.e fis a 
c est que vous respirez une vapeur 
de pin curative chargée des bau­
mes les plus purs et qui contient 
à profusion les plus puissants gué­
risseurs qui s soient connus de la 
science. Cette vapeur merveilleuse j 
dissipe toute sensibilité, tue tous 
les germes et fournit à la nature 
le moyen d’enrayer complètement 
lu maladie. Les rhumes et les 
maux de gorge ne peuvent durer 
si l’on aspire la pure vapeur cu­
rative de Catarrhozone. I^e catar­
rhe disparaîtra, les accès de bron­
chite cesseront, les toux et les 
maux de l’hiver deviendront une 
chose du passé. Le traitement 
complet dure deux mois et coûte 
(SLOO; quantité moindre, 56 sous; 
échantillon, 25 sous. Chez tous les 
marchands ou de la Catarrhozone 
Co., Montréal.

(ann.)

_ m. k 5.55 a.m. 
5.55 a.m. k 8.15 a.m. 
8.15 a.m. k 4.45 p.m. 
4.45 p.m. k 7.00 p.m. 
7.00 p.m. k 12.00 a.m.

C. O. C. de Lachlne pour discuter 
les conditions de travail à la Domi­
nion Bridge Co. Par ordre du pré­
sident,

SYNDICAT DU TEXTILE.
Le Syndicat catholique et natio­

nal des Ouvriers Textiles s’assem­
ble ce soir, à la salle du Cercle 
LanRcVin, «47, rue Descry. Ques­
tions d'importance à l’ordre du 
jour. M. l’abbé E. Lacroix assistera 
à cette assemblée.

Feux de forêts

ces aux spectateurs lorsque sa ma- 8nn<1e en faveur de ce 
chine capota à la courbe nord et ! U™ membres en règle seulement 
qu’elle resta Suspendue au bord de 
la clôture, au-dessus de plusieurs 
centaines de personnes. Personne

son admis à cette assemblée. 
SYNDICAT DU TRAMWAY.

Le baseball
au collège de

Longueuü
La première équipe du c Fège 

de LongueuH a réimporté diman­
che, le 29 mai, une brillante victoi­
re sur le club Albion par 9 à 3. «.e 
lanceur IjchIoux a assuré la victoire 
à son club en retirant dix hommes 
sur ses balles. Se sont particuilièie-

ne fut blessé. Jimmy Murphy a 
aussi rasé cette courbe ft il fut rem­
placé par un autre conducteur. Plus 
tard il a repris la coui\se avec une 
autre machine.

Les autres ont fini dans l’ordre 
mentionné :

Jimmy Murphy (remplaça Eddie 
Miller), quatrième.

Ora tlaibe, cinquième.
Joe Boyer (remplaça Guyot), 

sixième.
Ira Vail, septième.
Benny Hill, huitième.
Ralph Mulford, neuvième.

Le Syndicat catholique et natio­
nal des Employés de tramway se 
réunit ce soir, à la salle des Syn­
dicats catholiques, 3-Craig-est, en 
assemblée régulière. Que tous les 
membres assistent sans faute. Par 
ordre de L.-E. Bessette, secrétaire.
SYNDICATS DES TRAVAILLEURS 

EN FER.
Le Syndicat catholique et natio­

nal des Travailleurs en fer de La- 
chine se réunira ce soir, en assem­
blée extraordinaire à la salle de la

Québec, 31. — Des feux de fo­
rêts se sont déclarés dans la ré­
gion de Chicoutimi, le long de In 
voie du chemin de fer National 
Canadien. Grèce à la bonne or­
ganisation des autorités pour pré­
venir de tels ravages, on affirme 
qu’ils sont dès maintenant sous 
contrôle.

Angle des rues ONTARIO et 
DELORIMIER

m.îSÎ e et 7 juin
te u] »ro* clrqutà T»nlr 

OStitie TOURNEE ANfîtlKl l-E 
Parade dt pluaieurt mllUt d« lonuurur 

par 1«« met, lundi, à 10 heurts d* Va- 
vant-aitdl.

CIRQUE John Robinson
1,000 personnes 

run
,............ . 50(1 chevaux — Fou­

le «t'oninmiix — Troupeaux «IVlfpImnlx 
et de rhamenux — Attraetlons européen­
nes — Sièges pour 10,000 personnes —• 
Prix d'nvanl-guerre.'

Billets en vente dans le bas de la ville, 
k la pharmacie Hohert, angle Craig et 
St-l-aurent. aux même» prix que sur les 
terrains du cirque.

30 minutes de 12.00 a.m. k 12 30 aan 
40 minutes de 12.30 a.m. k 1.10 a.m. 

Dernier tramway pour Atontréal-Nurd k 
1.10 a.ni.

De Montréal-Nord au chemin Crémaxit 
(Youville), service de

20 minutes de 5.45 a.m. k 6 0S a.m.
15 minutes de 6.05 a.m. a 6.20 a.m.
10 minutes de 6.20 a.m. k 8.37 a.m.
15 minutes de 8.37 a.m. k 5.10 p.m.
10 minutes de 5.10 p.m. k 7.37 p.m.
15 minutes de 7.37 p.m. k 12.07 n.m.
18 minutes de 12.07 a m. k 12.25 a.m.
25 minutes de 12.25 a.m. k 12.50 a.m.
40 minutes de 12.50 a.m. k 1.30 a.m. 
Dernier tramway de Montréal-Nord k 

1.30 a.m.
ST-LACRENT ET CARTIKRVILLB 

Des avenues Mont-Hoyul et du Parc, ser­
vice de

15 minutes de 5.00 n.m. à 5.45 a.m.
10 minutes de 5.45 a.m. k 7.45 a.m.
15 minutes de 7.45 a.m. k 4.15 p.m.
10 minutes de 4.15 p.m. k 6.45 p.m.
15 minutes de 6.45 p.m. k 9.00 p.m.
30 minutes de 9.00 p.m. k 1.00 a.m.

Dernier tramway pour (.artlerville, 1.00 a.m. 
De Cartiervllle, service «le 

15 minutes de 5.45 a.m. k C.30 a.m.
10 minutes de 6.30 a.m. k 8.30 a.m.
15 mlnuti-s de 8.30 n.m, k 5.00 p.m.
10 minutes de 5.01) p.m. k 7.30 p.m.
15 minutes de 7.30 p.m. k 9.45 p.m.
30 minutes de 9.45 p.m. k 1.45 a.m.

Dernier tramway de Cartiervllle. 1.45 a.m. 
BOUT DE LTLE

Des rues Lasalle et Notre-Dame, service 
de

6o minutes de 5.00 a.m. k 12 minuit 
TETUE AULT VILLE

Des rues Lusulle et Notre-Dame, servie» 
de

15 minutes de 5.00 k.m. k 8.30 a.m.
80 minutes de 8.30 a.m. k 8.30 p.m.
15 minutes de 8.30 p.m. k 7.00 p.m.
30 minutes de 7.00 p.m. k minuit. 

POINTE-At’X-TREMULES (par Notre-Dams) 
De lu rue Notre-Dame et lire avenue, ser­

vice de
15 minutes de 5.00 n.m. k 4.00 p.m.
7 minutes de 4.00 p.m. à 6.45 p.m.

15 minutes «le 8.45 p.m. k 7.30 p.m.
20 minutes «le 7-30 p.m. k 12.10 a.m.
30 minutes de 12.10 a.m. k 1.40 a.m.

Dernier tramway pour l'oInte-aux-Trembles 
k 1.10 a.m.

Dernier tramway de la Pointe-aux-Trembles 
k 2.10 n.m.

De 5.15 p.m. k 6.45 p.m.. tramways supplé­
mentaires de la Place d’Amea.

JAMBON
“TRIOMPHE”

de

CONTANT
Comme saveur, il n’a pas son 

égal. Peu dispendieux, il n’en 
possède pas moins toutes les 
propriétés d’un aliment parfait.

Chez votre fournisseur

PARC DOMINION
OUVERT TOUT L’ETE

L’ENDROIT OU TOUT LE MONDE VA

DORVAL JOCKEY CLUB
REUNION DU PRINTEMPS — 1921

DU LUNDI, 30 MAI, AU LUNDI, 6 JUIN
COURSES DU CIRCUIT CANADIEN

SERVICE DE TRAINS
Des trains spéciaux «lu C.P.R, se rendant directement au champ de courses, 

à Dorval, partiront de la gare Windsor, tous les Jours, k t.15 et 1.50 p.m. (heu­
re de Montréal).

Train supplémentaire k 1.40 p.m. le» 3 et 4 juin.
Train régulier «lu C.P.R. k 12.15 « m. tmis les Jours.
Trains réguliers du (l.T.H. k 12.15 n.m. 1.30 et 3.45 n.m., tous les jours.
Les trains spéciaux du C.P.R,, revenant k Montréal, partiront du champ da 

courses immédiatement après la dernière course.
Première course à 2 h. 30 p.m.

Prix d’entrée au champ de course, $2.00.
Taxe du gouvernement, .30c.

LES ENFANTS NE SONT PAS ADMIS.

S

OTfiNtsS
UN CMEVA
L'ETIQUETTE

Bière et Porter

BLACK HOR5E
de DAWES

“Meilleurs que Jamais ”

AEEUMEZ-VOUE QU’IL

Grâce à une expé­
rience de plus de 
100 ans.

BRASSERIE DAWES
Th* National Brawkela* Um«



MONTREAL, MARDI LE DEVOIR 31 MAI 1921

ETATS-UNIS ALLEMAGNE

LA JOURNÉE 
DU SOUVENIR

UNE SECONDE 
PUNITION

IRLANDE LES MINEURS

DES TROUPES 
NOUVELLES

DES CEREMONIES OFFICIELLES !lk 
ONT MARQUE LE “MEMORIAL 
DAY”, QUI A ETE FETE HIER: 
AUX ETATS-UNIS. — A 
YORK.

CAPITAINE

NEW

Washington, 31. (S.P.A.)—Le Jouri 
du Souvenir pour les morts des guer-1 
res américaines a revêtu un cachet,

MUELLER EST 
CONDAMNE A 6 MOIS DE PHI- 
NON PAR LA HAUTE-OOUR AL- 
LEMANDH, POUR AVOIR COM­
MIS DES ATROCITES CONTRE 
DES SOLDATS FRANÇAIS.
I^eipzig, 31 (S. P. A.) — La eapi- 

. laine allemand Mueller a été con- 
international à la ceremonie qui a damné à six mois de prison, hier, 
lieu au cimetiere Arlington sous la l]ir ■ - -
présidence de M. Warren 0. Harding. 
Le président a consacré de nouveau 
la nation à la cause de la liberté et 
de la civilisation, et a promis qu’elle 
ne manquerait jamais de répondre a 
lotîtes les demandes que lui ferait 
la civilisation.

Sir Aucland Geddes, l’ambassadeur 
anglais, a déposé une couronne et 
prononcé une allocution. Au nom de 
l'Empire et de toutes les colonies et 
dominions, il a salué la mémoire des 
soldats tombés.

A NEW-YORK
New-York, 31. (S.P.A.) — Des mil­

liers d’anciens combattants de la 
guerre civile, de la guerre espagnole 
et de la dernière guerre ont paradé 
hier en l’honneur des soldais, morts. 
A eux s’étaient joints des confrères 
d'armes qui %nt fait du service au 
front dans l’armée canadienne, sous 
le cdstume écossais et dans le bleu 
horizon de France.

Les infirmières qui ont soigné les 
blessés, et les femmes qui se sont oc­
cupées îles soldats durant la guerre, 
ont revêtu leur uniforme et ont mar­
ché derrière les fanfares sans nom­
bre qui faisaient entendre des airs 
de guerre.

Tous les mâts de la ville étaient 
en berne. Vingt et un canons ont 
tonné â l'heure de midi.

Des centaines d’anciens militaires 
aux cheveux gris qui défendirent 
t’union en 1801, formaient la tète de 
la colonne qui, pendant trois heures, 
a défilé sous les ormes et les éra­
bles de Riverside Drive.

Dans toutes les parades on a porté 
une attention spéciale aux mères de 
matelots. Un groupe de ces femmes, 
dont les fils sont morts en mer, a 
jeté des fleurs dans les eaux de 
PHudson, pendant ques les navires 
de guerre faisaient entendre leurs 
salves.

Les> postes de la légion américaine, 
les vétérans des guerres étrangères 
et autres organisations ont planté des 
arbres-souvenirs dans toutes les par- 
lies de la ville. Plusieurs églises ont 
tenu des cérémonies religieuses spé­
ciales.

Des milliers de personnes ont vi­
sité la dernière demeure de Théodo­
re Roosevelt, à Oyster Bay.

.Les vaisseaux du port étaient char- 
bés de New-Yorkais qui se rendaient 
voir l'immense couronne placée sur 
les épaules de la Liberté.

Au Sénat

LES DROITS
D'AUTEUR

UN DERAT SUIVI DE 
VOTES

PLUSIEURS

(Extrait du compte rendu officiel.)
Ottawa, 30. — Sur la deuxième 

lecture du bill des droits d’auteur,
M. le sénateur Thomas Chapais de­
mande plus de considération et de 
justice pour l’auteur canadien. Le 
bill restreint le champ de ses acti­
vités, et de plus n’est pas conforme 
» la convention de Berne. Les au­
teurs canadiens ont perdu beau­
coup dans le passé à cause du man­
que d’une loi sur les droits d’au­
teur; et le bill actuel ne leur donne 
pas "encouragement qu’ils méritent.

A la séance du soir. MM. les sé­
nateurs Bek-ourt, Dandurand. Beau- 
bien, Beïque, (.Lapais et David pro­
testèrent tous fortement contre les 
clauses qui rendent la publication 
obligatoire au Canada et font une 
distinction entre l’éditeur canadien 
et l’auteur canadien.

Sir James Lougheed dit que la 
question des droits d'auteur est dé­
battue depuis plusieurs années et 
«pie h» mesure devant la Chambre 
est un compromis qui, s’il ne reçoit 
pas la sanction de la Chambre, lais­
sera le Canada sans loi sur les 
droils d'auteur, 11 souhaite que les 
auteurs reçoivent beaucoup de prii 
vilèges et de protection. Mais je pu 
blic et les éditeurs canadiens ont 
droit à certaine considération Un 
amendement à l’article treize qui 
rend la publication obligatoire au 
Canada est rejeté par 2f> contre 20.

Un autre amendement proposé 
par M. le sénateur Dandurand refu­
sant le droit â un éditeur canadien 
de se servir du manuscrit d’un au­
teur canadien d’aibord publié dans 
un autre pays est rejeté. La majorité 
écarte aussi des amendements des 
sénateurs Relcourt et Proudfoot af- 
fectant les droits régaliens sur les 
disques de gramophones, le pre­
mier cherchant à fixer les droits ré­
galiens au taux payé en Angleterre 
et le second cherchant â réduire le 
taux de deux sous te disque à un 
sonet décrétant ainsi qu'aucun 
droit ne sera payé sur tes disques 
destinés à l’exportation.

Avant l'ajournement, sir James 
Lougheed annonce que le résultat 
de la conférence entre le Sénat et la 
Chambre des Communes au sujet çirts du dernier 
des amendements à la loi des juges ehestre Toscanini 
a etc un compromis selon lequel il Enfin rOuverture des 
est convenu que les juges pourront Chanteurs de Wagner avec 
agir comme arbitres et commissai-1 "
res lorsqu’ils seront nommés par ar­
rêté gouvernemental.

pour avoir commis des atrocités au 
camp d'emprisonnement de Fiavy- 
le-Martel, département de l’Aisne, 
en France, durant la guerre. C’est 
le second officier allemand qui 
comparait devant le tribunal dési­
gné pour entendre ce genre de cau­
ses. U procureur de l’Etat a de­
mandé que l'accusé soit condamné 
à quinze mois de prison pour avoir 
frajppié des prisonniers et avo.r for­
cé des malades à travailler. La dé 
fense a prétendu, de son côté, que 
six mois de détention dans un“ for­
teresse constituerait une punition 
suffisante pour les délits de l’accu­
sé.

Sir Ernest Pollock, procureur-gé­
néral, est revenu de Leipzig à Lon­
dres. Il a assisté à l'ouvenure des 
procès «les criminels do guerre al- 
jcimwnds. Il déclare que le tribunal 
établi à Leipzig équivaut au Con­
seil Privé anglais. le président 
donne l’effet d’un homme sincère 
et impartial. les témoins anglais 
ont été interrogés avec loyauté et 
'leurs témoignage a été fidèlement 
traduit.

Un inspecteur de police anglais 
qui était présent au procès du ser­
gent Heine, pense que sa condam­
nation à dix mois de prison est 
juste, mais les plus grosses accusa­
tions proférées contre lui n’ont pu 
être prouvées et dans certains cas, 
il avait été provoqué. Contraire­
ment à cette opinion, quedques jour­
naux londoniens sont mécontents et 
trouvent que la sentence imposée à 
Heine est insuffisante au point d’ê­
tre une farce.

Le Daily News, parlant du Châti­
ment infligé à Mu cl 1er. déclare qu’il 
n’est pas étonné que le gouverne­
ment soit sous le feu des interpel­
lations aux Communes, car, écrit-il, 
on cherche odieusement à protéger 
les bandits du temps de guerre.

LE NEW-YORK 
PHILHARMONIC 

ORCHESTRA
Au programme du New-York Phil­

harmonie Orchestra, vendredi soir, 
on entendra pour la première fois à 
Montreal, la 8e Symphonie de Bee­
thoven. Ft'e est assez rarement 
jouée, le voisinage redoutable de la 
Neuvième l’ayant pour ainsi dire 
noyée dans ses rayons. Mais com­
me c'est Je cas pour les grands g.>- 
n'ies et en partieuftier pour Beetho­
ven, elle marque une ascension 
dans la création de ce maître: 
moins grande que la Symphonie 
avec choeurs, on peut dire qu'elle 
on est le prélude, l’annonce si l’on 
préfère. Ceci, bien entendu au 
point de vue de sa facture: tou­
jours le maître approche de la per­
fection. Elle date de la même année 
«lue la Septième, 1812. Conçues dif­
féremment, un lien cependant les 
unit: l'expérimentation que Bee­
thoven, toujours de plus en plus 
maître de son écriture, fait des 
combinaisons de rythmes et de thè­
mes, et dans la Huitième, c’est avec 
une délicatesse extrême et la plus 
grande fantaisie qu'il manie ces élé­
ments.

A côté de la Symphonie beotho- 
vénienne. une autre oeuvre mérite 
une mention spéciale: la Schehera­
zade de Rimskv-Korsikoff. Ceux qui 
connaissent les Mille et Une Nuits 
savent que la sultane Scheherazade 
est condamnée à avoir la tète cou­
pée après la première nuit, mais 
bien décidée à rester vivante elle 
entreprend de raconter chaque soir 
au Sultan des récits qui s’entrevè- 
chent de telle façon qu’un conte ne 
finit qu’après qu’un autre est com­
mencé qui, à son tour, en engendre 
un autre.

le sujet de la Suite du composi­
teur russe, c’est Sohéhérazade ra­
contant un Sultan les aventures de 
Sindbod le Marin et incidemment 
relie «lu K 'tender au Cheval de 
Bronze. I>e Een entre tous ces con­
tes musicaux, c’est le thème de 
Scheherazade, confié au violon-so­
in. au début de chaque morceau, 
toujours le même dans son schéma 
mélodique, toujours varié dans ses 
ornements Puis vient le conte illus­
tré avec cette munificence de sono­
rité, cette richesse de couleur or­
chestrale par quoi eut célèbre l’Eco­
le des Cinq, comme on «piK’ùait 
Rimsky-Korsokoff, Ralakireff, Mous 
sorgskv, Borodlne et César Cui.

V côté de ces oeuvres, il faut 
compter aussi l'Ouverture Léonore 

. ,|*e Beethoven. On sait que
rest de Fidelia, le seul opéra que 
Beethoven écrivit. D’une beauté qui 
frappe même ceux pour cui une 
oeuvre aussi c I a xsi q nom eu t conçue 
est chose un jnm sévère, elle comp 

parmi tes oeuvres les mieux reta
concert «le 'l’or-

Protestation des Indiens
.Svracu.se, N.-Y... 31 U> Dr

Karf-A. Bat«*s. de ITniversité de 
Cornel!, a déclaré qu’il avait été in­
vité à accompagner à Ixwidres u «» 
delegation des chefs iroquois du 
Canada afin de protester person­
nel! riment «Uprès du roi Courges Y 
contre les lois canadiennen portant 
atteinte à la citoyenneté «les In­
diens. Ceux-ci, ajoute le Dr Bates, 
on protesté en vain jusqu’ici auprès 
du gmrvornour-gonorail et d’autres 
autorités officielles à Ottawa,

David Sky, chef suprême «les Irn 
quels «lu Canada, le chef Harrison 
Hall, le chef (ieorge Nash et le chef 
Wlli’iam Martin iront très probable­
ment eux-mêmes en Angleterre en 
vue de protester eux aussi contre le 
régime qui est fait à leur tribu ca­
nadienne.

Mai très-
.. ............... s«»s mo­

ûts principaux: celui des Maîtres, 
dès h» début, cdhli de la Bannière, 
un peu plus tend, puis relui de 
1 Amour (le chant «le Wnlthèr) et 
tous ses autres tnotifs secondaires, 
est de colles «jui. à elles seules, for- 
iiRuit un poème complet qui par lui- 
meme n’a besoin d'aucun commen­
taire.

I riles sont les oeuvres qu'on «m- 
temlra vendredi soir, jouées par un 
orchestre a p,MI d’égaux dans 
e monde «t qui s’est affirmé par 
une vie de trois quarts de siècle.

’■c'a vaut certes la pcsiive qu'on 
!1 * t,;|s la saison musicale dé- 

ja unie et qu’on consacre encore 
cilte soirée u la mushpie.

^(C.omitmin iqué. )

Le duc à Québec
Québec, 31. — Le Duc de De­

vonshire et sa suite sont attendus 
ici pour lu mi-juin. Ils passeront 
quelques jours dans notre ville 
avant de s'embarquer pour l’An­
gleterre.

M. LLOYD GEORGE ANNONCE
AUX COMMUNES Ql TL EST
QUESTION D'ENVOYER DE
NOUVELLES TROUPES EN IR­
LANDE. — PAS D’AUTONOMIE.
Londres, 31. (S.P.A.) — Le pre­

mier ministre Lloyd George a an­
noncé à la Chambre des Communes 
hier, en réponse à une interpella­
tion, qu'il est question de renforcer 
les forces de la Couronne en Irlan­
de et qu’il fera à ce sujet une décla­
ration au parlement aussitôt que les 
dispositions auront été prises. Le 
premier ministre a donc ainsi con- 
firnvé la nouvelle qui courait «lepuis 
quelque temps à l’effet que des trou­
pes additionnelles seraient jetées sur 
le sol irlandais. Il a ajouté «pie le 
gouvernement enverrait des réservis­
tes en Irlande.

Répondant à une autre interpella­
tion. M. Lloyd (ieoi'ge a dit que l’au­
tonomie coloniale ne sera pas accor­
dée au nord ni au sud de l’Irlande et 
que la dette nationale irlandaise ne 
sera pas soumise à l’arbitrage jtuli- 
ciaire. Même si Je parlement approu­
vait ces deux mesures, dit-il, il y a 
raison de croire q«ie les hommes res­
ponsables de la violence qui sévit en 
Irlande ne les accepteraient pas et 
seraient plutôt portés à y voir un 
signe de faiblesse de ht part du gou­
vernement anglais et un encourage­
ment à la violence.

DES VICTIMES
Dublin, 31. (S.P.A )—Martin Hur- 

cell et William O’Brien, deux prison­
niers civils, ont été tués aux bara­
ques de Tipperary hier. On annonce 
officiellement qu’ils avaient cherché 
à désarmer une sentinelle.

Un porteur de chemin de fer nom­
me Murphy a été tué dans son lit, à 
Fort Rock, six milles au sud de Du­
blin. Murphy était un républicain en 
vedette dans la localité.

Le constable William Mitchell, 
traduit récemment en cour martia­
le, pour répondre à l’accusation d’a­
voir tué en février dernier le ma­
gistrat Robert Dixon, dans le comté 
de Wicklow, a été condamné à mort. 
Dixon et son fils James se «léfen- 
daient contre des bandits armés, 
quand le constable a tué le père et 
blessé le fils.

Deux civils du nom de Foley et de 
Mayer ont aussi été condomnés à 
mort pour avoir assassiné le sergent 
de polirc Wallace, à Knocklong au 
mois de mai 1919.

UNE CONFERENCE PROBABLE
Londres. 31. — Le “Times” pré­

tend que sir James Craig, futur pre­
mier ministre de ITTster. et Fanion 
de Valera, chef des républicains ir­
landais, vont se rencontrer sous peu 
une deuxième fois.

LE CABINET DE L’ULSTER
Belfast, 31. — Le parlement de ITr- 

landt» septentrionale se composera 
de 40 unionistes, 6 nationalistes et 6 
sinn-feiners. Les portefeuilles du 
nouveau cabinet n’ont pas encore été 
distribués, mais on croit que les 
hommes suivants seront choisis : sir 
James Craig, premier ministre; H. M. 
Pollock, ministre des finances ; le 
marquis de Londonderry, ministre 
de l’éducation ; sir R. Dawson Ra­
tes, ministre de l’intérieur ; J. M. 
Andrews, ministre du travail ; K. M 
Archdale, ministre de l'agriculture,

P'0™teur s»’ra probablement Hugh 
0 Neill.

Courrier de
Mont-Laurier

Mont-Laurier, 30. (D.N.G.)—- 
Mardi, le 24 mai, les élèves du sé­
minaire ont fêté les héros du Long- 
Sault par une démonstration publi­
que dans la cour de récréation. A 
deux heures de l’après-midi, les ora­
teurs prennent place sur l’estrade 
magnifiquement décorée, pendant 
«nie l’orchestre mue des airs cana­
diens.

M, Armand Fiset. président de la 
fête ouvre rassemblée. 11 prêche la 
fierté nationale et présente les six 
autres orateurs qui pendant une 
heure et demie exaltent Dollard et 
ses compagnons, c* tirent des leçons 
pratiques de leur glorieux fait d’ar­
mes.

M. Belval raconte le drame du 
T or- --Saiilt, et M. Charbonneau 
nous en dit la sublimité. MM. Louis- 
Joseph Choquette assure aux braves 
de 1660 la reconnaissance du peu­
ple canadien français. M. Poirier 
fait revenir Dollard au milieu de 
nous pour nous donner des leçons 
de patriotisme. Les deux derniers 
discours sont prononcés par MM. 
Chai Gironx et Chabot ; ‘Vest hi 
foi qui a fait si grands,” les bra­
ves de 1660, nous dit M. Giroux, et 
M. Chabot d’ajouter qu’un loi exem­
ple ne doit pas être perdu pour 
nous: Noblesse oblige.

Bref, ce fut une journée intércs 
santé et qui produira à n’en pas 
douter, des fruits durables dans le 
coeur des jeunes assistants.

— Mgr K.-X. Brunei est revenu 
de Carillon où il a chanté la messe 
solennelle, célébrée à la mémoire 
de Dollard et de ses compagnons.

— Jeudi, le 26 mai, eut lieu la 
première communion d’un grand 
nombre de nos enfants.

— A dix heures, Mgr Brunet a 
confirmé les enfants. La cathédrale 
en était remplie.

— Une pluie bienfaisante a éteint 
nos feux de forêts et humectée la 
terre qui en avait grandement be­
soin.

— La semaine dernière un péni­
ble accident a failli causer la mort 
de M. L.-P. Collin qur travaillait 
sur un poteau, à lias duquel il est 
tombé. Il a été transporté à un hô­
pital de Montréal. On dit que sa 
vie n’est pas en danger.

Le ,r> juin prochain, M. Paul 
Du finit donnrni ici, nvoc quctcnips 
autres artistes, un concert sacré.

Un hydroplane capote
Québec, 31. — Un hydroplane 

piloté par les capitaines Morcncy 
et Sewell survolai! Chicoutimi hier 
alors qu'il cM venu se heurter m 
une maison. Prenant feu aussitôt, 
il a capoté, jetant les deux occu­
pants à la rivière.

Les capitaines Morenc> et Se- 
well ont été rescapés. Quant à 
I hydroplane, il n’a été que légè­
rement endommagé

Saint-H\acintbe, 31 (D.N.C.) __
Les «-lèves de l’Académie Gi- 

rouard se préparent â célébriv di­
gnement le centenaire des Frères 
lu Sacré-Coeur. Les fêtes dureront 

Dois jours, les 3, 4 et 5 juin pro­
chain. La fête religieuse aura lieu 
le vendredi, 3 jujn, jour du Sacré- 
Coeur, fête patronale en même 
humps de la Communauté. Elle sc­
ia précédée d'un triduum. pendant 
lequel les élèv«*s assisteront en 
c 'rps. matin à la messe de 7 
neures, et le soir au mois du Saoré- 
l.oeur.

I-e vendredi, la grand'messe aura 
heu a huit heures ri demie. Los 
eUwis partiront en procession de 

Academie Girouurd et défileront 
par Ses rues Mondor et Girouard. 
preci les du drapeau du Saeré- 
(.oeur. Want la la niasse
dis clives «-hantera le cantique du
Centenaire, composé sin-clnk-ment
Pour “i circonstance. La chorale 
de 1 Academic fern entendre la 
messe de Jeanne «l’Arc, de A. Arras; 
le propre «lu temps sera en rhant 
grégorien, ko chanoine J..-<A. Séné- 
'• al, curé de1 la Cathédrale, donne­
ra le sermon sur le Sacré-Coeur. A 
c« Te messe, foin les élèves feront 
a communion aux intentions de 

leurs maîtres, cantique du Cen­
tenaire sera <|e nouveau chanté il la 
sortie et les élèves sc rendront en 
parade ,1 ]'Académie.

Le soir, à 7 heure» et quart, à 
1 heure ' nnte, || y aura consécra­
tion au S icré-Uocur de toixs k-s élè- 
y«'s de l'Académie Girouard. Les 
jeudi ri samedi, à trois heures, une 
répètilion de la granule sennee sera 
donnée pour les enfants. Diman­
che soir, à hint heures, les élèves 
aclucls donneront une grande séan­
ce dramatique et musicale en l’hon­
neur des anciens éléws's «*t «hw amis 
de J*Académie Girouard. On aura 
le plaisir d'entendre, pendant les 
entr'actes, le sejituor de saxopho­
nes de la Société lîiishannonique.

L’ARBITRAGE 
RESTE LIBRE

M. IjU)A’D GEORGE DECLARE
AUX COMMUN ES QU'ON A MAL
LNTKRFHUTF SES PAROLES ET 1
QU TL N’A JAMAIS VOULU ETA
REIIR L'ARBITRAGE OBL1GA- i
ror.RE.

Londres, 31. __ M. Lloyd George
a dédia ré, hier, aux Communes, 
qu'il n’a jamais menacé d’étahlir 
^arbitrage aux mineurs en grève. 
“Je n’ai même pas parlé, dit-il, de 
demander au parlement d’adapter 
une législation et durant les pour- 
flarlers personne n’a même jironon- 

,cé le mot arbitrage obligatoire. 
Comment se fail-il «ju'on ait ainsi 
rapporté nos paroles, je ne le sais 
pas. Il est vrai que nous avons 
Parlé de ce qui pourrait arriver si 
It's min cura refusaient d’exécuter 
certains termes. J’ai dit-, que le j 
gouvernement aurait alors à élu- ; 
«lier quelles mesures prendre pour | 
forcer les mineurs à les remplir et ! 
je ne vois pas pourquoi des gens ont ' 
pensé que cel-a signifiait l’arbitra- j 
go obligatoire.”

William Thorne, chef travailliste, 
a fait remarquer que les propos 
vrais ou non de M. Lloyd George 
ont été publiés partout et font déjà 
un grand tort dans les districts mi­
niers.

M. Lloyd George a certainement 
essayé au cours de sels dernières en­
trevues avec les chefs des mineurs 
de les mettre bien en face des faits.
H a tenté de leur faire comprendre 
à quel désastre l’arrêt du travail aux 
mines conduisait la nation. L’expo­
sé de la situation qu’il a fait same­
di, et les moyens d’y rémédier qu'il 
a suggérés, ont indubitablement pa­
ru à ses auditeurs comme l’équi­
valent de la compulsion de l’Etat. 
En tout cas, les démarches du pre­
mier ministre n'ont réussi qu'àen- 
durcir les coeurs des ouvriers des 
mines.

Frank Hodges disait hier, à Lon­
dres. que îa Fédération des mineurs 
n’accept era if jamais la dictature de 
l'arbitrage obligatoire. Quant h l’oc­
troi du gouvernement, M. Hodges 
est d’avis qu’il devrait se prolon­
ger au besoin, et non seulement 
durer pendant la courte période tic 
trois mois.

DES MECONTENTEMENTS
Londres, 31 (S. P. C.)—Les mi- 

ntnirs et leurs patrons ont compris 
maintenant que le gouvernemeut a 
dit son dernier mot, à savoir qu’ils 
devaient s’entendre ou soumettre 
leur différend à l'arbitrage obliga­
toire.

Les propositions du gouverne­
ment en résumé, comportent un ac­
cord temporaire çt un règlement.

Le premier ministre a fait allu­
sion à l'arbitrage obligatoire et ce­
la a soulevé le ressentiment des mi­
neurs.

Est-ce que 'es., charbonniers se­
ront traités demëme et est-ce que 
les ileux côtés vont être mis en pri­
son? demanda Herbert Smith, fonc­
tionnaire du syndicat des mineurs, 
lorsque le premier ministre a an­
noncé la nouvelle. Ix* premier mi­
nistre déclara qu’ils seraient trai­
tes de la même façon que les mi­
neurs s'ils mettaient des obstacles à 
1 accord.

1.0s ]>repositions du gouverne­
ment seront maintenant présentées 
aux réunions de district des syndi­
cats et les membres Voteront.

Sir (Tharles Marara, qui a jtmnf 
le conseil industriel, a fait une dé­
claration où i! regrette l’arbitrage 
obligatoire.

L opinion publique cependant 
semble encline à croire que l'arbi­
trage obligatoire est le seul moyen 
d arrêter un accord. Les journaux 
traitent la menace plutiit à la légère. 
Personne ne peut dire comment on 
jiourrait forcer des millions d'hom­
mes à descendre dans les mines. Un 
autre «kfiat pnrlnnmntaire sur le 
sujet aura probablement lieu cette 
semaine.

Un centenaire

I
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Vente Spéciale pour Mercredi Seulement
600 COMPLETS LAVABLES

Pour
Garçons

de
3 à 8 
ans

Pour le temps des vacances et des chaleurs, rien ne con­
vient mieux à votre garçonnet qu’un costume lavable ; rien 
non plus ne lui donne une apparence de propreté et de fraî­
cheur et lui procure plus de confort qu’un joli costumes la- 
bable. Pour les sorties ou la promenade, quand le garçonnet 
doit être en toilette, le costume lavable s’impose.

Modèles Buster, Oliver Twist ou Middy, en duck beige ou 
blanc, ou en guingan gris, bleu pâle et beige uni ou rayé.

Valeurs
de

3.50
Notre

Prix

' ARTICLES POUR HOMMES '
FAUX-COLS

en toile, marque Arrow, 
pour hommes. Différents 
modèles ; encolures : 14 
à 17 1-2. Rég. .10 chacun.
Prix, la douzaine.. .75

CRAVATES
Beau choix de CRA­

VATES en soie, for­
me à bout flottant, va­
riété de nouveaux des­
sins ; «pielques - unes 
en tricot. Valeurs jus­
qu’à 1.25 pour

.49

Sous-
Vête­
ments

en balbriggan 
blanc ou crè­
me, m a r q ue 
Watson, pour 
hommes.

Manches 
et jambes lon­
gues ou cour­
tes ; gran­
deurs pour 
camisoles et 
caleçons : 34 
à 40. Valeurs 
jusqu’à 1.50 le 
morceau. Spé­
cial

1.19

Jerseys
pour

Garçons
JERSEYS en co­

ton bleu pour gar- 
çons.Manhces cour­
tes ; jioitrines : 24 
à 32. Valeurs de .60 
et .75 pour

.39
Au rez-de-chassée.

RIDEAUX
RIDEAUX en marquisette 

crème, garnis do .dentelle et (Ventre-deux. Prix, 5.50 
la paire..................

CRETONNE
CRETONNE pour drape­

ries, couvertures de meubles 
et rideaux, 50 pouces de lar­
geur ; choix de dessins. H eg- 
3.00 et 1.25 la verge 2.40
pour................. • *CRETONNE de 50 pouces
de largeur. Rég. 1. 751.19
la verge pour. . . .

SATINE
SATINE de 30 pouces de 

largeur, dessins fleuris ; choix
de couleurs. Prix, la .89
verge....•••••

CRETONNE
CRETONNE de 30 pouces de

largeur. Rég. .00 la .59
verge pour................

Au troisième.

NOUVELLES ROBES EN
VOILE DE FANTAISIE

Achetez vos robes d’été 
à cette vente de mercredi et 
profitez de l’aubaine que 
nous vous offrons de vous 
procurer une jolie rol>e à 
un rabais équivalant à un 
tiers sur le prix régulier.

Robes en voile fleuri ou 
à petits carreaux, nuances 
pâles ou foncées : rose, bleu 
pâle, beige, brun, bleu ma­
rin.

Grande variété de modè­
les des meilleurs manufac­
turiers.

Toutes grandeurs pour 
dames et jeunes filles.

A cette vente spécial* de 
mercredi, nous vous offri­
rons ces robes, d’une valeur 
régulière de 12.50, pour. .

Au premier.

l/Af/rr.E
LE MAGASIN DU PEUPLE

447 à 449 rue Sainte-Catherine Est,

Mouchoirs pour Hommes
150 douzaines de MOUCHOISR en coton blanc, 

avec bord étroit ourlé ; moyennes dimensions. 
Prix spécial, la douzaine.............................. 00

Pas de commvmdes par poste ni téléphone.
Au rez-de-heaussée.

LAINE WHEELING
à 2 et 3 brins, pour tricots ; 
nuances ; cardinal, gris, royal, 
rouge clair, noir et blanc. Valeur 
de 1.99 la livre pour 1.00

Au rez-de-chaussée.
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